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IN T R a nu CT ION

Cet inventaire des sites favorablffi à l'aquaculture sur les

côtes bretonnes couvre l'objectif commun du CNEXO et de La "Région de

Bretagne visant à réserver certains sites pour y implanter les struc­

tures nécessaires à cette aquaculture.

Le CNEXO poursuit en cela l'effort qu'il a entrepris depuis

plusieurs années pour promouvoir l'aquaculture sur les côtes françaises.

La Préfecture de Bretagne, qui a été la première à demander ce type

d'étude, doit l'insérer dans le cadre plus général de l'Aménagement

du littoral. Elle est suivie dans cette voie par la Préfecture d'Aqui­

taine, pour qui, une étude similaire est en cours.

L'Aquaculture en FRANCE se trouve actuellement dans une

période de transition entre le shade expérimental et le stade de

l'application industr~elle. Un certain nombre de techniques ont été

mises au point. Elles permettent d'envisager, à moyen terme, une pro­

duction importante d'espèces diverses: Crevettes, Salmonidés, Bars,

Daurades,Poissons plats ••• ).

Pour quekpassage au stade de la mise en exploitation des

résultats obtenus puisse se faire dans de bonnes conditions, il faut

que l'Aquaculture trouve des terrains favorables à son implantation.

Un certain nombre de ces sites favorables mettent en con­

fli t l'Aquaculture et d'autres branches p lus traditionnelles de l' éco­

nomie. Il y a encore quelques années, elle était mal placée dans ces

conflits. Aujourd'hui, la situation évolue sans cesse dans un sens

favorable par une prise de conscience de l'intérêt économique que

représente l'Aquaculture. Il ne faut pas oublier, par exemple, que le

déficit entre les importations et les exportations de poissons et de

crustacés en France se monte à 1 000 000 000 de francs pour 1971 (

(CERAFER).

L'aquaculture, plus que l'augmentation de l'effort de pêche,

peut combler une partie de ce déficit. Mais, l'aquaculture ne peut se

faire que dans des sites possèdant certaines caractéristiques et ces sites



- 2 -

sont rares. Dans ces conditions, la conclusion est simple: il faut

d'ores et déjà réserver ces sites pour qu'à moyen terme l'aquaculture

puisse s'y implante~ faute de quoi, son importante potentialité res­

tera inutilisée.

Au niveau de la Région, l'impact de l'aquaculture est triple

1° - Elle renforce la puissance économique de la Région, en

y apportant une nouvelle forme de mise en exploitation des ressources

naturelles ;

2° - Elle peut résoudre, par exemple, une partie du pro­

blème que pose le transfert des pêcheurs vers d'autres centres d'ac­

tivités et vers d'autres régions. En effet~ l'qquaculture peut encore

élargir l'éventail des possiblités offertes à cette corporation comme

elle l'a déjà fait dans deux de ses domaines: l'Ostréiculture et

la Mytiliculture;

]0 _ D'une manière plus générale, la création de ce nouveau

secteur de l'économie ~ermettra d'offrir un assez grand nombre d'emplois

nouveaux, en aquaculture même, et dans les branches annexes qui se

formeront autoùr d'elle (préparation du poisson, emballage et expédi­

tion du poisson frais, conservéries ••• ). L'utilisation de cette main­

d'oeuvre ne présentera pas les inconvénients d'une utilisation sai-

sonnière.

Dans cette étude, on trouvera un certain nombre de rensei­

gnements divers concernant les sites favorables à l'aquaculture. Il

n'est pas question, pour le CNEXO, de poser une option quelconque sur

fes terrains. Le but recherché est ~mplement d'éclairer les responsa­

bles du choix des options portant sur tel ou tel site et ce, pour

qu'un développement harmonieux se fasse en toute connaissance de cause.
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CONCLUSIONS

Le site le plus favorable à l'aquaculture sur les côtes

bretonnes est certainement le site de l'ILE D'ER compte tenu:

- 1 - de sa morphologie générale (Topographie ­
Sédimentologie),

- 2 - de la quantité et de la qualité des apports d'eau
de mer,

- 3 - de sa capacité de production,

- 4 - de la rentabilité des espèces envisageables
(notamment Salmonidés).

On distingue ensuite des sites très favorables et immé­

diatement utilisables moyennant de faibles investissements.

Il s'agit des sites de STER-OUEN à BELLE-ILE, (seul site

où l'on peut envisager l'implantation de viviers flottants en eau

océanique libre), ROC'H DU, LANRIEC, et du PUSMAIN (sites pour lesquels

les aménagements sont soit terminés, soit en cours).

Viennent ensuite des sites où les investissements à réa-

liser sont plus importants, mais possèdent dès lors de fortes potentia­

lités.

L'état encore peu avancé des connaissances dans le domaine

de la mise en exploitation des sites aquacoles ne permet pas de préju­

ger du mode d'exploitation en fonction des différents EYP~S de terrain.

Toutefois, une distinction entre les sites à grande superficie (de

l'ordre d'une centaine d'hectares) et les petites exploitations de

quelques hectares semblent nécessaires.

Les sites à grandes surfaces nécessiteront la mise en

... / ...
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oeuvre de capitaux assez importants. Il faudra donc se tourner pour

l'exploitation, soit vers de grosses sociétés, soit vers des coopéra­

tives. Le type d'exploitation coopérative présenterait l'avantage de

résoudre une partie des problèmes d'ordre socie-économique qui se

posent actuellement autour de ces grands sites.

Les sites de petite taille pourront faire l'objet d'ex­

ploitation de type familial ou en petites sociétés.

D'autre part, du point de vue des productions, il semble

que les grandes surfaces soient plus adaptées à une polyaquaculture,

alors que les petites exploitations pourront se tourner vers une aqua­

culture plus spécialisée, voire plus raffinée.

Les sites favorables à grande superficie sont les suivants

- la MER DE GAVRES,

- l'ABER EN CROZON,

- l'ANSE DE KERNIC,

- l'ANSE DE ROTHENEUF,

puis

- l'ANSE DE MANCEL,

- l'ILE à CANTON (ILE GRANDE),

- QUEFFEN.

On trouve également dans cette catégorie les sites de

MERRIEN et de l'ANSE DE BADEN qui se distinguent des autres par le fait

qu'ils sont déjà l'objet d'une autre forme d'exploitation~ Pour ces

deux sites, il serait préférable, dans un premier temps, de les laisser

poursuive leur activité et de ne les orienter vers l'aquaculture que

lorsque celle-ci aura fait preuve d'un taux de rentabilité suffisam­

ment élevé.

••• 1•••
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Les sites favorables de plus faible superficie sont

, ,
- BUGUELES,

- LES GUETTES (RANCE),

- MORDREUC (RANCE),

- LA COUAILLE (RANCE),

- SAINT MARC~



BAIE DE SAINT-BRIEUC

DŒiNES GENEFALES

1 - Météorologie
II - Pollution

III - Sédimentologie
IV - Données physico-chimiques

V - Données biologiques
VI - pêche et aquaculture

Le Site de Saint-Marc

l - Description du site
II - Etude topographique

III - Etude sédimentologique
IV - Données physico-chiilliques

V - Pollution
VI - Données biologiques

VII - Notes

Les autres sites de la baie de Saint-Brieuc

- ,j7-
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DONNES GENERALES

l - Mét~orologie

Station de Perros-Guirec

Hoyenne des 1'0 du mois le plus chaud: août ;, moy. des maxi i9,9'"'
Températurc~maximale enregistrée : 2.oût 1961 : +35,6°
MOYe1me des T" dèl mois le plus froid ; février : moy. des mini +4°
Température minimale enregistrée : janvier 1963 -11 0

Précipitations (moyenne illL~uelle) : 805mm.

Station de Dinard

Moyenne des TO du mois le plus cha1"Hl : è.oûtjffiOY. des maxi : 20 , 5°
Températuremaximaleer:re~;i.:,tr2e: ,:=.cüt 1961 : 34,9°
Moyer...ne des 'r 0 du mois le plus froid; janvierj,illoy. des mlTIl 2,40

Température minimale-:::nregistl-ée janvier 1963 : -13,r
Précipi tations : 699iJlln.

II - Notes sur la pollution en baie de Saint-Brieuc

Le fond de la baie de Saint-Brieuc est notablement pollué.
Toute l'anse d'Yffiniac, où les courants de sud-est concentrent
les agents polluants, est déclarée uzone insalubre", Les zones
marginales (où se situent des établissements conchylicoles)
sont à la limite des conditions de salubrité requises el1

conchyliculture. Les rivières du Gcuessant, du Go~et et de l'le
sont polluées et pour les de~x premières de façon irrtversible.

·Dans un délai plus ou moins long les arrivées d'eau d~lS la
baie doivent être équipées de stations d'épuration.

III - Sédimentologie

Voir la carte publiée par J.Y. ALLAIN et th DO-CHI (trav.
Biol. halieutique - Rennes - 1971).

De cette étude, il ressort deux conclusions
- "un gradient d' acc'roissement de la taille des particules

depuis la côte vers le large, orienté vers le nordI!

- '''un gracient de diminution de cette mê,ne taille des
élÉ:Jnel1ts du N.E. au S.W. de la baie".

Voir également la carte sédimentologique d'après BOILL~ - 196ï.

IV - ~~~~~~~_~~Z~ic~:~~~iq~~~

1 - Température : cf cartes

• Températures de surface d'après LU1BY - 1935
• Températures de surface (moyennes) d'après le _Service

Hydrographie de la Marine (SoH.)
2 - Salinité: cf cartes:

• salinités de surface (moyerille annuelle) d'après Lul1BY - 1935
• SBlil~tés d'après le S.H.

.. ·1.. ··
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En baie de Saint-Brieuc; plus particulièrement, les variations de
salinité sont très faibles du fa,it du pe.u d'arrivées dteaux douces.

Salinités relevées au port d'Erquy (d'après L'HERRüUX - 1970)

• février
avril
septembre

1968
1968
1968

35,25 %0
35,06 %0
35,25 %0

v - Données biologiques-----------_.._-------
Si l'on possède un certain nombre de données sur l'endofaune et

l'épifaune benthique (CABIOCH - 1968, GRÙ~EL - 1939, L'HEEROUX - 1970,
ALLAIN et DO-CHI - 1971), les dOrLYJ.ées sur les espèces pélagiques sont
beaucoup plus rares. Les dires des pêcheurs de la région sont les seules
sources de :renseignements. En ce qui concerne les poissons qui font l'objet
de pêches~ on peut noter les espèces suivantes ;

le Prêtre .' (Atherina presbyter) abondant,
le Maquereau (Scomber scombrus (fréquent en
la Vieille (Crenilabrus),
le Bar (Dicentrarchu~ labrax) peu fréquent,
la Sole (.ê-~1-ea sole a) assez fréquent,
le Carrelet (Pleuronectes platessa),
le Chinchard (Caranx) ,
le Mulét (I~gil sp.),
la Sardine (S ardina pilchard1:l§),
le Lançon (P~~odytes).

. ,\ete) ,

Parmis les mollusques fais~lt l'objet de récoltes

la Praire (~enus verrucosa),
la Palourde (Tapes émr-eus),
la Coque (Cardium edule),
la Coquille St-Jac~ùes (Pecte~ tla~imus).

VI - ~~S~~_~!_~3~~S~~!~~

La baie de Saint-Brieuc est 'U...'1e zone riche en poissons, mollusques
et' crustacés. Ses peuplements sont cependant bien moins importants que
par le passé.

La récolte des Coquilles St-Jacques prend ici une grande
importance mais pose égalôn~lt Je graves probl~~es. Si l'exploitation
excessive des gisements se poursuit dans les m6"IleS conditions qu'à présent
l'épuisement des stocks est inévitable dans les ar4'1ées à venir. L' augmen­
tation des limitations f déjà importantes, du droit de pêche ne saurait
résoudre défini tivemel1t le problème. Le repeuple:ncnt de cette zone sôntle
être le seul remède rentable à cet état de fait. Il serait donc souhaitable
d'envisager rapideme:J.t une extension, en baie de Saint-Brieuc, des
expériences menées actuellenlent en rade de Brest. Il faut cependant tenir
compte du f2ii t suivant, signa' é par Er. QUERROU ~ Aêministrateur du qUéU'tier
de Saint-Brie1.:tc: des essais d t accli~natatio:n de Coq~illes Sa.int-Jacqlles
de la. :racle de Br~st 011t" déjà été ".:e!'ltés en baie d.e Saint--Brieuc. Ils se
sc~t soldés par tUl échec pe~t-être dû à l'existence de deux races
différences dans c~s deu,,,: zones. n. en serait de même pour les CO<[llilles
Saint-Jacques acclimatées 'à partir des côtes ill1g1aises.

;.../ ~ ..
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Les élevages mytilicoles d'Hillion et de Jospinet proŒ.nsent
actuellement 3000 tOrL"1es (déclarées) de moules par an. La produc1:i.on réelle
peut-être estimée à 4000 ou 5000 tonnes, ce qui est très honorable. Cette
production est rép~~tie en une soixantaine d'exploitations.

L'élevage des huîtres est actuellement interdit par l'ISTPM pour
des raisons de contiguité avec les élevages de moules.

L'implantation d'aquaculture nouvelle en baie de Saint-Brieuc
se heurte à trois problè~es

1 - l'absence de zones naturellement abritées et la rareté
des zones libres protégées artificiellônent (par ailleurs
largement utilisées par les activités portuaires) rendent
l'utilisation des structures J:lottantes impossible compte-tew).
des viole...'1ts vents de N-N.E. qui font de la baie une zone
souvent agitée

2 - l'implantation de structures au sol dans les anses et sur les
plages situées dans la zone de balancement des marées est
très limitée par la faible déclivité de ces sites. La marée
découvre souvent des étendues de 500 à 800m en vive-eau
(la mer se retire sur plus de 5km dans l'anse d!YfEiniac
en vive-eau). Ceci rend difficilenent utilisables les
installations basées sur le pompage en retenue d'eau;

3 Pour le reste des côtes il s'agit souvent de côtes ;;Jccores
ou de caps dominant la mer de plusieurs mètres. L' :L"nplanta,üon
de str~ctures en corniches nécessiterait des trava~~ considé­
rables dans des sites souvent remarquables du point dè VJe

touristique.

A tout cela il faut ajouter l' importaYlce du t,:,urisme. Le département
des Côtes-du-Nord est le plus "touristique" des départements breto::ls.

LE SITE DE SAINT-}ffiRC
!

l - Description du site

Le site de Saint-Marc situé sur la co~~une de Tréveneuc (22) ~
une superficie totale de 17 hectares dont 9 hectares de rochers difEicilen:""nl:
utilisables. Il s'étend entre les cotes 0 et 12m. Il s'agit d'une anse
bordée de petites falaises. Dans la partie N.W. une petite île, le Chatelet,
est reliée à la côte par une digue en parfait état. Dë'..ns l'axe du terrain,
à peu près au niveau du zéro des cartes marines,se trouve une autre île:
la Luaize.

C'est un site qui, malgré son orientation générale N.E. est très
abrité.

Une faible arrivée d!eau douce s'écov~e depuis le fond de l'anse
(débit de 6Om3/heure le 1~!04/72).

/..-/- ..
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Actuellement, un établissement de conchyliculture, la SCOB
(en faillite) utilise les bâtiments situés à proximité du terrain. Un
bassin en béton, d'une profondeur moyenne de 1 mètre est utilisé pour
le stockage des huitres.

;

La SCOB exploite une concession de 110 hectares (dont 34
sont utilisés) dans les Eoc..~es de Saint-Quay. Toutes les in.s tall",tions
à terre : une ferme et les bâtiments de la SCOB sont la propriété de
M. DENIS, COmte de Tréveneuc.

II - Etude topo2~aphique :

Voir carte au 1/S000e

- Profil topographique

III - Etude sédi~entolo2ique

Voir carte au 1/5000e

IV - Donnée~hysico-chimiques :

tie site étant très océmlique,il peut être considéré corrme ayant
'les mêmes caractéristiques générales que l'ensemble de la baie de
Saint-Brieuc

Ternp él' ature Février
Mai
Aoû.t
Novembre

8 ')0,-
11 0 0

. ,
16,00

13,00

9,C O

- 11 J 50
- 16,5 0

13,50

(valeurs moye~~es des températures superficielles)

2 - Salinité

Moyenne annuelle des salinités de surfaGe
35,0%0 et 35,1%0 (d'après LUP1BY - 1935)

entre

Salinités fournies par le Service Hydrographique
de l a Marine :

Février
Mai
Août
Novembre

34,9%0
35,0%0
35~0%0

35,1%0

35,0%0
35,1%0
35, 1/~0

- 35,2%0

Valeurs mesurées le 15/04/1972 au plein: 35,0%0
pour une température de 11,5°.

La dessalure provoquée par les fortes précipitations doit être
très faible étant donné la configuration du terrain.

V - Pollution

Ce site est actuellement vierge de toute pollution.
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COWmJN DE TREVENEUC

ANSE DE ST- c'RC

PROJET DE DIGUES-AERIS

No.t.e..e)ij? lica t ive S onnnaire..
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Deux solutions ont été envisagées pou
d'un projet de construction de digues-abris dans l'
ST,.. .Re.

l'étude
~nse d

•

La première s~l~on consiste à abriter 0 tte
anse de telle ma ère que la passe d'entrée soit située au
nord du rocher'de la Luaise. Cette solution présente lt avan­
tage d'avoir- une passe assez large et assez profonde, située
assez au large. La longueur de digues est, par contre, asa z
importante.

La deuxième solution présente l'avantage d'avoir
une longueur de digues moins importante en laissant la passe
d'entrée au sud du rocher de la Luaise. Mais cette passe
est peu large. D'autre part, à 50 mètres à l'E t de cette
pass~, le rocher affleure à ma:rée basse. L'entrée dans le
port serait donc rendtle diffici~e par la présenoe de ces
éoueils.

Dans les deuxoae, la .cote supérieure de la
digue est de 13,50 m. pour" ~bri ter le port même aux plus
grandes marées. \.

L'évaluation des dépenses montre que,dans les
deux cas, le coût des ouvrages est élevé.

Copie du projet d'aménagement fournie par la Direction Départementale
de l'Equipement - SAINT-BRIEUC
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SOLUTro N° 2 -
Iseotiün moyenn t Longueur 1

d la digue d' p 11cat1on.1 ••
1 1 1

(1 ) Di ua Nord 1 70 t 100 1
1 t 1
1 1 1

(2) Digu Ouest 1 5 1 150 1
l 1 1
1 1 •(3) Digue Est 1 55 1 0 1, C 1
l- I 1
1 1 1
1 , t
1 • 1

- 27 -

Vo1um tot

7.0 0

750

4.400

12.150

Evaluation

250 x 12.150 :: ':l.OOO.QnO 1?L
1:6::===Z:::l::::u::~==î!::ZII
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VI - Dorillées biologiques

1 - Végétation :

. La majeure partie du terraln utilisable étant formée de
substrat meuble, la fixation des macrophytes ne peut se faire. De ce
fait la végétation algale se trouve limitée aux zones rocheuses latérales.
Le caractère océa~ique de ce site est confirmé par l'étagement très
ordinaire de ces zones. Aucun caractère particulier concernar.t la flore
n'est à signaler.

2 - Fau.'"le :

D'après les dires des pêcheurs de la reglon, ce site
est fréquenté par le Bar, le Lieu, le Mulet et le }jaquereau. On troüve des
ormeau.x autour de la Luaize. Là encore pas de caractéristiques particulières
par rapport au reste de la baie de Saint-Brieuc.

VII - Notes

M. DENIS, propriétaire de la partie terrestre du terrain
n'est pas vendeur de ses installations. Il souh~ite le~ lO'.).-=r
"à des fins d' aquaclü t1..tre Il, sous forme d'un bail
a'1lphi téotique.

Ce site a déjà fait l'objet d'u..'1 projet de constr'uction d'un
petit port p?-r les FOnts-et-Chaussées de Saint-Brieuc, (service
maritime) en 1963. Voir dossier ci-joint.

LES AUTRES SITES DE LA BAIE DE SAlIn-BRIEUC

Sables-d'Or-les-Pins

A l'abri d'un cordon de dunes s'étend u..'1e grande surface ~ableuse

puis marécageuse. Malgré une morphologie intéressa~te, ce site se'1lble
difficilement utilisable pour plusieurs raisons :

- le terrain situé en arrière du coràon de àunes est à une cote
moyenne assez élevée ;

l'entrée de ce terrain est située relativement loin du zéro
des cartes m~'ines (soOm)

la proximité d'une station balnéaire importante basée en partie
sur l'utilisation touristique du terrain envisagé

C! est le premier port coquil}ier de ia région. Son ac:tivi té basée
sur la récolte des Praiy·es et des Coç;âl1cs Saint-Jacques est i::1tensc:.
Le POTt dl Erquy Zlbri te w.'1ê flottille de 1 '30 bateaux dont ::hac'.ill pecne environ.
350 kg de Coq~illes Saint-Jacques par jour de pêche autorisé (4 jours p2~

semaine). Cette production élevée risque~ à court tenne) d'avoir des
conséaueœ::es graves sur llavenir de cette e)ÇDloitation. et ce, m.al~ré les
efforts de liini tation du quartier de peche de S2-J.r:t-Br~euc •.'\ 1:~ t~ e
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d'anecdote, on peut citer l'aventure de ce petit chalutier qui, au cOl~rs

d'w1e pêche,rêmena à son bord une mine datant de la 2ème guerre mondiale.
Après avoir prévenu les autorités compétentes et trouvant qu'il lui
f~lait attendre trop longtemps la vedette de Saint-Brieuc, le Capitaine
décida de remettre la mine à la mer pour ne pas perdre de préciet~es

minutes de pêche.

Il serait cependant souhaitàble de favoriser l'installation de
viviers flottants à l'abri de la jetée du nouveau port. Un projet de vivier
à terre, entièrement alim<::nté par pompage"est à l'étude.

- Le Val-P..l'Ldré

Un petit vivier appuyé contre la partie extérieure de la jetée
abrit~~t le port est actuellement inutilisé. Ses installations, maintenant
véb.tstes, lui permettaient d'alimô1ter exclusiveQent par pompage un bassin
de 250 'J:13 •

- L'anse du Pissot

Cette petite cr'ique, d'accès diE.ficile, nécessiterait de très
gros travaux d'aménagement pour être rendue utilisàble. Sa Faible surEace
entourée d'apics de plusieurs mètres limiterait sa r~ntabilité éventuelle.

- Le port de Dahouët

Ce port de plaisance appelé à être développé est l'w1 des ab~is

sûrs de la région. Il est partiellement envasé par l'61\bouchure de la Flora.
Sa/vocation portuaire mérite d'être maint~~ue plutôt qu'une reconversion
complète en aquaculture malgré l'intérêt qu'offre la retenue d'eau
sau~âtre située irr~édiatement en a~ont du port.

Jospinet

Déjà utilisée en mytilicult~e, cette zone est à la lL~ite des
conditions de salubrité. la plage, à faible àéclivité,pose les mê~es

problèmes d'alimentation en eau océanique que l'anse d'YfEiniac.

- Le Gouessant

Malgré l'intéressante retenue d'eau constituée par le barrage
de Pont-Rolland, la rivi.ère est inutilisable car entièrernent polluée
par la présence en amont d'~ne laiterie et d'un élevage de porc3. De plus,
la faible zone si tuée sous influence mat'i-time est une vallée très encaissée
et difficile d'accès. Les seules parties plillles sont les zones envasées
dans la concavité des méandres.

- L'anse d'Yffiniac

Cette zone déclarée insalubre est le slege d'Q~e pollution
li~portante favorisée par Les courants. De pl~G: la faible déclivité g~~era~e
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du terrain entraîne très loin des côtes le niveau zéro des cartes
(5 km entre le fond de ll~~se et la cote zéro des cartes marines).
Un projet de polders intéresse le fond de l'anse.

- Port Hartin

Cette azse·très ouverte au large nécessiterait de
du gem.e civil pour son aménagement. De plus, il s'agit d'une
fréquentée pendant l'été.

- Port l'Hermot (le Petit Havre)

très gros travaU/c,
plage tres t,

Cette anse de faible superficie bénéficie du début de la
construction d'une cale visible aux plus basses mers. Actuell6üent: ce
site peu utilisé est exempt de toute pollution. Substrat de galets.

LBS AUTRES SITES SIlUES BtITRE T ,
L.o BAIE DU MONT t,AINT-MlCHEL ET LE c./-œ if.EHE·!-,

- La Baie du Mont Saint-Hichel

avantages :

• bon substrat (sable - sable vaseux) pour poissons
et bivalves,

• grande superficie,

• nursery naturelle importante pour les poissons plats,

• zone très riche du point de vue alimentation naturelle,

• tradition conchylicole de cette !'égion.

inconvénients :

• le marnage est très important.
La mer découvre très loin des côtes.
De ce fait:

• les installations à terre y sont difficiles
(problè.me de pompage, de retenue, et d' écha1::..f­
fement au cours de-la marée montante.

• les retenues d'eau vnéce.ssitent- un travail
~normepour ùn faible volume d'eau.

• déclivité très faible; une très grande partie
de cette surface est donc recouverte d'une
faible épaisseur d'eau :

• problèlnes dl échauffement.

• courants violents - pas d'abri:

• impossibilité d'iDplantation
de structures flottantes •

. . el'· ..
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- La baie de l'Arguenon

La rivière de l'Arguenon qui débouche au fond de la baie est
très envasée, son eau est riche en particules en suspension. ~ubstrat

uniquement vaseux (slik...lce et schorre). *

- La Baie de la FresTl2.ye

Le frémur qui y débouche a lèS mêmes caractéristiques qu.e
l'Arguenon. Elle semble bénéficier d'appuË particuliers de par ses riverains •.

Pour ces trois baies. on peut tirer les conclusions suivantes

trava~{ d'a~énage~ènt (endigage sv~tout) trop importill1ts
pour le vol~~e d'eau obtenu;

échauffement rapide de l'eau. sur de faibles profonè.eurs

envasement accéléré à l'abri des digues indispens2.bles

impossibilité d'utilisation de structures flotta~tes à cause
du découvrement total des baies.

Deux de ces trois baies sont actuellement l)tilisées E:n
conchylic~lture. Cette exploitation peut être étendue~ L'essai de

.nouvelles espèces est à envisager.

* On distingue 2 types de vases :

- le Schorre qui est une vase censo lidée que l'on trouve
généralement aux plus hauts niveaux,

- l~ Slikke, vase molle située plus bas que le Schorre.
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st P{}S:-lC c..'/~ 3~S::1 ~':2 2\ 1:~ ~~'.c. (c~,~Yt.l"1

P1.1.!.~ Cil t1:.>c:nt 1.:i C·.1 '.~: 1 ~ (: '_élr.i.~j el:!.C'
(voir annexe II)

.1J(: j\~: 'f ..... <!-t: tJ'{~~; ·[P,. II es.J( (!.':~ C f 5 ?~ ~/~0 (Î:~"!S la. '-':)j,!:';

(;~l·{',:t('ll'~--P, ;:....:-.:~.~~ S(··J: JI:}.) {'J\,"'._'.-" "'," ! :'"'1:i. J.i·'~ I.. J,~-, E';·i··)~!.(: (~·;·"':"·l;:.t ~-' ( Cl:' ("
:1 l,' t;·l._.'J i. ; .-;i"'· C b~.:kS::':(, ! ,"Y·l:.; ) '! ~',~ .-., '. ~! l~) r=-~ Cf,,!~ ~l .. ~i.(;"'!,·:: .~c:.:I·.'~',1 t. l~ (i :) ~
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px·oche de 1,:::. disru:-, ç-.i/.:;·jt 1ü'j "Lal.!;: d i o:{ygèi1 12 d(~ :);6 Pfl;:l. A E;a .:;.0rtic d(~s

v.~.rJ21C:~:; j.l ,~_-~tc:::1.nt G!-,O pr:q •

Les co;":'tr.u.;;c's de Roi:h{ji~_'l:<f et d(; 1~:, Gt:.i ':l()I',ÜS J')C' !:,C1:1' pë~S

éq11.:i.pé.::'s de: ~~ttJ."-:;~on (]t{.p 11~2tiolL; r.i~: Llfi:r.e le Cé'j~'ilJi1')g ~it1~H? E:1.U." la. (lUl)L:

:céli p:· .. 1t l' Il~ J3t:s;1.a:rd po:sf~d0 des j.ll:.~ ::t~ll.e.·-:L~r;.l~ iilSl:J.\(.'i~..io.rite.'i Sj_ J. ~ û]1
doit u:t.ilisc.:}' cc :;ite <}<::.1:L::' :'.~~.".!. b1)_~ dfrlqùa~~u.lt:n:c il sel"2l illd:Lsl.)Cll.S(~.!_lle

de r-ul~éclicr :~ cc~ p:r()11(~;'e"

LJ. JnajC1.1rt:.- partie 1p SJ.tc étZ:..D'lt formÉ-2 d.'li.!'l :.::t-'..bstx\l).t ru::,ubJ.·:~ ..
·V:iS!~~.lZ 0;). \ra~;(~) la. v69-:::t2i-~~io:n é~:.;t liJ.li.té0 zn::.>~ r.;ô1.cs r':'~c,,~c()::;r-:s

ct 0.V_i~ digv.es c C(~I;erLd(3.l1t t111~ "",r0gt.,-t 0.-~j 0:1 l)?-. -:.:iC1..:tJit~r'e sc r(~lLC:'''''~lt~·::. (le'où!'; Ic~)

zones de vase consolid6c (~chorre).

On tro~ve 0.:.1 ~~C})C;:'!'C d~;.Yl5 ] e foYl.cl de 12~ 9'r{~\i'c de:s }~i tes
et CD b:)l"\d:D"C de l ~ éttm~.r c:1)~ Lupin, L~1 ~\"ég(~téJ..Li.nD Jr <:~~ t: c(vnpcséf' de rJ.~-?,,"~"'ltc_

}l{Ù(J:.;Jhites ~

,ScJ.l:!.,~~,(~··lia L~_~~!.."l}~~:S:,2f car'ë:l.cté ~.!;tiq1.).c dQS sl~l).str~.ts

de \rëL~>::= cor~:)olj.(!~2s inliHc:rgl:S ().1)~X: pll,.,1s g~L··nl·:d.e-s n~?'<.~-'{c~; ('

.l\s.::;ocié~: t c(:lJ C!.i-ci~ 011 tl'O'lj~"V(: nrlC: ChJor'OJ.)}(1Ct~':"~ (o:~~n::.)

les zOttCS ":11 1>21..1 pl-v.S bt~.:.s!:~es ~ F:~1t(~~('Oj;-:or\pha COr(lpr'es~;af ?~i.gu.(-~ PCJ'tXv2Ytli.·· s)~lbj J"""

de gréu1dc~; ·vct~C'5.ati()::.I.,s de sa.lil1~1.~té-~1·;l~:i~; ;1t;;-~typicfi)~;-d"'t-1Ü"::' :,~5,J.:LC.J)_ d().n::'l(~,

20
) ~~~:...::1.5:~~ ~~!~!~~~_..:~~ ~:~~.~:~~::~!~~!._<:C~~~::~'~~

-, ) .J' /, ,--, ,::r., ,--:. 1'~ -. 1- .1. .. 1 <;
(.. • A ." \_ ~." ... ;:1. '.. l ...· .';.

t t ôtt_.:J.C: eTc li} \r~~9é.;tatiol: cr ;il(lcÎe L'1(";ttt1 ,::-;' ,:::té J.'ê.::i.te
dé.~Y1S l':L :C'è9~"0iJ du. gOllJ(~t~ Gy!. j:- tr'ou.'.)\2 d,=-:s pl1;tS ho.Ljt!:~ T1:i,.'.T,:~.:r",,1..x a~5"{ ~ll~?< l\~~.s

:y"~~it pll êi.J.~·c ol':.:·.:Jcr\'és II:

J'r.J.\·ti."- canaliculata
~. i P,'i.-:"
" ....l..-l ~

i~t1Ç\lS "', (-':..:!...~~.l~-;· ..~,ls (f·ü.::;.~c f·<~_l..C~;_e) c:t F:..)~r·c ~:~~~i·:~,.:~i:.~::

~.~"~;'~'::~~.~.i.~~ (~<1..:1'·'~;~ 'It::bo/~i_)r' j"li~:q1J..\-,~" r:l~i ·~:.. c. ,-':~c'

C'i.'.. :;J.}J;' ;:.< "
--~-_. --



- 40 -

. \

!») :1 :oôe ~·ti.)l'j4~-l

IJ' t~i:!.l.dc' .1. .' t/; faite- ~,v~r 1,:.'1. d:l.gl?c: crJ.i .s\~.pë r(~ l ~ C:tê:~:9

dtl Lupin du.. II(;.\.:'"~·:""'·~~ de ~-.. ·)t}~.21;'.-L\.":) !;~._I"' la .t'·-tCC -LOl-~' ~lée ~r~:"S 1'(-:. Z.!.rlg c

-~ la p:~r\l.~c ~Tu.ré:l,j,(·';..~r(: de J a c1i~Jllf~ c::st Si'i:1.1~~C~ ~1.:.

l'1iVCcti.;_ eJes PeJ."/(~·\~ia .<:'~l"!~:.}i~;~~i~~~:"l cc ql;_i corl':;spoYid al..l:·: 11i'Ç2ô.11X sitl),(;s ey~t:I'e

l es pj.~"?î!; (-' t };r~·~~~.. *-

-- tr'(l\YV'C cns:.~i te "ll!.le ZOJ1C (Je X~J0~ .~piL'E.~,i:;~ et
~.~11t\.~}_...,~::. J=E~.;~: _~J~(; (:1J.:;~ ~ ~ ÔtCl1c1 ~:tl~(' i :~20 l:i (.:-"F.;.. rGlî~ S(..~ p(::.:('·:~~;.c j.·...J.f&:(~i(:1.t:; ~~ dc\~re.~_"~

C.ol'2:~'es'p0ji(-tr~ Z~~)_ rli.\rl~C:;:lJ. Ü~$ P::2~~J~ L<l l·~tC:~}tJ~~ (l~s eal;~:~ j)ëI.I' la. (ligue jo~.}~~'

cc:ctainCj·;·l.crt lU,) TôJC i.:(·'l~.J.J.;~.':lt ~'..f'~1ire .!.~<:::::l0YtL:~x' lé.gÈ.r-cnlc.1.1.t cette Z0112.) Cet;~e

l'û-;l~"r'qtJ~c e;L~t Ô~J<}lC;ii'2r:_t \J3.1z:.blc J!')l.i).... les :r..,~~':."'::.s S ).i\Tilll·L{:S"

,

A~_0')PJ(U.liJ~ l'odo~;~U (è\.r~cE~~~~'! t'~~~h~~~~ll~.~:.~~~:~~,)~~~~~acl;_/>~~T, _. ;~~~:~i~r-~~j~· ct
digtlC stcnfG:J:i.t dG'll~:' V_Il.C \!ac;e [jolic.e 1j1él.f:r'.~:léc: à dl~ gra',r~.er~ S1..:tr ltal).~.:r,~

f "~o de '" Q'" ,."...... -·-t~ ("'11 ..... .." c· .. "-l');';;' 4 ..... (.. '··-·-"'·l·~,r. 0 on 1~'1"'A;) T" -l, a 1"~~"'''1''''''C'.'•. '. .Let lCfv•... e. ~" ..'. ,.e., 1'0"'-,"_' <.cc"" .·U..!.-'-' ',.C;' ,n J.e~_"•. \,_, ._'-- .".,,'.c

ét a~Jc.:rf1e]'Jt C(~?YiJ)~_é:té d r espèces cc.\r·:'.c~.tél"is 't~;_\.rLL(:S d~ HLili ~1.lX plu.s batt·v~s ~

Gi;~lid:i.1} [;1-'; P01ysiP.~ sp,

'1 (.l \) .-

Tou. te J 3. r :~.~. -:.:~;~ c .fcl'j:IJ~C~ dt V.ri sv.b!~trat s abJ..C:1L. ~ ~

, .,' T·_~f'·"'!· I_·_l~ ·\..~-':-"I"'" .... r· -'" C. ~ .... -'}·",'"r''' ~.l._.~" (I:\.J..>..- ":'.'~J~\ C" l'SaD.....O-'laSe:1.1X OÛ~ \c.t:;~~:.t..AJ. (: ..:>1... LJ,-,_' .L .c.nG 4:.: ••1L !1",_L.Jt...11~_I,C_:.. 11\.:~L~_C t:.)~ ,1-.:-_C._

c):pliql1é l-:t pI'\ésc:rlC~ (~rl aL}lJ~ldDl}-C:C 0,e poi.S.sGJ.'1.E~(\ Prtr'nlis CC:-t~x-ci O~1. pC:l.t
noter : beê;.";J_CGl.~p de Jilt:J.. C~ts (l:p·:l~J:. sY:-u.:-),: ~:J=' pJies (P1211f·o:n..-:-.cte.:; platcsso.)
,t 1· ,\ ~'~-J ~:-.. 1,"'-.)''''(' (r-1 ' ·r............ '· ... , ~r-1 ......... -, -.1- "r'\ .. \ 1e:. 'l': ~ ..,' ... -:j--:--l-;:::-,rÇ (: ~0,{~- .. ~1<'"C 1,;,11 ,t"t'_l. \.~'C ..J .\..:::J \.l,.,.LC\__ J.LJ. ç.....<. lU--' ~ . .c', •.)":. éL'-_/) C __ .... ..Le -..;,) 'i \. ..... ~.r- .),I •. ~L.A1-, u-_1_ ... J. q,..~ __
C~"'5 V~ r'l" ï 1 "" c o' -'n;- l rd". r,'"-:;::-;~i "H.' ", 'l~;. ~_·-;-::-,-;':;-c·~"'" C' rl n.... ci..; 1- ~.{" "0 c';''''''' c C' .., 1 e J ..,.,., COi"J....... .... ~ ..... ç_.J <,..-.,1. -' \....;:) .:.~ •• L_t.: ...J 1" ' .. :'> 1';1-.1.. ~~ • .i.c.:.:~;,. 1". ....... .:> _ .... l:;:._.. ) .~ •• "._\.• ~_, .'::' <;' _~ ._ ........ 1:./..1

j'est parfois abC',)l:L:~nt cla.:ns 1,·1, Z0Y.}C Sè.blE:'lj.sC'~ Pc..rr:ri.s If"..s J:~o11·t.tsqlJCS Ol1

peu.t )loter 1.3. présence d.e cOC}t1.es ct d~ p~il(r,.:l~.·des C~(-''',1.S l'an.se des 1·':5.t(:!~~

0';'1 rctrov.-,,"c des p0101.!.l''':~(:_s f~11 (\b,:)j'}(1~.:nce d(.:;(JS la zorJ.e d"lt g(;:.)J~~2·~:~ li~ o li.
s' fcov.lc le crlerJ-?o.l dl'~ r~.~j.ss~aJ.J. (e .(3tli~:n,tc:·- S'l.};"':'(}"~~-{~.le(, Parrr~i~v; 1es Ci"llstaCt~:';

:' .... ,~~ r - -'~.-'- ([l-'~"~"'I'-"" c' n~ J"~-""" \ ~~~,. c' -l rT -)'.., ... -,on 11e rCYlCOj1t:ce ::.i'~lcr qV.c Ü 1.:.. cr(l:"~''': \[f;.J.. L- \~.~\ .I1l)_'J rhch.:.I>Jr.. ..::.- ..J (t~'ll~;) ~ e Jl:-·V.J.{:"E

L·3 fi)t~::~(; lk,: l' 6'- <:mg d'..;. Ll'pin ~.
• _ _ _ ~ __.~ __ 6 ~ _

Sr::lon les ré:;cheï"lrs de 1a. régioyJ.) J.' ~.t2.r)q es -~. 0:;'

pJe:i.n p trr::s ri d~c en. P()i:-;~;(}iiS (~>·:".i.<:o'J,t :Lor:;'~~~)e les Va11''1'._·3 C],e.' L~ éiigLtC:
étai el l':: ~~11t2ctê!:;) ~ 01'1 Y Pl-'E:'11:::1 d0S n~.u.1C't~~ et (I.es plies eu ~Jbol1d.a"J.cet te ba.~(

f;.~.;t rnOi1.1S C0i?rOfJtr 011)' d :récl"i\~ cl:} b0U.qt!~C"L Cl~. gJ.'?Jlde q1.~-:~:,~ti té a"'lec cl:::
petits ~rrc:!.cts~

VII - NOTES

_.> Proj C't:~ ~ iL. BO!,rJG, C'~'ltrCpl"=~~'C17J' Ù ~;ai!l'~"",!l.,,:,~] 0 êi .rait \.D1

1 r·O."Jr~_·:. J·.C'lI;."" ~'.~-.~,;:'~~':~-~·-.::-.I·:':·. c:"'u:1C~,-1' l-~Ii 1!"'·-,·,,:,'-:~ ...·)'1-'· ... )":~l"'" tl-:(1~l](· ((,~."~ '/1'[ (1;-:. V;,-j1~-1- ~,.; ..:1.(;11.. _ ~... .. - ~ _ '-/... ~ _ "- ...'J "-' ......... \ '-'. J_ ... \ - C .t (... l..,.• ~ ... _ ~- ..l·~· __ .... 1 .. ,_~.!..'._ L _ "'- - ..... _

1-'.Y1 ·~iv(]:..- .::;-j:ri) ~ Y_,C Flé~..ïl <l i t:DJ•. ~-1 i..L~~j. c:(·~·.!~ 2tait ,.~.("~~t:l::.)(' ..\ _v ..f\-~V()j ... j sc.c
Itévolu.i-io:Ll des dé:.;.~iy·c:~.~.~"~~~ Cl:' r:"'o:ict ~~ ·.r:~èlJ.C· ~ï.t)~~n.jc·J n-~~ 1:ti. T;~ëdr:r_c de St-~/I(J,0

* PMVE
PMME

Pleine mer de vive-eau
Pleine mer de marte-eau

/.-/ ... ,
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!·1.: I)E:i):~:::S~'~;SS::~~ pr(;ri··i(~,·t~~;4~"'\.-: Ge l{é·~i."':'::'·~g (~1.;. L~ ....piJ_i. (:iy'i.:1C 1X(~2

~:ltl~epj'i~;e d~ cons·,.J'·l).ctj,OlJ. dE: l;~.i.~:'Cl..-'~_~: (:1 yl(~~st].:-~.lc9 Il po::~=.,::,..lc t~~.)2.1Cr.1C11t

~ c c ;~~: "lp iï:] si t't~(.. ~~l::"::" J. c: COl:'d.Jil d!~ (~:)~'"jC .:rui. ffi2::D.C r.:\ 1 fIle iJ2311a..r(j" :·1aJ.gJ:"L; êLc
1:1'1.1..1 ti r· =1 :~$ t C11-l: a t:i. '.~ C:;) j C :'.-J ~ 2.l,i pu. l(~ j ù :L:n('.1.~ ,2 •

.. .- Co LC}'~',<Li ;)J.tnre : "'1..1..11'::': t~~'è~; I.)etit(~ e:~pl.oita;=i_o:( cO}lch~y"liccl1e
......._.~._..._.~._-_.- .._--~--~ -..-

est s:~ tl~{~C: éj1.ty'c 1 'f ~Lle 1>;,.~.;.)11·:~rd et ~L 1 ~i. "!.(:: :·_:sr!è~.1).t Ell(~ sc C(J:;!~;O~-;C cl~: troi~.;

l}D.~~.':;ins 6';" (1.:;·~;S en. ciH"l'.:.:,:!lt (Ct1\riTO!1 ~::(\'.~;.:::; si t1).t~S t:.'(:'s ht.=.lJ.'L ·(!~ti"~~ë.Lt't:C) '" I>' J.f~
est utiJ.i~)é· FO),: l, ':/ cy."trcT.lc<:;,c ...-· de;;~ l:EitT'c::: él\r::._l'li. lti. \/E:.llte~

.- Si 1 tOl:t 'veut l.~t.i.li~#:~r CC~ .s:;~tc; Cil s?:.1r:1cH"'!:Lc.>.1..-· tn~c(:~ 01,1 1-.i11

tru t t i cu l tur e- le I)~·\O1>1 ~~ J,i.e 1T!:J~: '2 .t:;.~ .s (_::""'#.i. 11 z....}"1p~\ 'o·I:.si0>·~n."-:I:l.(")f1·1~ cr). e.~~;.1. èOllee~)

'j e cl~'~bit: Ù:).. l'·ui.:;~:·r-~2_. (1:: S<.~;,:~_]tt'2 S-Ll-:::Z::-ile (~t·~~pe!J.d l...'J:(;j.q1,H:~J~~".:1~tt (::2. 1.2'\ CC)}1S0T.1J;'I~lticl_l

('t'i. C:;JU de S2ilCl-I lJ2.1ol;' Le dÉ;;-,} L p(-:~Jt C~tj,"'i..; (.e. ce .frl:~t 1}uJ. pcnc12:.l:Yi.. lù sa.i SO.i1

esti""é.l?,

••• 1•••



PH 711J5 11,O:n

Bi" 14h'.l6 2,Sm

C 75
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STATI"'N HEURE : SALIIHTE I~O : TEl'D?ERATURE 1° ~

---~-- -~----~ ----~-~._----- ~---- -------- -------------~. .. .
A

A

B

Il

C

D

D

F

11 h4.- 33,5 12°

14h30 15~O 13°

11h45 33,8 12°

11,h30 15,0 13 c1

15h30 27 ,0 1.3, ~l0

15h35 28,5 13,5 0

16h00 31~3 D°

1:Jh40 3~,5 1.1.,5°



J. n N E X E 2

--_...- ~---_._------

ST't-'I'J: ON HEUEŒ

-------

pH

_ 43_

_O'~ ............... __ ~" .... ... P", ...... __ .... __ -., ... _ ...~..,., __ -. ... _ ..... _ t:.~ ............. .,. .
,
li

"LJ

D

E

1 '-1 l, ~
ü~OJ.. L ~1',:,.J

12h!+5 6,5··7~O

15h35 7,0
:

15hLtO "1) 0

.--------_.,-_._------- ----

ANNEXE 3
--_._----_.-

'-. ,~-.-:

" .. , HEURE 0 2 ppm
,.. ~ ...'.M_ ..... : .....~_ .... ... __ ..._: _.... __ v ........ _. __,_...... ~.. _ ..... :

./0.

Vémnc sortie . ,. .------_.._-------~- ---------_.-------- ------_.--



LE HAVRE DE ROTHENEUF

(d'après la station m~téo de Dinard)

- 44 -

+ 34,9° (en Août 1961)

20,5°

- 13,7° (en Février 1963)

l'loyelll1e des T" GU ;nc>is le' plus -froid (moyenne des Mini.)

Degré hygro;n.è'i.:rique

699 nml

Vents dcminants

-, Grand centre urbain proche

yoi r -fond de Cël.'r.te au 50 OOOèmè

D. 201

Chemin de fer à

SAINT-MALO - 4

et 10.000e

St-Malo

,
.tC1Yl

- Type de cul t'lITes Maréchères en petites exploitations (Pommes de
terre~ à Ile Besnard - La Guimorais - Le Lupin.
Après le second barrage du Lupin : arbres fruitiers

Un peu de culture à l'Ile Besnard, La Guimorais et Le Lupin



- Pollutions possibles

.,., Projets

Notes

E... Tourisme -- Urbarlisme

_. Population J,ivc'nale

- Population estivaJ.2

RAS

RAS

RAS

hab"

- 45 -

- Type dC:' t01n~L~;ri~e : Camping entre l t Ile Besnard et La Guimorais
(appartient à Monsieur DEPESSESSE) -
Voile - Pêche à pied.

- Divers

Projets

Notes

Monsieur BOUIGUES : construction d'un plan d'eau en
plaçant une digue de 7,00 m entre l'Ile Besnard et
Hurlevent - Semble abandonné.

Opposition d'une partie de la population au projet
de Monsieur BOUIGUES.

Noté::: di\lC--l'S(_~.s

Pas d'épuration à la sortie des égouts de Rotheneuf
et la Guimorais, ni au camping (filtrage par le sable)
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(cl'. corte)

- l'osition

,o. Orientation

<- Hoyens d'accès

à 4 km au N.-E. de St-Malo

Goulet orienté vers le N.-W.

Route D. 201 + divers chemins d'accès

.-- A:crivé"es d' cau douce : Etang de Sainte-Suzanne (alimentation en
eau potable de St-Malo) par le ruisseau de Sainte-Suzanne - Débit
très variable et ruisseau à l'Ile Esnau (très faible débit).

Par le goulet entre l'Ile Besnard et
Hurlevent (230 m au minimum) pour une profondeur moyenne de 4 m
(au dessus ° carte marine).

Notes
Deux gros rochers barrent le goulet

Cf.. p1i:m di':' masse ct profil topographique

_ Notes: La première digue de l'Etagn du Lupin (digue W) demande

des réfections. La seconde (digue S) est intacte.

le 01.05.72 à 15h30 :

Variations app}!~Q:i.rrla_t:"vcs

11,5 0

12,0 °
Mer
Etang

le: 01.05.72
34,5
33,5

Mer 0

Etang (mi-marée) 15,0%0 à marée basse

5,6 ppm

à l'intérieur de l'étang,

- PH : mer: 7,0

. »étang

.••••••• ) sortie étang: 8,0 ppm

à marée basse: 6,5 - pleine mer 7,0

..



Botàl'l~qv~,; ;----_ ...~ ...-
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substrat meuble : Slikke
Schorre

Sable :

Halophytes (Obione, Salicornia radicans)
+ Enteromorpha compressa

substrat seux
fer .....

2 - ZrJf)loSriE~..-.-,_._---- -

mode abrité : Pelvetia canaliculata
Enteromorpha compressa
Fucus resiculosus
Ascophyllum nodosum
Fucus serratus
Enteromorpha sp

mode battu Furcellaria fastigiata
Fucus vesiculosus (forme battue)
Rhodymenia palmata
Lomentaria olavellosa

_. LÜitc·e0.1))list.i.(~U2 le 01/05/72
Parmi les Poissons', notons la présence de :

Pleuronectes platessa
Solea solea
Mugil spp
Dicentrarchus labrax

RAS

.- Bi(;c ~l·W_C. (-: ty p:~

- Dans le goulet : zonation classique pour un substrat
rocheux depuis les plus hauts niveaux jusqu'au niveau
des basses mers de vive eau.

- Partout ailleurs, les associations animales et vege­
tales sont caractéristiques des substrats meubles.
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~9issons plats, Bars, Mulets (Anguilles) dans la partie marine
- Truite : alevinage en eau douce (sous~réserve approvionnement

en eau douce) et engraissement en eau de mer
- Leander sp ou .autres genres de Crevettes
- Intensive sous forme de société

." 'Techl101ogi '

- Utilisation des ~igues et étang du Lupin comme réserve d'eau
saumâtre

- Digue au niveau du goulet (?) attention à l'envasement

IV~. DIV ERS~

Site TRES FAVORABLE par la morphologie et la diversité des
possibilités effertes.

Le problème le plus important est pour une trutti­
culture ou salmoniculture et l'approvisionnement
en eau douce.
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LA RANCE

DONNEES GENERALES

1. DONNEES PHYSICO-CHIMIQUES.

1. Le niveau

Le barrage de la Rance limite actuellement l'amplitude des

marées dans le bassin amont. Il limite le marnage des marées de Vlve-eau

(surtout leurs basses-mers), il augmente l'amplitude des marées de morte­

eau (par action inverse des turbines). Ceci entraine dans le bassin amont

de la Rance une situation plus océanique qu'elle ne l'était avant la

construction de l'usine marémotrice (1965). La salinité a augmenté dans

les zones situées les plus en amont.

Le niveau varie actuellement en Rance entre 12,50 m et

4,00 m.

Le nlveau moyen au plein de l'eau est de l'ordre de 11,0 m.

Il varle souvent entre 9,50 m et 11,50 m. Toutes les zones situées en

dessous d'une côte de 10 m ont un renouvellement en eau pratiquement

assuré (CAOUS), à SAINT,-SULIAC-SjMER.

2. Température-----------

Chez M. CAOUS l'amplitude des variations se situe, selon

lui, entre 27 0 et 2 0
, dans ses bassins.

D'après J. ROUSSET (70-71) la réaction aux basses tempéra­

tures dans l'étang de M. CAOUS est la suivante:

Ta de l'air + 2,5 0 Ta eau surface

Ta eau fond (2,50 m)

3,5 0

9,5 0

. . .j . ..



3. Salinité - 51-

La salinité devient très variable, dans le temps, en amont

du Pont de Port St-Jean.

L'amplitude de la salinité dans le bassin amont (depuis

l'usine marémotrice jusqu'à Port-Saint-Jean) se situe entre 34°/ et
00

Dans les bassins de M. CAOUS la salinité a varié en 1971

(d'après ROUSSET - 1970-1971).

Dans les bassins de M. CAOUS le pH varie entre 7,9 et 8,9.

Chez M. CAOUS il a varié en 1971 entre 2,10 ml et 6 ml

(15° - 28,5% 0 ).

Ce taux peut-être très variable selon les sites et le mode

d'oxygénation.

II. DONNEES BIOLOGIQUES.

1. Flore

Données générales :

a) Flore terrestre halophile

Aster tripolium

Beta mari tima

Obi one portulacoïdes

Salicornia sp.

b) Flore subaquatique

CHLORIPHYCEES

Chaetomorpha linum
Enteromorpha clathrata
Enteromorpha intestinalis
Enteromorpha ~p~
Ulva sp.

PHAEOPHYCEES

Ectocarp~ confervoïdes

RHODOPHYCEES

Polysiphonia sp.

DIATOMOPHYCEES . . .j . ..
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2. Faune

Données générales sur les espèces de poissons rencontrées

en Rance

- Gobius sp.

- Dicentrarchus labrax

- Anguilla ~guilla

- Platich~y~ f~

- Atherina presbyter

- Mugil labrosus

- Mugil ramada

III. NOTES DIVERSES.

1. Courants :

Les courants dans les chenaux sont violents mais se font

peu sentir dans les parties latérales.

2. Pollution :

La Rance est classée "zone insalubre".

3. Construction :

Il est interdit de construire sur toute bordure de la Rance.

4. ~~!~~~~~~~~~ : (Station Météo de Dinard)

Moyenne des TO du mois le plus chaud :

Août moyenne des Maxi 20,5°

moyenne des moy. 16,5°

Température maximum enregistrée: Août 1961

Moyenne des TO du mois le plus froid

Janvier moyenne des mini. 2,40

moyenne des moy. 5,2°

Température minimum enregistrée: janvier 1963 : - 13,7°

Précipitations: 699 mm (moyennes pour 1951 à 1970).

.../ ...
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5. Divers :

- Tenir compte de l'E.D.F. pour tous travaux concernant

la Rance.

- Envisager, peut-être, l'élevage de la Sandre (d'après

M. POSTEL).

..Q/ •••
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LA COUAILLE

1. DESCRIPTION DU SITE.

C'est un site d'une superficie de 1,5 hectare situé sur la

commune de Saint-Jouan-des-Guérets (35), Il s'agit d'une portion de

schorre entouréepar une digue. Dans la partie Nord un moulin à marée

désaflècté laisse pénétrer l'eau de la Rance. Une vanne située dans

la partie Ouest permet également l'arrivée de l'eau. La partie enclose

par cette digue est très envasée. Un ruisseau à faible débit s'écoule

en longeant la partie Sud. Sur la terre ferme une petite exploitation

agricole utilise les berg~(terrain plat) et les bâtiments du moulin.

Le débit du ruisseau était de 50 à 60 m3/h le 14.06.72.

Ce site avait été envisagé par M. CAOUS avant

son installation sur la Goutte. Il avait commencé les travaux de

réfection de la digue qui est, par endroits, en assez mauvais état.

Sa faible superficie l' avai t fait abandonnet en plus des travaux que

demandait la digue, (niveau moyen de la digue 11,60 m - 11,80 m).

II. AMENAGEMENTS A ENVISAGER.

- Ce site peut-être utilisé par une petite exploitation

d'aquaculture. Toutefois des travaux de rénovation sont nécessaires

• réfection de la digue,

réfection des vannes et du moulin à marée,

recr~usement du terrain actuellement très envasé

et dont le niveau se trouve de ce fait assez haut.

- A noter la proximité d'un petit aéroport à Blanche-Roche•

••• 1•••
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III. DONNEES PHYSICO-CHIMIQUES.

Vue sa p~oximité avec le site utilisé par Monsieur CAOUS,

à SAINT-SULIAC, on peut considérer que les variations thermiques seront

du même ordre (de 3,5 0 à 25 0 environ).

Le 14.06.72 (PM ae 10 h 30 à 12 h 30 - 10,60 m), une tem­

pérature de 15,5 0 a été relevée à 12 h 50 à l'intérieur du bassin.

Au même moment, la salinité était de 32,5 0 / 00 •

• ••1•••
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LES GUETTES

I. DESCRIPTION DU SITE.

II. ETUDE DES FACTEURS PHYSICO-CHIMIQUES.

III. AMENAGEMENT.

I. DESCRIPTION DU SITE.

Le terrain des Guettes est l'un des Polders situés en bordure

de la Rance. Il se situe sur la commune de Saint-Suliac à proximité des

installations de M. CAOUS.

C'est un terrain plat d'une superficie de 6 hectares situé à

un nlveau moyen de - 9,50 m (2,90 m NGF). Une digue de 600 m de long

protège ce terrain dans toute sa zone de contact avec la Rance. Elle

atteint une cote approximative de - 13,50 (6,90 NGF), au-dessus de la

zone d'influence des pleines mers de vive-eau en Rance. La digue est

ancienne (1850 ?) mais en parfait état. Son nivèau moyen est de
13,80 m à 14,0 m (cote marine).

Le terrain des Guette~qui appartient à M. CHEVALIER Roger,

notaire à Rennes, est actuellement en herbage.

Ce terrain présente un intérêt certain, parmi les sites de

la Rance de par sa situation, sa superficie, sa topographie et ses

aménagements existants ; mais il lui manque un atout important pour

son utilisation en aquaculture: il ne possède pas d'arrivée d'eau

douce. . Cependant il faut noter la proximité de la rivière

la Goutte, distante de 1 ,5 km et qui alimente les installations de

M. CAOUS.

.. ·1···
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II. ETUDE DES FACTEURS PHYSICO-CHIMIQUES.

- De part sa proximité avec l'établissement de M. CAOUS il

est peu probable que des différences significatives appa­

raissent entre ces deux sites.

Mesures effectuées le 14/06/72 (12h) à l'extérieur

Température •••••••••• o........ 15,5°

Salinité...................... 32,5%0

III. AMENAGEMENT.

Dans une première approche, on peut concevoir l'aménagement

du site des Guettes en vue d'une exploitation en aquaculture selon deux

schémas

- Soit le terrain des Guettes reste sans alimentation en eau

douce et dans ce cas l'on ne peut envisager qu'un élevage

du type I1marin l1 strict ou la phase d'eau de mer d'un élevage

de truites. Compte tenu de la salinité la première hypothèse

me semble douteuse.

- Soit le terrain des Guettes est alimenté en eau douce, à

partir de la Goutte, (si le débit est suffisant pour alimenter

à la fois M. CAOUS et ce terrain). Dans ce cas l'on peut

envlsager une exploitation du même type que celle de M. CAOUS •

••• 1•••
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(d'après Station Météo de Dinard)

." TernpE:r3t1.Ue

- 13, 7° en 1963
Moy. des Moy. 5,2°
Moy. des Mini. 2,4°

Août

Janvier

Moy. 16,5° (
Maxi. 20,5 °)

(
)

des
des

pl1J.S fX"101.d

(en Août 1961)
Moy.

pl·L~:.s Chatld
Moy.

34,9°

mois le

Jüois le

2crUluelle

3.11Yil:tCJ le

des TO cb.,~

T Ü milli

\lents dOlnina~nts ------

l,Tot es

BI' V'oies de conlll1llrJ.icatioll-_._---_._-----•._~_._-

R01J.t e d ~ accè .:, à partir de SAINT-SULIAC

tra:n.spOJ't

Chemin de terre (cf. carte
1/50.000e

-' Gro.nd centre ul"bain proche: SAINT-MALO krn

\loir LOila de caT'te al~ 50 OOû~~rne

Note:?

-- Type de culttu'C's Herbage pour vaches laitières sur le terrain même



- Types dCindustr'ies

Notes

E." T01)yj Slne .- "(lrbc:r(l_i~~mc
._----~----------~

Popul~tion hiverrlale

Popl'tlatic l l1 e:3tiva_le

Proj ets

Notes

~ l\c:~uelJe

Néant

Néant

Néant

610

Néant

La Rance

- 67 -

hdb, en 1968 (St-Suliac)

hab.

zone insalubre

( :10 <;.,
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A. Générau/. (cf, ccu'te)

- Positlon (cf. carte)

-- OrientatioD.

Jvlo~ycns d'accès Chemin de terre à partir de SAINT-SULIAC

A:::'rivéC's cJ.\CélU ù.m.'ce : Pratiquement nulle - L'arrivée d'eau douce
la plus proche est la Goutte, chez Monsieur CAOUS (1,5 km)

- Ar-rivée::' di eau de mer' : La Rance

Notes

SO/00 : 34,0% 0

Cf <_ plêl1l cL, rnas:'",c cL profil copogré'_phi que

_ Notes : Digue~protégeant un polder à la cote (marine) moyenne de
9,50 m (Phares et Balises). La digue monte au dessus des
anciennes PMVE de la Rance (13,80 m, 14,0 m).

c. _~~a':ël.cté·ri:~tiqFcS J':'pysir:o-chiJ11lQ"0:es : Etudes faites par J. ROUSSET

(Fac. Sc. Rennes) dans l'Etang de Monsieur CAOUS à St-Suliac.

Tempéra1-.ure de 11 eau

le

Varia~ions approximatives

3,5 0 en surface pour TO air 2,5°
4,5° en profondeur (3 m) 11 Il

Sali11.itt2

le

(voir variations approximatives)
o

Vari ,··b ons dPP1'uxinatives
Salinité en bassin de 16% 0 à 35% 0

- Teuev.r ê:il OA'}/gèil '2 de 2,10 à 6 ml;

pH 7,9 à 8,9

J. ROUSSET (1970;0071 - Laboratoires de Biologie Halieutique de RENNES
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- sur le site même

- à proximité

herbage

hauts niveaux: Pharnerogames halophiles
(Obione, Salicornia ••• )
Beta maritima, Aster tripolium

- zones immergées : Algues vertes (Enteromorpha
clathrata, et E. compressa, Ulva sp .). Algues
brunes : Ectocarpus confervoïdes - Rhodophycées
Polysiphonia sp.

- Evolution

.- Liste fa1}"ll sti que en Rance

Parmi les Poissons, on peut noter

Gobius sp
Dicentrarchus labrax
Anguilla anguilla
Platichtys flesus
Atherina presbyter
Mugil labrosus •••

.-. Evoll'.tion, prés:::nce 1 fray(~res

- Bioc~nose type

Biocénoses des milieux à salinité variables et sur substrat
meuble.

/
; ,,/ 6'.
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Truite en eau de mer :
L'élevage complet peut être envisagé si l'on y amène

de l'eau douce. Sinon, seule la phase en eau de mer sera possible.

IV 0 DIVERS.---_.._.
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MORDREUC

1. DESCRIPTION DU SITE.

Ce site d'une superficie de 2 ha environ est situé sur la

commune de Mordreuc (35) en amont de Port-Saint-Jean. Il se compose

d'une digue isolant un ancien bras de la Rance où débouche une petite

rivière (la Touche). La majeure partie de ce terrain est composée

d'un substrat vaseux: vase molle (slikke) et vase consolidée (schorre).

Le niveau moyen de ce terrain est de - 10 m (3,40 m NGF). Les parties

latérales sont plates surtout dans la zone Nord et recouvertes de végé­

tation terrestre et de vergers.

La digue est ouverte par deux vannes. La vanne orientée vers

le Nord-Ouest est large de 2,50 m. Il n'en reste plus que les supports

en très mauvais état. Une autre vanne orientée vers le Sud-Ouest est

située sous un moulin à marée avec roue à aube, apparemment en état de

marche. Le moulin n'est pas habité mais est très bien conservé. La

digue en elle-même demande quelques travaux de renforcement dans sa

partie supérieure. Cette digue isole l'étang de la Rance. Deux bras

du chenal débouchent chacun au niveau des vannes.

L'étang se compose en grande partie de schorre entourant une

zone centrale de slikke. La partie située derrière la vanne N.W est la

zone la plus basse elle retient en permanence de l'eau, soit par l'ap­

port de la Rance soit par l'apport de la Touche. La Touche a un débit

suffisant en fonction de la surface exploitable. Son eau est claire

et n'est pas polluée. Un petit ruisseau débouche également dans la

partie Sud de l'étang.

II. ETUDE SEDIMENTOLOGIQUE.

Voir carte C= 1/1 OOOe).

.. ·1· ..
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III. DONNEES PHYSICO-CHIMIQUES.

Le point le plus important concerne la salinité. En effes

ce terrain se situe à 10 km en amont du barrage de la Rance. L'influence

de l'eau de mer s'y fait sentir de façon très variable. Il est évident

que pour ce terrain c'est là un facteur limitant. Cependant il a été

signalé en raison de ces installations existantes et de ses possibilités

même s'il ne s'avère pas actuellement utilisable.

- Mesures effectuées le 14/06/72

(PM de 10 h 30 à 12 h 30 - niveau 10,60 m).

._----_.---:-------:---_.~:-------:-----:---.
STATIONS

débit du ruisseau

HEURE

entre 80 et 10am3/h.

s%o pH

•••1•• •

Oxygène :



IV. DONNEES BIOLOGIQUES.

Station de la cale de Mordreuc

aperçu de la flore

- Enteromorpha sp.

- Ulva olivacea

- Fucus sp (hauts niveaux)

- E.etocarpus sp.

Faune fréquentant le site

- Plie

- Mulet

- Jeunes bars

- Grandes méduses

- Margatte (hiver)

- Crabe vert

- 78 -

••• 1•••
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LES AUTRES SITES DE LA RANCE

LA RICHARDAIS (Commune de la Richardais)

L'anse de la Richardais est très ouverte; d'importants tra­

vaux de génie civil seraient nécessaires pour équiper ce terrain. Il

est actuellement occupé par les anciens bacs faisant la traversée de

la Rance. Au fond de l'anse se trouve une zone plus étroite où débouchent

deux étangs successifs. Cette zone est trop encaissée et d'une surface

utilisable trop faible en fonction des travaux à effectuer.

LE RIVAGE : (Commune du Minihic-sur-Rance)

Cette zone peut-être utilisable moyennant l'isolement du

bassin. Un ancien moulin à marée presque en ruine est situé au fond

d'une petite anse où débouche un petit ruisseau bordé de dépôts

d'ordures. A quelques centaines de mètres en amont se trouve une

=
SAi{V,

-•

La grève de Saint-Buc est formée par un substrat de vase

sableuse et de gravier. Elle représente une partie hors d'eau de

surface plate assez intéressante.

carrière.

. . ·1· ..
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Compte tenu de la distance qui sépare ce site du chenal de

la Rance un bassin de retenue semble indispensable. Ceci représente

à mon avis un investissement trop important compte tenu de l'intérêt

du terrain.

LA BAGUAIS : (Commune de la Ville-ès-Nonnais)

Situé assez haut, à l'abri du Mont Gareau, un ensemble de

digues ou plutôt de levées de terres, est entouré par un chenal peu

profond. C'est une zone peu étendue de schorre creusé par de nombreuses

dépressions et de ravinements.

Ce terrain tourmenté, situé assez haut, difficile d'accès

est loin du chenal à marée basse.

Il n'est pas utilisable en aquaculture.

Tenir compte de la proximité d'un ball-trap.

LA COQUENAIS (Commune de Pleudihen)

Site très difficilement utilisable en ralson des travaux

d'aménagement à y faire et ce pour un terrain situé déjà très en

amont sur la Rance.

Autres sites observés mais ne présentant pas d'intérêt

particulier :

- LES VILLES-MORVUES (Hipp.)

- LA PASSAGERE

- TROCTIN.

• •• 1•••
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ILE D'ER

1- DESCRIPTION DU SITE

Le site de l'ILE D'ER est situé au large de l'embouchure

du JAUDY, à 15 minutes en bateau du port de TREGUIER.

Il est composé de trois tles principales: l'ILE D'ER,

la PETITE ILE, l'ILE VERTE. Elles sont la propriété de Monsieur

LEBITOUX, vétérinaire. Le bassin intérieur est l'objet d'une demande

dè concession par Monsieur CALMELS, pisciculteur.

Ces trois tles délimitent 2 baies. La baie principale est

entourée au Nord, à l'Est et, au Sud par l'ILE D'ER dont la forme et

l'orientation sont particulièrement favorable à une protection contre

les assauts du large. La PETITE ILE renforce cette protection au

Sud-Ouest. La deuxième "baie" est beaucoup moins bien délimitée, mais

elle est également bien abritée. Elle est comprise entre la PETITE

ILE, l'ILE VERTE et la pointe Sud de l'ILE D'ER; ces deux dernières

sont raccordées par un chapelet d'îlots rocheux.

Les cotes moyennes de ces deux baies se situent entre

4,50 m et 5,00 m. Leur superficie est d'environ 40 hectares chacune.

La protection de ces deux baies n'est pas absolue. La baie

principale est exposée dans sa partie Nord aux violents coups de

Nord-Ouest qui pénètrent par la passe étroite à lrOuest. La deuxième

"baie" est exposée dans sa partie Sud-Est aux courants de Sud-Ouest.

Il apparatt déjà que la baie principale présente un~très

grand intérêt en aquaculture: c'est une baie suffisamment profonde,

isolée, bien protégée dans l'ensemble, et bien alimentée en eau du

large par des passes étroites.

Les caractéristiques sédimentologiques du site ne font

••• 1•••
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que renforcer cette idée. En effet, la majeure partie du substrat est

formée de sable vaseux, c'est-à-dire un ,substrat meuble (donc maniable)

et étanche.

La passe Ouest se fait entre deux zones rocheuses qui

pourront servir d'appui solide pour une digue. De plus, la zone pro­

fonde de cette passe est très étroite (100 m) pour une cote d'environ

3 m. Le fond de cette passe était anciennement barré par un muret en

pierre. Celui-ci fut détérioré par les pêcheurs d'Ormeaux. Il en sub­

siste toutefois la majeure partie.

Une autre caraetéristique sédimentologique intéressante

est le fait qu'un certain nombre de cloisonnements ~aturels divisent

cette baie, notamment dans sa partie Nord. Ces cloisonnements sont

formés par un talus de vase consolidée recouvert par une couche de ga­

lets. Cette structure est la même que celle des digues construites de

main d'homme il y a U~ ou deux siècles. L'étanchéite de ces cordons de

vase et de galets est confirmée par le niveau constant et maximum des

petites mares d'eau de mer qui sont retenues sur les crêtes et ce,

même après plusieurs heures de marée basse.

En ce qui concerne les apports d'eau douce, il faut signa~

1er la présence d'un puits proche du seul groupe de maisons de l'ILE

D'ER. D'autre part, il existerait dans l'anse Nord de l'ILE D'ER, fa-

ce au large, deux étangs saumâtres peuplés entre butre, par des Anguilles.

Ces deux faits tendent à démontrer la proximité d'une nappe d'eau dans

cette zone.

II - TOPOGRAPHIE - SEDIMENTOLOGIE

1° - Topographie

Une étude topographique et des sondages seront indis­

pensable avant toute utilisation du site.

• •• 1•••
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2° - Sédimentologie

Voir carte "SUBSTRAT"

III - DONNEES PHYSICO-CHIMIQUES

Les données hydrologiques générales relatives aux eaux de

surface sont fournies par le Service HydrogFaphiques de la Marine,

ainsi que dans une publication de LUMBY (1935). Ces données sont

concordantes.

1° - Température

Température de l'eau en surface, moyenne mensuelle

Février................. 8,5 0
- 9,0 0

Mai ••••••••••••••••••••• 11,0° - 11,5°

Août.................... 16,0° - 16,5°

Novembre................ 13,0° - 13,5°

2° - Salinité

Les variations annuelles se situent entre 35,0% 0

IV - POLWTION

Situé assez loin de l'estuaire du JAUDY, le site de l'ILE

D'ER est peu atteint par les pollutions. TOutefois, il faut noter sur

toute la côte Est de l'ILE D'ER, une accumulation de détritus flottants

... / ...
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déposés là à marée haute. Ces détritus proviennent de la décharge de

TREGUIER, située en bordure du JAUDY.

v - DONNEES BIOLOGIQUES

1° - Flore

L'étagement des Algues macrophytes est surtout visible

sur les parties latérales de la passe Ouest :

- Pelvetia canaliculata,

- Enteromorpha sp

- Fucus serratus,

- Fucus vesiculosus,

- Ascophyllum nodosum,

- Punctaria latifolia,

- Codium tomentosum,

- Cystoseira sp.

La flore terreste de l'ILE D'ER est particulièrement

riche en plantes coutumières des bords de mer et certaines sont peu

courantes. Cet aspect de "mini-réserve naturelle" mérite d'être sauve­

gardée.

2° - Faune

La remarque précédente est également valable pour la

faune.

Parmi les espèces marines fréquentant la baie, on peut

citer

- parmi les CRUSTACES le Homard, l'Etrille, le Dormeur

et les Crevettes.

••• 1•••
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- parmi les POISSONS
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le Bar. (abondant), le Mulet, le

Lieu, la Plie, la Sole, la Dau­

rade, le Rouget •••

Par/mi tous les sites favorables à l'aquaculture rencontrés

sur les côtes bretonnes, le site de l'ILE D'ER présente le plus d'a­

avantages. Sous tous ces aspects, il présente des caractéristiques

favorables, tant par sa morphologie, Sa sédimentologie, ses caracté­

ristiques hydrologiques et les espèces qui le fréquentent. Seul, son

caractère d'insularité peut @tre g@nant par certains côtés.

Ce site semble notamment favorable à l'aquaculture des

Salmonidés. Sa proximité avec les installations en eau douce de

Monsieur CALMELS présente le plus grand intér@t (voir plus bas le

premier projet d'aménagement de Monsieur CALMELS).

Toutefois, il paraît sage d'aménager progressivement ce

site.

1° - Parce que les connaissances sont encore ~nsuffisam­

ment solides en France et à l'Etranger en matière d'aménagement

aquacole.

2° - Parce qu'il serait dommage de sacrifier un tel site

et toutes les potentialités qu'il représente à cause d'erreurs tech­

nologiques possibles au cours d'un aménagement trop accéléré.



ILE D'ER 40 ha ectre ILE D'ER
PETITE ILE

i+ 40 na entre PETITE ILE
ILE VERTE

1. CADEE GENERAL

A•.Météorol2.B:.ie

- Température

Moyenne pes TO du mois le plus chaud (moy. des maxi.
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TO maximum enregistrée

TO mini enregistrée

+ 35,6°

• 11° (jarcv. 1963)

Moyerme des TO du mois le plus froid (moy. des mir:i_)~ + 40

- Degré hygromètrique

- Précipitations annuelles

... Ven'LS dominants

Notes

B. Voies de communication

805 mm

_. Route d'accès - aucune piste pratiquab le nI existe entre l'île et la côte

- Autre moyen de transport : bateau

- Grand centre urbain proche TREGUIER

Voir rond de carte au 50 OOOème

10km

Notes : Une piste peut être installée facilement à travers la grève pour

relier l'île à marée basse. A marée haute, des mouillages abrités sont

facilement amér:ageables en différents points du site.

C. Agricultvr:_è enviroY1...nan~~

•• Ty"pe de cultures

.
- Pollutions possibles

Notes

Cc;- + bas)



D. Industrie environnante

- Types d'industries

- Pollutions possibles

- Projets

- 93 -

aucune

Les ordures ménagères déposées dans la
décharge de TREGUIER (située en bordure du
JAUDY) sont partiellement entratnées sur les
côtes Est et Nord de l'ILE D'ER.

Notes (voir + ba~ le projet de Monsieur CALMELS)

E~ Tourisme - Urba..'1isme

Population hivernale

Pppulation estivale

- Type de tourisme

Divers

Projets

habo

habo

Notes L'tle n'est fréquentée que par quelques rares pêcheurs à pied
et pir ses propriétaires.

F. Aspect social

Néant

G. Pollutions

- Actuelle

- possible

Notes diverses

(cf. + haut "insdustries environnantes"
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A. GénéTau x (cf. carte)

- Position à quelques kilomètres au large de l'embouchure du JAUDY

Orienta.tion

Hoyens d'accès travers~e de la grève à ~ar~e basse à partir de
Kerbleustic, Porz Hir

- Arrivées d'eau douce: un puits existe sur l'Ile

- Arrivées d'eau de mer 1 0
- à l'ouest

2 0
- au sud

Notes Alimentation en "eau de large" seule site possèdant cette
caractéristique parmi les sites retenus !)

B. Topographie - ~~ô1.agernents_~xistant~ :

Cf. plan de masse et profil topographique
par géomètre expert.
Notes

C. Caractér'isti gues j,hysico-chimi q'JeS :

Etude précise à raire

Température de l'eau: Février ••••••••••••
Mai ••••••••••••••••
Août •••••••••••• 9 ••

Novembre •••••••••••
(Moyennes des TO de' surface d'après LUM3Y

Salinité

8,5 0
•

11,0 0 ._.

16,0 0

13 ,0 0

-1965- et

9,0 0

11,5 0

16,5 0

13 ,50
le SHM).

le o

3 5 ,0 0 / 0 0)" e t 3 5 , 1 0 /0 0 par leSHM
Variations approximatives 34,9 0 / 00 et 35,2 0

/ 00 d"après LUMBY (1935)

Teneur en oxygène le g/l

pH 7 0,
- Autres caractères

Notes

::Oc "/<1l ().



Liste floristi qtle le Ol.Oï. 72

Pelvetia canaliculata
Enteromorpha sp.
Fucus serratus
Fucus vesiculosus
Ascophyllum nodusum
Punctaria latifolia
Codium tomentosum
Cystoseira sp.

- Evolution

Liste fau.-r1:Îsti que le

- 95 -

Crustacés

Poissons

Homard;, Etrille;, DormeuJ:S, Crevettes

Bars, Mulets, Lieus, Plies, Soles, Daurades,
Rougets, ~nguilles (7), Maquer23ux (au large).

Notes

Evolution, présence, frayères

- Biocénose type

Milieu typiquement ?céanique
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- Espèces intéressées - T)~e de pisciculture

1° - Salmonidés

2° - Bars, Poissons Plats, Mulets, Daurades (7)

- Technologie

- Endigage sur la face Ouest entre ILE D'ER - PETITE ILE

" " Sud " 11

- autrffipossibilités entre la PETITE ILE et l'ILE VERTE

IV. DIVERS.
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EXTRAIT DU RAPPORT DE MONSIEUR CALMELS SUR LA CREATION D'UNE

FERME AQUACOLE A L'ILE D'ER
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BUGUELES

1. DESCRIPTION DU SITE.

IL ETUDE TOPOGRAPHIQUE.

III. ETUDE SEDIMENTOLOGIQUE.

IV. DONNEES PHYSICO-CHIMIQUES.

V. POLLUTIONS.

VI. DONNEES BIOLOGIQUES.

VIL NOTES - AMENAGEMEN"T.

1. DESCRIPTION DU SITE.

L'étang situé entre l'ILE BAELANEC et l'ILE AUX OIES à BUGUELES,

sur la commune de PENVENAN (22) couvre une superficie de 8 hectares pour un

nlveau moyen de 7,15 m (côte marine). Cet étang ainsi que l'habitation située

dans la partie Sud appartiennent à Madame Veuve André MESNARD.

Le bassin est limité à l'Ouest par l'ILE BAELANEC, à l'Est par

l'ILE AUX OIES, au Nord et au Nord-Est par une levée de galets appuyée sur

quelques éperons rocheux, au Sud par une digue reliant les deux îles. Une

autre digue relie la partie Nord de l'ILE BAELANEC et le cordon littoral.

La digue Sud, en parfait état, s'élève à une côte moyenne de

11 m (les PMVE de coefficient 115 atteignent un niveau de 10 m à PLOUMANACH

"port rattaché" le plus proche). Toutefois il faut signaler une p eti te zone

de faiblesse située au point de jonction de cette digue avec l'ILE AUX OIES.

A cet endroit, le niveau est à la limite des plus grandes PMVE. L'eau pénè­

tre alors soit par infiltrations soit, dans les cas extrêmes par dessus cette

zone très limitée.

La bordure Ouest de l'IlE AUX OIES ne présente aucune anomalie.

C'est une zone de schorre ancien bien peuplé par une végétation de plus en

plus terrestre. Un schorre de plus bas niveau lui succède, il est protégé

au N.E. par une puissante levée de galets.

. . ·1· ..
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La levée de galets se poursuit dans toute la zone Nord. Elle

constitue un rempart naturel vraisemblablement étanche. Cependant la violente

tempête de 1968, sous l'inrluence des vents d'Est, a creusé un sillon de plus

de 1 mètre de dénivellation dans la partie supérieure du cordon littoral de

la zone N.E. Cette zone se trouve maintenant sous le niveau des PMVE. Il

sera indispensable de colmater cette brèche.

La levée de galets de la partie N.W. est la plus importante. Elle

s'appuie sur plusieurs éperons rocheux et s'élève approximativement à

2,50 m et 3 m au-dessus des PMVE.

La digue reliant ce cordon à l'ILE BAELANEC présente une tendance

à l'aIraissement dans sa partie Nord. Elle est partiellement submersible,

sous une hauteur d'eau de moins de 1 mètre, lors des PMVE. Les deux vannes

contiguës sont en cours de rérection. A l'Ouest de cette digue un petit

bassin naturel, d'une superricie approximative de 1 hectare,serait rort

utile en tant que réserve, voir alimentation, du bassin principal.

La côte Est de l'ILE BAELANEC est principalement rormée de

schorre. La végétation marque la présence d'inriltrations d'eau douce

dont l'ampleur est dirricile à déterminer. Vraisemblablement la nappe

phréatique aIrleure par endroits après de rortes précipitations. Un ancien

puit d'eau douce situé sur la propriété voisine conrirme cette hypothèse.

D'autre part un certain nombre de petites sources sont signalées dans la

région. L'une d'entre elles se situerait à l'entrée de la propriété de

Madame MESNARD.

Le bassin en lui-même est composé essentiellement d'un substrat

de sable vaseux à l'Est et de vase (slikke et schorre) à l'Ouest.

II. ETUDE TOPOGRAPHIQUE.

Voir carte de nivellement du rond (d'après HARACHE et BOULINEAU).

III. ETUDE SEMIMENTOLOGIQUE.

Voir carte "Substrat".
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IV. DONNEES PHYSICO-CHIMIQUES.

a) Données générales sur la zone océanique environnante

D'après le Service Hydrographique de la Marine, la température

de l'eau de surface varie, dans la région, entre 8,5° (moyenne pour

.février) et 16,5° (moyenne pour août).

L. FAURE (Rev. Inst. Pêches XXIII - 2 - 1959) a effectué entre

1952 et 1958 des mesures de température aux environs de ROSCOFF

(Baie de SIECK, ILE DE BATZ, Pot de Fer). Pour une profondeur de 2 m

les variations de température s'échelonnent entre 7,80° et 16°20.

En général les températures moyennes minimales se situent en mars

(8 à 9°) et la moyenne des maximales en septembre (de l'ordre de 15°).

2 - Salinité:

D'après le S.H.?\la salinité varie dans la région entre

35,0 %0 et 35,2 %0. D'après L. FAURE (1959) les moyennes minimales

sont observées entre avril et juin (34,70 %0 en janvier 1952) et les

moyennes maximales entre août et déc~Dbre (35,59 %0 en décembre 1955).

b) Mesures effectuées à BUGUELES le 3.07.72 à 16 H 30

- Température de l'air: 17,5°

- Température de surface dans l'étang: 20,5°

- Salinité dans l'étang: 34,0 %0 + 0,3 %0

- pH : 7,0

Taux d'oxygène dans l'étang: 6,0 PPM (pour 20,5°)
à la sortie de la vanne sud : 9,6 PPM

(pour 20,5°)

On peut constater un échanffement important due à la faible

épaisseur de la couche d'eau recouvrant la majeure partie de l'étang.

v. POLLUTION.

Aucune pollution n'est à signaler.

. . ·1· ..
-,- S.H. Service Hydrographique de la Marine



VI. DONNEES BIOLOGIQUES.

a) Flore :

108 _

- voir carte de la végétation

liste Eloristique de quelques espèces rencontrées à l'entrée

des vannes N. W.

· Ulva lactuca

· Codium tomentosum

· Ascophyllum nodosum

· Chondria tenuissima ?

· Ceramium sp

liste Eloristi que de cuelGues espèces rencontrées à l'entrée

de la vanne sud :

• Enteromorpha compressa

• Fucus spiralis

• Fucus vesiculosus

• Ascophyllum nodosum

• Pelvetia caniculata

Les arrivées d'eau dans l'étang sont donc typiquement océaniques.

Par contre la zone ouest du bassin semble subir l'inEluence d'inEiltrations

d'eau douce comme le prouve la présence de Juncus sp.

La végétation de la partie nord du bassin reElète une situation

plus océanique que dans le reste du bassin. Ceci s'explique Eacilement

par l'apport important d'eau de mer par les deux vannes N.W. et par

dessus la partie submersible de la digue.

b) Faune

Le site est particulièrement Eréquenté par les espèces de poissons

suivantes

• Mulet (en abondance)

• Lieu

• Plie

• Sole

• (Bar)

• Vieilles (de petite taille)

La zone de sable vaseux est riche en Annélides.

. ··1· ..
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VII. NOTES - AMENAGEMENTS. 110-

- Le nlveau moyen du site étant trop haut pour un renivellement

convenable du bassin il sera indispensable de recreuser tout ou partie de

l'étang jusqu'à une côte de 4 m, 4,50 m, de façon à obtenir une couche

d'eau de 1,50 m à 2,00 m (PMME*coefficient 28 6,00 m à PLOUMANACH). La

partie nord du bassin semble favorable à de tels travaux sous réserve que

la couche de sédiments meubles soit suffisante (nécessité de sondages).

- L'utilisation du petit bassin situé à l'ouest de la digue N.W.

semble intéressante. Peu de travaux serait nécessaire pour son aménagement.

- Le problème de l'ampleur des infiltrations d'eau douce devra

être élucider. Toutefois cela ne semble pas être un inconvénient majeur

quant à la fiabilité du site.

- L'étude des possibilités de pompage annexe à l'extérieur

(pendant les périodes difficiles) serait souhaitable pour plus de garanties.

- Un certain nombre de réfections sont indispensables :

• réfection des zones endommagées du cordon de galets

(ne devrait pas poser de gros problèmes),

• réfection des vannes,

• travaux de consolidation de partie Nord de la digue N.W.

CONCLUSION •

Site favorable moyennant un certain nombre de travaux d'aménage­

ment dont le coût devrait être aisément amorti par l'exploitation de ce

site en aquaculture.

-'- PMME Pleines mers de IT-orte-eau

... / ...
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, ,
BEGUELES 8 ha - 114 -

A. Météorologie. Station Météorologique de l'Ile de BATZ

1
1
t

La percée au travers de la levée des galets dans la zone N.E.

est due à la tempête d'Est en 1968.

Moyenne des TC du mois le plus chaud

Moyenne des TC du mois le plus froid

Deg:;:é hygrornètrique

- Précipitations arù~uelles

[
t
f

1,
!
1
!
1

1

1

1
i

9,2°

4,7° Février

18,7° Août

13,7°

798 mm

W.S.w. (et N.-E.)

TO maxi moyenne ••••••••••••••••••••

TO minj. moyenne ••••••••••••••••••••

Vents dominants

Temp ér atur e

Notes

B. Voies de communication

c. Agriculture environnante

, ,
- Route d'accès: Chemin au travers de la grève entre BEGUELES et

ILE BAELANEC à maréé basse
- Autre moyen de transport

par mer à marée haute

Le chemin reliant l'ile à la terre ferme est suffisamment
œsistant pour permettre le passage d'engins lourds de terras~

sement.

_ Gr~~d-~entre urbain proche

Voir fond de carte au 50 OOOème

Notes

TREGUIER 8 km

l'
f

i,.

r
1
1
1

1

1
!
•1

1

- Type de cultures absentes

_ Pollutions possibles absentes

Notes

ceo/co.



D. Industrie environnante

- Types d' indus tri es ab,sentes

- Pollutions possibles absentes

- Projets

Notes

E. Tourisme - Urbanisme

Population hivernale

Population estivale

hab.

hab.

- 115 -

1
1

i,
i

1
1

- Type de tourisme

- Divers

Projets

- Relativement peu développé pour la région
(Voile - Pêche)

, 1

Notes Le site est propriété privé~ donc peu fréquenté.

F. Aspect social

G. Pollutions

- Actuelle

- possible

Notes àiverses

absentes

absentes

... ~/C).e



II. CARACTERISTI~VJ~ DU ~II~ - 116 -

(cf. carte)

- Position
, ,

Entre ILE BAELk~EC et ILE AUX OIES au Nord de BEGUELES

- Orientation - axe de l'étang N.W. - S.E.

_ Moyens d'accès - chemin reliant BEGUELES et ILE BAELANEC

apparente, mais infiltratiorts dans la
Ancien puits à ce niveau dans la
l'entrée de la propriété de

Arrivées d'eau douce: Aucune
zone X. (voir carte végétation)
propriété de contigug.· - Source à
Madame MESNARD sur Ile Baelanec.

- Arrivées d'eau de mer: 1 vanne au Sud sous le moulin
2 vannes dans la zone N.W. (alimentation

principale)

B. Topographie - A;nénagements exista..."lts: (HARRACHE - BOULINEAU)

_ Cf. plan de masse et profil topographique - courbes de niveau
profondeur d'eau le 12.05.72 - pour 7,60 m (c = 50)

- Notes

C. Caractéristimles physico-chimigues

Te~pérature de l'eau:

le 03.07.72 à 16h15 : 20,5° à l'int. de l'étang (Ta air

Variations approximatives

Certainement très importantes vue la faible profondeur
Salinité :

le 03/07/72
+: 34,0 - 0,3% 0 dans l'étang

Variations approximatives

- Teneu* en oxygène le

- pH 7,0

- Autres caractères

03.07.72
(rôle des précipitations

étang •••••••••
sortie vanne sud •••••

par infiltratioffi)
5,9 PPM
7,8 PPM

(100 % satur.)

Notes

•



Liste floristique le 03/07/72

- voir carte VEGETATION
- aperçu de la Flore sous vanne Sud

Pelvetia caniculata
Fucus spiralis
Fucus vesiculosus
Ascop~yllum nodosum
Enteromorpha compressa

Il l! Flore sous vanne N.-W.
Codium tomentosum
Ceromium sQ.
Chondria tenoissim
Diva lactuca
Ascophyllum nodosum

Liste faunistique ICHTHYOLOGIE

- 117 -

Notes

espèces fréquentes: Mulet; Lieu, Plie, Sole, Bar, Vieille.

Evolution, présence, frayères

Zone d'engraissement temporaire

Biocénose type ;. deux grands types en fonction du substrat

- la Schorre avec bégétation halophile
- le Slikke et le sable vaseux.

cee/R • O
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- Espèces intéressées Type de pisciculture

- espèces intéressées : Saumon, Bar, Poissons Plats, Mulet

- type pisciculture: semid ~xtensif (?) pour élevage ou
phase d'élevage en eau de mer

(certainement légère dessalure après fortes précipitations)

- Technologie

- nécessité de recreuser l'étang
possibilités d'extension dans la partie X. mais peu
souahitable

- utiliser le bassin situé à l'W. des vannes N.-W.

IV. DIVERS.

- Etat des vannes :
• vannes NW : inutilisables (en cours de réfection)
• vannes S ':;à revoir

- Etat des digués :
• digue NW

• digue S

présente dans sa partie N
un affaissement
en bon état

- Etat des cordons littoraux :
• cordon de galets percé dans la partie N (péné­

tration de l'eau aux PMVE)
• zone de faiblesse du cordon de galets dans la

partie E au point de contact aveccla digue Sud.

- Nécessité du sondage pour connaître l'épaisseur de la couche
de vase et le type de substrat situé en dessous (pour recreu­
sement)

- Problème de l'ampleur des infiltrations d'eau (?)

- Etude des possibilités de'-pompage (annexe à l'extérieur



L'ILE A CANTON

l - DESCRIPTION DU SITE

II - SEDlMENTOLOGIE

III - OONNEES PHYSICO -CHIMIQUES

IV - OONNEES BIOLOGIQUES

V - NOTES

CONCLUSION
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L'ILE A CANTON

DESCRIPTION DU SITE

Autour de l'ILE GRANDE, sur la commune de PLEUMEUR­

BODOU (22) , on trouve trois sites dont la morphologie semble fa­

vorable à l'aquaculture. Le premier est formé par l'anse comprise

entre l'ILE GRANDE (à l'ouest), LANDRELLEC (au nord-ouest) et

PENVERN (au sud). Cette anse dont la cote moyenne est de l'ordre

de - ~~~ mètres couvre une superficie de 400 hectares. La commune

de PLEUMEU~BODOU étudie actuellement les possibilités de fermeture

de cette anse pour la transformer en un plan d'eau permanent à but

touristique. Ce projet comprend notamment la construction d'une

digue d'environ 400 mètres entre l'ILE GRANDE et l'ILE MORVIL.

Cette zone se trouve située en dessous du zéro des cartes marines.

Entre l'ILE MORVIL, l'ILE PLATE et LANDRELLEC un simple empierre­

ment est prévu. La fermeture du bassin sous le pont reliant l'ILE

GRANDE à PENVERN me semble poser aucun problèmes.

Vu sous l'angle touristique, ce projet paraît l'un

des plus réalisable et des plus intéressant du genre. Vu sous l'angle

de l'aquaculture, l'intérêt de ce terrain semble moins évident compte

tenu de l'importante population estivale qui fréquente le site et ses

abords. D'autre part, l'utilisation mixte d'un terrain en aquaculture

et en tourisme ne me paraît pas souhaitable.

Un autre terrain dont la morphologie semble également

favorable se situe entre l'ILE GRANDE (au nord), le pont de KERSAGU

(à l'est) et l'ILE DU TüENNüT (au sud-ouest). Ce site d'une superfi­

cie plus faible ne fait l'objet dJaucun projet. Il présente d'ail­

leurs les mêmes inconvénients que le site précédent.

Le site de l'ILE A CANTON est par contre plus isolé.

Il se situe entre l'ILE GRANDE et l'ILE A CANTON. Coincés entre ces

deux iles ses 29 hectares (dont 12 hectares de substrat meuble)

cOrnDluniquent avec le large par deux passes. La passe nord est à une

• • •1•••
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cote de 1 mètre environ. Située face au large et à un niveau

plus bas que la passe sud, elle est la première à alimenter

le site en eau purement océanique par un goulet d'une largeur

maximum de 200 mètres. Cette zone est la moins abritée comme

le prouve l'érosion de la pointe nord de l'ILE GRANDE. L'endi­

gage de cette passe ne semble pas cependant poser de gros pro­

blèmes quant à l'origine des matériaux. En effet c'est à cet

endroit que sont déverses les débris d'une· carrière située

sur l'ILE A CANTON.Ces débris se retrouvent d'ailleurs sous

forme d'une langue qui s'avance vers le sud le long de la côte

ouest de l'ILE GRANDE. La passe sud est à une cote plus élevée.

Sa position et son orientation en font une passe plus abritée que

la première. En dehors de cette carrière, l'ILE A CANTON qui est

propriété de la commune n'est le siège d'aucune autre activité.

Par contre, la côte ouest de l'ILE GRANDE est occupée par des

campings dont la fréquentation estivale n'est pas négligeable.

II - SEDlMENTOLOGIE

Voir carte "substrat" au 1/8300 ème.

III - DONNEES PHYS ICO -CHIMIQUES

Ce site est purement océanique. Les infiltrations

d'eau douce y sont pratiquement nulles. Les conditions hydrolo­

giques sont presque identiques à celle enregistrées en surface

au large.

D'après le Service Hydrologique de la Marine

Température comprise entre 9° et 16°. Salinité 35% 0 •

En fait, l'amplitude thermique est certainemènt,

cependant, légèrement plus élevée (comprise entre 7° et 18°).

Mesures effectuées le 26 mai 1972

(marée montante) :

- température de l'air

- température de l'eau en surface

- Salinité 35%0~

- 19 heures

15,7°

14,8°

0,3° / ° °
___ 1 __ -
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LA BAIE DE KERNIC

1 - DESCRIPTION DU SITE

II - TOPOGRAPHIE - SEDIMENTOLOGIE

III - DONNEES PHYSICO-CHIMIQUES

IV - DONNEES BIOLOGIQUES

V - CONCillSIONS

VI - DOCUMENTS :

- Extrait du bulletin municipal de PLOUESCAT

concernant l'aménagement de la baie de KERNIC

- Compte rendu de la réunion du Syndicat de la

baie de KERNIC sur un projet d'aménagement touris­

tique -25.02.72-

~ Rapport du COB sur les possiblités d'aquaculture

en baie de KERNIC -05.07.72-

- Résultat des sondages des sédiments de la baie

par la SETET

... / ...
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LA BAIE DE KERJ.'iIC

l - DESCRIPTION DU'SITE

Situ' sur les deux communes de PLOUNEVEZ-LOCHRIST et de

PLOUESCAT (29N), la baie de KERNIC couvre une superficie de plus de

160 hectares submersibles lors des marées de vive eau. La cote moyenne~

des terrains est 7 mètres (une quinzaine d'hectares sont à une cote

moyenne inférièure à ~mètres) ; le marnage dans la région est de 9,10 m.

Cet immense bassi~ communique avec la mer par un goulet de 250 mètres de

large dont le fond atteint une cote de 4 mètres. Un cordon de dunes d'une

largeur de 100 à 150 mètres, isole la baie dans sa partie N-NW. De

l'autre côté du goulet, on trouve une cote rocheuse surmonter de dunes.

TOute cette zone est assez abrupte. La côte Sud par contre s'incline

lentement vers le Nord. A l'extr~ité Est de la baie débouche une rivière

qui draine les eaux de pluie jusqu'à 8 km en amont, au-delà de SAINT~

VOUGAY.

Le 17 mai 1972, SOl'l débit était de 900 m3/heure avant de

pénétrer dans la baie, à marée basse.

Le cours de la rivière suit~tout d'abord un axe Est-Ouest

jusque vers le milieu de la baie qu'il traverse alors du Sud vers le

Nord. Il reprend un axe Est-Ouest en longeant la côte Nord de la baie,

pour atteindre le goulet.

D'autres apports d'eau douce sont à signaler. Le pren1ier

est un ruisseau qui débouche sur la côte Sud au niveau d'un moulin placé

à l'extrémité de la digue qui borde la baie jusqu'à l'embouchure de la

rivière principale. Ce ruisseau prend sa source à LANHOUARNEAU et tra­

verse PLOUNEVEZ-LOCHRIST. Son débit, le 17 mai 1972, était d'environ

400 roJ/heure. Un second ruisseav y,idéacuch:e>-.aussi à l' extrémi té Ouest

... / ...
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de la baie son débit est beaucoup plus faible (50 m3/heure le 17/05/72).

Une mesure de débit effectuée à marée -basse le même

jour, au niveau du goulet, donnait un débit total d'environ la 000 m3/H

pour une salinité de 20 à 25 0/00. Ce débit important s'explique par

deux phénomènes dont les effet s'ajoutent. La nappe phréatique affleure

au milieu de la baie.

Cette zone, appelée "horizon des sources", correspond

ki à la limite entre les sables fins et les sables grossiers (voir

carte "SUBSTRAT").

Cette eau intersticielle qui a traversé les couche~ _

superficielles ~e5 ':errains avoisinants \ provient de l'infiltration des

eaux de pluies. A ce premier phénomène s'ajoute l'écoulement de l'eau

de mer qui a imprégné le substrat pendant la pleine mer. C'est cette

eau d'origine marine qui explique la salinité relativement élevée

observée à marée basse au niveau du goulet.

En ce qui concerne la salubrité de ces rivières, seule

la rivière principale possède une végétation à forte densité de Diatomées~

qui semblerait prouver un taux de pollution relativement faible mais, ce­

pendant existant. Une station d'épuration est d'ailleurs prévue par la

commune de PLOUESCAT, sur cette rivière'.

Il faut, également, noter la présence, en amont, d'installations destinées

à l'élevage des Porcs. Cette propriété,qui appartient à Madame TONNARD,

charcutière à PLOUESCAT, était louée, il y a quelques années, par un éleveur.

La propriété comprend entre autre une digue, un étang d'eau douce, un

système complet d'écluses ainsi qu'un grand hall. climatisé. Ces ins­

tallations pourraient être facilement reconverties en aquaculture d'eau

douce, notamment pour l'élevage des Truites, qui, selon certains, peu­

pleraient encore la rivièreo La proximité de telles installations seraient

des plus utilessi l'on envisage de faire de l'aquaculture en baie de

KERNIC. En mai 1972, cette propriété était à vendre. Elle semblait in­

téresser alors un autre éleveur de porcs. Les activités actùelles de la

baie de KERNIC sont peu développées : quelques barques de pêcheurs y trouvent

un abri ; on pratique le sèchage du goëmon sur les dunes et le tourisme
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s'y implante peu à peu.

Les communes de PLOUESCAT et de PLOUNEVEZ-LOCHRIST envisa­

gent de développer le tourisme au tour de la baie qu~ dans ce proje~

doit être partiellement transformée en un bassin permanent pour dériveurs.

On trouvera des détails de ce projet dans les documents ci-joints. On y

trouvera également un autre projet issu du COB qui envisage les possibi­

lités d'aquaculture dans la baie de KERNIC.

II - TOPOGRAPHIE - SEDIMENTOLOGIE

1° - Topographie

Une étude topographique précise au 1/2 OOOe aussi q~e

des sondages Ont été effectués en janvier 1972 par la SETET, à la de-

mande des communues riveraines.

Voir carte "TOPOGRAPHIE"

2° - Sédimentologie

Voir carte "SUBSTRAT"

III - DONNEES PHYSICO-CHIMIQUES

1° - Données générales

Météorologie

météo de l'ILE DE BATZ:

Observations effectuées par la station

moyenne des températures du mois de plus chaud
en Août ••••••••••••• o •••••••••• o •••••••• 18,7°

••• / • 0 0
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moyenne des température du mois le plus froid,
en février •••••••••••••••••• o •••••••••• 4,7 0

- précipitations annuelles............... 798 mm

- vents dominantso ••••••••••••••••••••••• W-SW (et NE)

Hydrologie

D'après le Service Hydrologique de la Marine, la tempé­

rature de l'eau de surface varie, dans la région, entre 8,5° (moyenne

pour février) et 16,5° (moyenne pour août). L. FAURE (Rev. Inst. Pêches

XXIII-2-1959) a effectué entre 1952 et 1958 des mesures de température

aux environs de ROSCOFF (Baie de SIECK, ILE DE BATZ, POT DE FER).

Pour une profondeur de 2 m, les variations de température

s!échelonnent entre 7,80° et 16,20°. En général, les températures moyennes

se situent en mars (8° à 9°) et la moyenne des maximales en septembre (de

l'ordre de 15°).

- Salinité :

D'après le S.H.M., la salinité varie dans le région entre

35,0% 0 et 35,2%
0

• D'après L. FAURE (1959), les moyennes minimales

sont observées en avril et en juin (34,70% 0 en janvier 1952) et les

moyennes maximales entre août et décembre (35,59% 0 en décembre 1955).

2° - Mesures effectuées le 17/05/72

- voir carte

- conditions météorologiques

• température de l'air sous abri à l'ILE DE BATZ
le 17/05/72

... / ...
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14 h ••••••••••••• 12,3°

15 h ••••••••••••• 12,9°

16 h. a ••••••••••• 13 ,5°

17 h ••••••••••••• 12,7°

• pluviomètrie :

du 07/05/72 au 17/05/72 ••••••••••••••
(dont 0;2mm du 12/05/72 au 17/05/72)

IV - DONNEES BIOLOGIQUES

1 - Flore

15,4 mm

La presque totalité du substrat de la baie de KERNIC

étant un substrat meuble, les populations algales fixées y sont quantita­

tivement peu développpées.

L'étagement sur les parties rocheuses du goulet est le

suivant

Lichina pygmea

Fucus spiralis

Enteromorpha compressa

Ascophyllum nodosum

Enteromorpha sp

Polysiphonia lanosa

Porphyra umbilicalis

Ulva lactuca

Ghondrus crispus

Geranium sp

et autres Rhodophycées

On trouve également dans cette zone -un Gladophora

rupestris dont l'aspect robus~e indique qu'il supporte de violents courants •

.../ ...
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A part cette zone, la végétation algale se résume à quelqaes Ulves et

Enteromorphes fixées sur les galets au fond du lit de la rivière~

Les plantes Halophiles (Obione portulacoides et Salicornia

herbacea essentiellement) se rencontrent le long de la partie Ouest de

la côte Sud et sur les parties les plus élevées de la zone vaseuse.

2 - Faune

La baie de KERNIC possède une faune encore très riche.

On y rencontre beallle:e'ùp de Mollusques (Praires, Palourdes ••• ), d'Annélides

(Arénicoles, Nereis ••• ), de Crustacés de paite taille (Crevette grise et

Bouquet notamment). De ce fait, crest une zone d!engraissement pour les

poissons qui y pénètrent en abondance (Plie, Sole, Bar, Mulet ••• )

CONCWSION

La haie de KERNIC est un site favo­

rable à l'aquaculture. Les possibilités d'aménagement y sont nombreuses.

Il semble que les seuls problèmes techniques qui puissent se poser se

situent tout d!abord au niveau de hrésistance et de perméabilité du

cordon littoral et ensuite dans les risques de remblaiement après endi­

gage. Les possibilités d'aquaculture en baie de KERNIC ont été étudiées

dans un rapport de Messieurs BESSE, GUILCHER, WCAS, LAUBIER et FIQUET

(voir rapport ci-joint). Il apparaît cependant qu'une utilisation mixte,

aquaculture et tourisme, dans certainffi zones soit peu souhaitable.
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Société Européenne de Topo-photogrammétrie

et d'Etudes Techniques

BUREAU D'eTUDE

B. P. 10 - 29 N SAINT·RENAN
TM. (98) 84.22.93

ANSE du KERNI C

Sondages
Réf- Cotes réduites au zéro

des cartes Marines

N°1 - Enfoncement 1,60 m

de 0 à 0,60

0,60 à 1,60

N°2 - Enfoncement 4,00 m
de 0 à 4,00

s

N°3 - Enfoncement 1,30 m
de 0 à 0,40

0,40 à 1,30

1,30

N°4 - Enfoncement 3,60 m
de 0 à 3,60

N°S - Enfoncement 2,60 m
de 0 à 2,00

2,00 à 2,60

N°6 - Enfoncement 3,50 m
o à 1,50

1,50 à 3,50

N°? - Enfoncement 3,30 m

de 0 à 0,80
0,80 à 2,90
2,90 à 3,30

NO 8 - Enfoncement 3,60 m
de 0 à 0,10

0,10 à 3,60

T-N 4,60
- Sable grossi er, nombreuses

coqui Iles brisées
- Sable fin gris foncé, légèrement

argi leux

T-N ? ,00
- Sable grossier, nombreuses

coqu i Il es bri sées

T-N 5, 10 R. 3,80
- Sable, cai Iloux rourés, blocs

angu 1eux de 20 x 20 env i ron
- Blocs anguleux de 20 x 30 environ

dans un sous-sol argi Jeux (terre et

argi le jaune)

- Roche en place?

T-N 6,60
- Sable grossier, nombreuses

coqui Iles brisées

T-N 5,60
- Sable moyennement fin et gri s

- Sable fin, gris clair

T-N 6,50
- Sable grossier avec de nombreuses

coqui Il es bri sées
- Sable légèrement plus fin peu de

coqu i Il es bri sées

T-N 6,30
- Sable fin (peu de coquilles brisées)

- Sable gris noirâtre fin

- Sable gris clair fin

T-N 6,60
Sable fin gris clair
- Sa~le fin, gris foncé, très tassé.
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}~ngI··Z;i~BC?:1~;1'lt 6.8 ~,ot~~~~;Gn~ p1~:Jt~-j : de JctLL:::;;~ P()~LSB0D8 pl~lts C~i,1.Yt·Vy··(;~3

8ttl' 18:3 eçteG à Ja.- n(~;:.n.e ~~c:;,:'r\::·\: cl6-"':~-0:rf.~éE; "t~:;~:s 10: zo):"-·::; lib:r..·~ CG J;~ ·b::=t~j.f:

Ile r·erJ.,{0~!~nt ~8CC:!i";:ç~<~6 pou:r~c~:,:~.·c 2tX'(~ o.G l te ::.yt·j:.tC c1(~ jU }:E' à J ~}:,-cct?~;:·c: ç

(~G:rr.ple "tt;:;;v. o.es G:(I.:6J.~ienctlfJ rl-:';1c<t3c;:~ d.éj) I-6:t1inée;;:; tln nr; 1(~ JJ:if:~f~j;})...è.,:>

f:r:.t~r2 .. isf:~ ~·:f;c.r:.t l?",~ I;Y'G).Te8, la f~~X\~Tl~!J ()m0·L.l"i,~ (~~.t:·Fj fondD d.~: c:r::rï~.):l::1 t:r.~ 1~

"baj,e 6--;,:)J,t": f~\joj~::~J<~:.~ ~ cctt~~~ ~r'J..i~;c.:i'2:.:. I;~: ·'(!."l(.:1~1~}m0 ~.;leJ."'2. flç~ t2'C'~~\:'«( tic

je~los rT~ircc~ ~(~~X ~os2ibilit0G ~

"L_:.·o~lc(:·tlc_~... i ...'1:... Flt:c·ic:1J.~. c..:~ 6clc;::;:;~··jt:.~ ~ y:~.t';.e éc:Jc<:(:Y'i(.; -\l].0:·.:;~

;~ir:-1~: 1~.'.:·~1.,(.:1· i rj.:1r\1:~L.,1>J~~ (G(;·~2n~~~.r·) !..:c !::?:x'2"it ~:<:~r·'(_~C·l)til<L,:.; d:·

!

LoO'; ,Il.. ., 101 ,.
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Cr~l"::..'U_~".t;:J ~~~_T'. p\.;r"iu.e~ d·.... r~o11~1~:, .....:.ue·" ~ H.n p}0,.t'l l_!(;(J,~}. l')(~~"rrlêt~.:(,:;rLt ;~(:..:;....._

mai:tJ:~·.:Lt les I;:r~,~:~:LS:l,t4 (:;J:;: ...':i;, d.c; G;.1.~·:.:::i·8 f::~·f,;;p[:nd.:":e 0n I)r\~·i.·çl.;;.f·t"~-;(,. L·es
e:::r·èGec cJ.~.:'.<-"':_.:~(y.. ;'::L dB Ja c\.,·~'\,:~~c:!1"i.:-.t..ll·èi;.l"'(; lJ':...t).:r·l·E!.iE~;·)t G"-\:l"O c~il~. j.\"t~ef·\

}J.ax· (;::··dY"E-; cl!' ~~ li.t :.::r,ôt l y }lU:l~t~·.'(: 1"",lB.tE·: l ~ IH,ttl"'\?' \i3.jj::,~·;t,.. j.E":~ Î l~!. ~.':'~··lJ Ide

1 0$: .","'L_. -"-'(' 1 F; " -. î ~ -.. ..,.,1.., ...... ,.'J ...... ,~ 1'1/-.. ·..... "1 r','''1t: ·1' r..,' •
:,] l.f.,;..o:.:.\..l.!~j{~0... .:..-G ir.0::/~I .. l .~r.~j:CsJ.\.: (JO .1.. t.1i:G.LG ...;.~ .J 111J.d. l;",).i.~. 8;_, \l~·I..]}r:~i~).L:::G·""4

, , ,', (fI Il,,:!.,, ""1 '
el.~ D_C: c_ -L, ~.:.(...,. l'c!·.l~~ ..t.:;,.- p.J...t~.l.O:,

\T}"V:i.8~f.; flottç~.i:lts t)~) parcs Ch r1eiJ:l8 ù'.l,U- j P~)11X· ], ~ élI3~r.J.,g;0 d:-:'. P!)~t0hC.:H~,

é~V{;.t:~ uppor+- è~~~. j'U~11-'r:~i"uMI~0';1 (;ett,e t("'C}:J\~.que t)t C_C':}2.. ç~Pl}.L)quét3 :)(\11r

les n~~.l:r:).~"idé;s (G()-('·c~ Paoitjqt1(~ 0'''~3 liSL_ ct. '~~2,~,~.:.t}-~:J)~' I.<:;,'L) s::-,~~è·~_:f3·t: ;:OB~J:~t.~~~;_

SO;1t 10 G::.·'.jJn()~1 ~;t }~..... tt·uitu r1~ r.1e:r'~ l.t3 zo 0.nderne;:t f-;f;:rai t !~l,~~ l ~ O:::~C:tl·0

d.e 2 !l/B.·a~

r~3o Posn~ib:i.llté Qç2.((;~8.Cult"~IY·e ini#e s·,",/c.._- ....---"'"-'-- - ",--'-~----.,.,.....~-,,---._--_ .._~-

p3.. ~~ ûau. èle

O.SS ~,a.E~f,i.ns f~t.léd.oin atl.·t:oqo~10-t+OY·2.~1t.Z~ à Gir ~.ll[t..-(iCJ.n cl ~Gf.;,U t~~f'.Jsûnt:~.c}l(; ~

é\~,tcû.~.t:tioll cen.tr.:.:.le 1 ot J."û.~:n~t":.TolJemeri·[. J~L::p::.cla~, j)')u:··...· 1 ..... 3 nt.:f:~1·1Ci1.:~_d2L; ..

ciss feui11ct-; de
èz.,1:u le ~,=iç'~~"ler p22~::;is et :Cülld.S :I.mpeI';t;éa..1.<i1j L;~-~

pIast :îJIt.lB tl pan'.c 1en j8rU)9S rnol1";.squo3 t

Por;.T len saln1ü.nif16E~> d..alî.s der3 .Jtl::isins cie 100 f~l2' E.~t ~C!f) 1:'i3 r~,\T:f:G ~.t~G -(;;1,\.t-:::
, '1 -, J] ~ ., C t-:' .A J.) (') !~\ .... ") /+j r-.'" ~., ~ ') ... ,'\ ,~ 'Il t J{le rGl.i.O~-lV·B_ -,-O;r~811 C 'lcn~'[;..lro (1.. E:a·..;. Ul;' t Î _7 J\. 1.1';i .l.it<·~":":C1 0;.). J.Je~t."G Oi)C~!~TG~.;eJl

rn."of..1.\;.1.re "1 (i~ 5 p~r' a!1~

PO'llX' 1er.:; j8~';;',U:;:~ r;~~JllfJ~~~'1ues d.c~J C~·i.""péI':~_er:(.-(;;; \1tJE~J:t.ii.:G.t j_-\/f!;~ .tl t ;..rj,·:- :~·~0.H E:n­

cor\) E'. t l ~+·":t4 ~ Ù1i p2U.t Ch\lj_8ü.2, Gr H..U pr;?..;~t~('; :5~:;# ~~SE;i(!C~11t de po;~;-f; J.é~ ~-'"'{Je;:

pr~oJ,l.titCo, fi el1 éclo~1(;~J.·ic ~ a"\rt:'t.11"G leu.;'t Cl·~~:::?[r.0.tJ Gen:e.nt Cil~ j;r;.l j GU .n:~·l "-'.:t-r.-:l.
C(~tto ét.':t.p0 (~D-~ .néc,:~sf:~(:.j.. l'f{';~ elle cct e_;!~li:.~[:.g,",ç~l~18 éta.rr'l-; ô_o;~n6 (r~;~O 112.::;
l~anB~ J'if' G02'lr~:L~pOf~léL~ntB BCl"!t pcv O.::H§:C'811J~r ut. r~lt8 1 f CSr~;',(;G ~3_"" (1·IFJ.llC;h",;' pr;.~1.;.

La., l).:)lJ .....itio.n 1.'):·1.{/~6T·' ologi('ii.1::'- p.~~J.-' al"})C1.·t ~~.ü8 t;[:J,.U.X lt'~)nOf:31 Oi.} erf;-~"(·

il lj ï;yw {). pz;.s <"l,.~-;·:~p.l")1 Je· Li8r.·i; (;6 sta:t ,; C~i. Ô. ~ 1.~>;:'1I\I:tic~·1 f.;t1":.l' Ir:. r~l.""..~~.(:Y·2

pl'·i:·!.c:-ipa:~ ~e "L.,,-q, 1;·:.\."·.E:: .·i~'~'{;.:f: (l .... r:c d_ g ft::·'2 i:.·.lf;.~l.lt\11'Ù~. crI pa·.rtic''.lie:c~

si (J..:;f:: I>:J:!:""cb.e.t'ic:f1 S(; dé~·(:~1.cj~p6lt ;:', ....}~ G.Io:'1;.:iJtC'~u:~~ }i:·.l:C 18;";: CO~~~~:.~; ~:,I{.j.R.(-:~~

, /
('. :' .." ./ / r· " ~, l,
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il~. p:)l i
....

1titl.,..1 lj5_(J':~lLiIlJ~(~t~.,~)~ so:l.J- p.:,~:c :-:-p}io:c~ 1.e ;:.; 88~:;;~ dC:~}.(..,.b (('~Lr~~'':'i'3

ürl·i~~lqu.G } ~):.._::-~i.:c:~.leLir ~lÙT·"lïiGi6(;s).,~ 80j)- p:'T 2f:.Lo pl.~.:;_\Xtj()~l (!!l~:.t~~-".r·~~

(-:'~~f~'~~.i1iqne~ H~nj~(iil.0 (~;. ~ O").~7i-:(:Z.L;.e·\ pat: <'-at pl~G\:-(it..!LH-?:Y' 'C:_'t:J} l)t~ i,r0tJli!..~<},1~:i.:~~i

d:ù p12~n cl f ~ ..C\~~

l..<..-l.. t~éd.~.!:1C1Jt~::-L il:~.n ~ 1< l':Lvi?;TI:; GpY:~':T t,e p:~u le D8dir!~(·~.~.nts "".;ç',sc~~).·K1 ] a

m j(:; U J"G JY3.. w ·t ~.c: [1<3 lt?~ ~ liiS 88"~ sP..r)leL se ~ ce s:~l)} e est d. t OT ~..tr\H8 L;f.l.I·i;-:",;,

~\\1'G:C Ùlt. t~:S.j,1 F,:.i ~ç~lier~ :ç·[.5i.l): ~)~~O f:paet:t.O':l. U~1 bé:rra;ge ntoppel\-~it l ~~tpp(. "
h.:FrLc·.rl,.u.lit[ne.)" t!~j.:' ]. t <.ts;P( r'~: tc'lie.! r~:,jJ.IJ.l"}ait 8 ~ &.~;g·l"a,'1YCr gj, l? o.n .ttO

P:"E;jiÙ p......s d.(:~;; ITtCGU..TëS. (:f~ pl'o·:.;cct~.v... ;. t'les ëlt:':-js~; de I({remm?.... : nécB8t:1.ié
00 CO ..l::;el~··cel' O~ dfê~~n81i(,:t(:r 10 ,-...t)lf\l·:::r't \"éCé-t:o.1 dt~_11a,ir'8 et d~ô·v·i-t{3J.' ~:.:-

ét::},"'2~l:2~~' 'iOlj ;=::~l" l..o...~lê.t~\~ (1ç~ "lt:hianJ-s's et p:Léii~l(;;~;(~rrG :111: C::i1~:1_fC'

Frir.!.2.j. r18:) G.(~ } ~ 2_~!1S.:1d.~··eL1elYt-' - ...--------_...-~......,---
Lr.(~.J:";éj1.~J~,Ge-if~C:~l1.t 0G la ~iJa,::ù cClnsi.ste Ct c~cec;~{' t'in '.ra7~te éva 19 d.t'Oê},U (l~ p'I8r
pel\:;.;"),ri0J:lt j ~:.. .ni~~{E'a'u. CV.n[r~.:.:...nt ~

Il fa:ut donc cOYtgtr:!.:trc UJl !)n.rr~:{I~ fCTi:J:-lYi.t le ·p:.:~sa-{~; dt: 300 !:10tl'6S

qui f#[:"it actue: le1'ï:etJt .....C>r[[d\tfliqltç)."· la 1),tie et J~l f:t21"~ de f<,:~~Gjl ~~ tt:.. (~
P~7.':Z<.:..itsr::-2r~t r;'/l,:~tre du. ilPtv'ca'.! d v .·au. [';l, l'jn.i8rj.0t~T·t: I:e~-; pJ.t1f~ h?..a"~·es
rn3.r6e~:-; étnrtt (•.;. G~l~}'i:,~·'o.n 9 rn(.~tr·~8 s 1<.. S;JE1m(:~t du. 'baI"'r-a{\-2' c1c:\'.:·'d.i t É:tT<::
B"U Jno:~ ns à.. 1[~ cote +, 1() n·:t:~>I':-C:~; :P2,::C ~ ("j.}Jpvy·t 0.tl ~,~6:.t,.) <1(:'d:1 C8.Tt8~~ r(i:).:L·ihç.~~~,.

l~erj \~3.nntJS (Ic·)r~ietl.t ~.~1';3 {l:1.r:ehi.;:i.oi52'léf::B pOil1'l. rJ2.:J:~ff~rJttr~ le y·ct:.O'.J.-\i(::l ...­

lOf!;-J.nt cl tt,l.rle h~!-·utet:l' d t; .::~\~ (le 50 (;[:1 à chaque i,'l:""l:rér: i! et é:.~~f~8?~ ba.[~s"3S

1JO~T p(~rf.~ettTa Ô\;-, tltuellûr:len-'c ]:~. \.l'~ld~li.g:e cOri1j)l(--;te è.o l (, ét:2Jl~~..,

""------....
+. G i:'1f::tr2.G Î J12.nt[:li~c des PJ.·::::'n~:G i:~:Jrs d..G pltlfJ f\::j.lJle o~.'2:ffiGiE~!1~f (tr~

ft.1.ç C~11 à pen:in:)'f;t j,'""'.,A l' 11 rer:.i~;).-Ve llcri2nt cl t (~au. à Gh.~;.,q\le rnA.rée c! L3. }}j"O-­

fO~1:1~7tlr du 1)a~~8ir:. (loit é?tI'G en gén{;r~,l cIe (le /~ rl:8trcs 9 prJu.J.'t g2.ra1:t11,·'
t2..rle G~rta.ii:l\;; 5-ns·rtie i:-)t'::;r·.!t'!·q~)O cl;) 1~-(~t~:"'n-g"1 01; t1:~î(; HICtSBO (1~{>2dl sU.ffi-·

G2..n-~·e IJa~).r 1~ _..1""c<luctic11 n(1 ..t~urall0 t- Il fn.1.1t éi.n!l':': e~~Ct),8Cl' l.~:.. plt"s [;l'~::'~:;c

p:.i,rt:1c: dr... 1(J~ ...I~iH 2, la, cot,0 ~}- 4 InètrcG 1'>2)"" r,:'llip~rt [~},}. ~:;é:("O (1fjS CHl:ttc~:;

m2,T'~,".'.j.Cfj!- Cfl1.e1(:l1Gs hccta:l'''OfJ pOU"';-'.";';l~~ 2;\.1. con,t:r"D.. ).TG ntre 2..GB~~.=~,.H~Î.S ct .l.... 2-rr:

·blc.:yéH aU): 8}:tT-Bf.ni+és Bc:-1; ct: Burto;;~t 0n ..... st de l<-~ -bé-lie(.

l.0..;.~::.~J.::?~~~g : :Pot-;.r êtrG cc:rt~:Lrl cl {é'vitsy' les l)ollrt·~: j 0113? il c·t<c·é\.it rx;.'t:·~·

fél~0;"tlle de S(·~I;n.rer les :·;"ppûrtÇ'l d G(.1. ' ''.X dOtlC:8S (~-C~ 1 ~ été1..ng d. ~ eaD.. dE:" t!1~-."1,.

el"}-iig'u(~:r' It~ 2. éCOtl·." m':;n.ts é\c'ttJ.(;.ls; l)(')ar c.rC:':;r u tl8 rj..·~~i(;Tt: :?~r't i-...
f; cie11G [L.'ti-;[arrt 1:.1. ri,!'o E~ttd (LC 1~;. ·baJ.c j .l.[~C!ll ;att T'OC}l~::;" clo
}~e~nic~ pJ..~.3 directer:ltJn.t ,rc:~;:-";'. lQ., pe.-Ef)r:~ç

r·~ E;.iJl v·~rs le.. E1~;;~~ I)::~):' tij1

ç?,~J':K l)l·<.~~J -ror~'e8 (:j~~t~q~

/
c' ~ .' / r ,'.

\,
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2. 3... H6T<~.:'·~iLi,::r.._ r1_~:J ~'()~:'~]f, iLf~-'u~;~~'.:;.t.14Ul~~~ ;--- .._._- --..--------_........_-~ .......-->_._- - ~--

Au C~)ntl'~::: '~! l::.~. 1)':lj e t'~rc Z~I~:..~~ ;;. În l~.; çc~ :ë... ine àf·b('..lGJ..a.:l'l~l;:> i~~~.:::.-;.,:j.-( cor:..­
iJuC':.t:ôv È~ 1 y~quG.Ç~~~l.t.i~X-\.·~ c~,~·i.C'.a:~i·\ro dE., r)(~:! 8~(;n;~ })1a1:..H ~d: ùe PL t. ~.~-'C&a

Pl~cr]t1·~;t:lo~J. tO!,~~,J(-~ ~. -"0.nt~ (Ji7r;...1.a~ de ·~:c·nr.1'3S !)::;:·r ().\-'L~ Il'':8 e..r:t:;'':,.':i.t ...':E (:l.

.n~~t;_·~~~f~F:~~ 18~~(... ..::.~ (b~j_[ÇD~;, ..d:;: C'C cl~rivGr~·.tla:~) &f.~:;.';:~'i.f::.nt P(·;::s,i J(~G d~:..~~s c.~-L·~~~

cI 1 J:8C-
t~.J..-·\;n cb.·:::.ct:.~8 ~ .::J·é:.:~(:~~t CC~·.:.~3.C::.r ",so a 1 ~é.:"~iu.t.1c':.j.l i~ll c. r; ...,mi-::~]~·i~~:n~.:i~..:-c:,

CD. 'L '~"t1 j,:"':::: 3 r:,.U8 I::2, l"lQU~'::i [3;,. ~ ~n.t~ î r. T'f:~ H ot Gl~~~~,fl.~{~:) ~_F.~ r: () 5_ .; ~;onf~ Oïl .\.'. i ~'T:i '::~C t;

f1(:·Lttlxrt~.~ {'lU J:'::'~l"Ci:; D~L1G (;'·SS 1,0:108 1!~ font;' cl s. 1)c.. ~;::):1.J'1 po~)~-rr\~:.~.:~_t "\ro..T.lSr

en, pBntG dt,t)ce {le 1(;-'" -,ote .}. 4- ~ Ja. (.~0te ..}- 5 rn~

l~::-l pr::;d~}.ct i on n~11~u.;~] le (lo ces tJon(~ f:~ pou:-':ra" t st ~('e {12.J1S t'Ln r: ....e:.d.e:c
t(;.nlps d.ê 30 ~t {-lfh.t~1.tr"'~u ~l.: ~;() rr de p"')ijjS')~12~ pnis cl()'~.l::;l{;G !-)() t'. i" ~jt-tGj_i

dr-G lc~·~ c~iffj.r~;";t .n.o· tn~tD: pCür lc13 tc~;} I.\:i.qU~[:' 2-c/·'Gclle~~, {{.B 60 ti.):nJl~~:.·

cl ~bn:·"'t2:les st IlO tOf!.n.28 ùe 8~\lfnon'5_(lé.~t>

A~ lQextl'lÇ]r;13 Oi..le.~t~ 8t1.:e t~~·!o diY~a5.n.e d_\"h·.)[;tar6f.3 (~.!J i.-el~r'·:}·~·IJJ.ein~ ,t.·orr;o'''
hJ..ç--:.;r é 8 ct o-S!~é~-irii8~ SC" a:~ '~: :Lusta.l18t; ln. 2;Cl~e cI t .'iQ·U.:i.C Ultt:l~'G iYlt Gtl.s::_....-:)
r;i. l.~~ prcd.:,'&c'(·:l.c11 üe j :~1.ref''> mvlJ.Ît;:;qlteF~ eot c.liff: c'"le r-t chii....fr(;~i..·ç (~'r,

P,€_~;-t ne p~tS ê':'(;il' 2~U d.ébr:L è... ~'-11fl~·;J).n.(';c éce:lo;-':iiq!.1-3 E{Dnsil)l(~~~ pB.T'

c·:-::'):t;:r."c l! 01a"'\rc.g'~ in.-Gcnr.--.:Lî de f.-)~~.JL-!o.rt~ièJ:;}J e11 b:~sL:ina r:;uédo:\.s '-c;'Ut Gt:-;·:...
t:t'or~ d6"(7·,.lopp3) S'trjnt SUy·tot~.t f"".nct5. e-~~1. d88 :!,l"rY-·~;:r~:l.~~~).8ic0rltb c- "'r.lf5s;lt:l~-1

POUl:· lCfl bc.SEd h8 e'~ : en lJC1.;.}J0Sc Il ~eiijbl0 y"~(.~1.i(~-Le d It '~n\l3.S2.[ta:c d&~B

le '-eh lt <,!le au-~:~5,t(; ~:; 'i:',='f~rJ:~~s,,~~c . !::~ :~'<~,,,~.;:;'~; "i::é'. ~~ir~~:~,~~~\~~ fJ
pOf{lrf~g ...... de 300:) ul_)/ rI, U l :....:~(~. 111. Ol:h.l0t:l"J':~ ç ...~ .:.'.<.r.... .l.L,:~ t._~ I)J t\..'.-ltl.r:, f:.j. (ie
8aU!nCllS y (r\.~.'-. p.)u:rl"D.i t ê'~;I")e (10tfb1ôe n1'i: éri(~LI.X'e;;--!':;r:t-L ~

J;O~j tor..XlD[;BE: CIl':.':Ll est rios3ib18 ~G PTcy:1.t5_ir·e n.:--l-L: 9 J:é éW~;"ç.\pJ.1.1.{;s a.u

ctlapitrf; ci lk-(t8Hf:;t1Lo }~apr·(!lons q.u~j...f.. n~ e1"2.g·it pas ~i,ü:L 6.0 I:'t:.-·cspecti\"( ou ()~e

'vn8:S d(~ lÎ:c-~~r:c·it.. D1D..i-;:; ,Irulle h~{p~ythB~3~ miniri:~·;.,lc~ ·baG(~e SJ.'J" 1 1 XTl9Y'icr.t~)(; d.èj~~

::t(:(1',li8e DV:i_-~. (::'Îl j~J.~;:}.dGe E~oi'l; à. 1(8~ra~!1gcT.,

I:~'~ ih-:;n~brü d~....~:}~2 ..0~. f~ dj.:i~eot "';~111en L- ü·.r6é;:1 p·:J~J.t [+1: :C8 é\7~JJ'U.8 È1 "\l.i~2 citl'­
(lL~o.:;tz).is1.e <?....:). d_éb~\.tl' P~)~:.:(· l;êj1s::'{r!'~\le p-.r.")cluGi::ion 0-1: CC!T;Tr;3rC'iaJ.ts~.lt:1.01i: et j,i.

c:r·ü5:t.:.~--\ 8r:CÜ.tC e.\1::a.:~.5.tc:=, lt\. pI'tylj).c·~i0ll ir~j~t:J..::.lc ~t8J;t (1.~~1':~!:r.1,j:. l1 (la~l.1Jl:=;:{'~ ceiil~,:e

iJ-J-.rli1,,;;.l;_é c~;~,,·-d0;; su.;:;.
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L'ABER EN CROZON

1 - DESCRIPTION DU SITE

Situé sur la côte sud de la presqu'île de Crozon, à l'est

de l'ANSE DE MORGAT, le site de l'ABER EN CROZON appartient à la

commune de CROZON (29). Il s'agit d'une zone aujourd'hui marécageuse

dans la partie nord de laquelle débouche le ruisseau de l'ABER. La

superficie totale des terrains est de 54 hectares. Au sud-ouest, la

lagune est isolée de la mer par un cordon de dunes qui domine la mer

d'une dizaine de mètres. Ce cordon est percé à son extrémité est

par un étroit goulet de 15 à 20 mètres par où s'écoule l'ABER. Il

Y a encore une Urie quinzaine d'années c'est par ce goulet que se

faisait la libre circulation de l'eau de mer qui inondait la lagune

à chaque marée. Depuis une digue a été construite. Elle est munie

d'une vanne à clapeŒ qui permet l'écoulement de l'ABER mais inter­

dit toute pénétration de l'eau de mer. Cet èndigage a pour consé­

quences un complement progressif de la lagune par les apports

terrigènes de la rivière. A ce rythme, dans quelques dizaines d'an­

nées, il ne restera plus de la lagune que le lit étroit de l'ABER

dans la partie est. La simple suppression de la vanne permettrait

à la mer de recreuser naturellement ce site et stopperait son en­

vahissement par les plantes aquatiques.

La superficie exploitable en aquaculture est d'environ

20 hectares. Son alimentation en eau de mer est facilement contrô­

lable par la passe étroite du goulet~ L'écoulement des eaux de

l'ABER,que l'on pourrait également contrôler moyennant son isole­

ment du reste du bassin, permettrait d'obtenir un ou plusieurs

bassins à salinité variable et contrôlée. Ces apports d'eau sont

de bonne qualité tant les apports d'eau de mer que les apports

.../ ...
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d'eau douce. Ces derniers sont notamment remarquables par l'ab­

sence de toute pollution industrielle. La population piscicole

de l'ABER, composée en majorité de salmonidés, a permis son c1as­

sement en rivière de première catégorie. D'un point de vue juri­

dique, ce site est à diviser en trois parties : les dunes et le

cordon littoral qui sont propriété privée, la lagune qui est la

propriété des Domaines, mais louée à M. RICHET et la partie

amont qui est également louée par les Domaines mais à M. PALUD.

II - TOPOGRAPHIE - SEDIMENTOLOGIE

10 - Topographie

Une étude topographique (1/500 ème) a été effectuée en

1970 à la demande du C.O.B. qui avait envisagé d'utiliser ce site

en aquaculture. Il semblerait d'après des relevés ultérieurs et

une étude du niveau des marées, qu'une erreur soit à noter quant

au rattachement de ce nivellement au zéro du marégraphe de BREST.

Seule l'installation (postérieure à l'étude) d'un marégraphe à

MORGAT par le Service Hydrographique de la Marine, a permis de

déce'l er cette erreur imprévisible auparavant. Une correct ion

d'environ 60 centimètres par défaut est à effectuer.

La cOLe moyenne de la zone exploitable est alors

située entre 5 et 6 mètres.

20 - Sédimentologie

La majeure partie du substrat est composée de sable et

de sable vaseux. La proportion de vase est progressivement plus

importante du sud vers le Nord.

.../ ...
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III - DONNEES PHYSICO-CHIMIQUES

Des mesures de niveaU) de température et de salinité ont

été effectuées en juin 1972 avec MM. BOULlNEAU et HALLAIRE (C.O.B.).

Ces mesures ont mis en évidence la faible proportion des apports

d'eau de mer et surtout leur influence très localisée à proximité

des vannes. Les valeurs ainsi obtenues sont donc très différentees

des val.eurs qui pourront être relevées dans le cas d'une alimenta­

tion normale en eau de mer.

Après isolement du lit de l'ABER, un mélange contrôlé

pourra être effectué avec l'eau de la mer et ce dans des propor­

tions qui seront fonction du débit de la rivière suivant les saisons.

L'utilisation de la partie amont, hors de toute influence marine

peut être envisagée pour les phases d'eau douce des différents

élevages.

IV - OONNEES BIOLOGIQUES

La flore du milieu saumâtre est essentiellement composée

d'Enteromorpha intestinalis. En remontant le cours de l'ABER, on

rencontre une zone de roseaux puis des peuplements plus caractéris­

tiques des eaux douces.

Parmi les espèces animales fréquentant la partie aval de

l'ABER, il faut noter la présence de Truites (Salmo trutta) à chair

saumonée et ce à proximité immédiate des vannes. Certains- de ces

individus pèsent jusqu'à 3 et 4 kilogrammes. On rencontre également

dans cette zone des crevettes (Pandalus montagui, Palaemonetes

varians). Plus en amont,on rencontre des Mulets (Mugil chéloJ des

Anguilles, des Athérines et quelques Flets ainsi que des juvéniles

de Bar et de Daurade. Dans cette zone, les Truites sont abondantes

mais non saumonées.

• ••1•••
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v - NOTES

Plusieurs projets d'aménagement ont été réalisés par

l'équipe de salmoniculture du C.O.B •• Ils permettent d'envisager

l'élevage de plusieurs espèces.

Parmi les crustacés :

- crevette japonaise (Panaeus japonicus)

- crevétte arctique (Pardalus borealis)

- le bouquet (Leander serratus)

Parmi les mollusques

- la coquille St Jacques (Pecten maximus)

Parmi les poissons :

- le Bar (Dicentrarchus labrax)

- la Daurade (Chrysophrys aurata)

- et les salmonidés.

CONCLUSION

Le site de l'ABER EN CROZON est très favorable à

l'aquaculture. Il présente un certain nombre d'avantages

- possibilité d'alimentation contr6lée en eau

douce et en eau de mer ;

- coût relativement peu élevé des travaux de

r~~s~ment et d'aménagement de la digue;

- site suffisamment éloigné des grands centres

touristiques, évitant ainsi les problèmes

posés par une surveillance importante;

site déjà fréquenté par des espèces aquacoles

(notamment les salmonidés, les Bars. et les

Daurades);

- possibilité de concentration géographique des

installations d'élevage en eau douce et en eau

de mer.
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LA RIVIERE DE PONT L'ABBE ENTRE

L'ILE QUEFFEN ET L'ILE GARO

l - DESCRIPTION DU SITE

Ce site est situé sur la commune de LOCTUDY. Il s'agit

d'un bras de la rivière de PONT L'ABBE, entre l'rLE QUEFFEN et l'ILE

GARO.

Ces deux îles sont, chacune, reliées à la terre ferme,

la première par une digue, la seconde par un pont. Le site, ainsi

délimité, couvre une superficie d'environ 20 hectares.

Il communique avec la rivière de PONT L'ABBE par trois

chenaux. Le premier, orienté Nord-Est, Sud-Ouest, se situe entre

l'ILE QUEFFEN et l'ILE GARO. Il est large d'environ 150 m ; sa cote

moyenne est entre 2,50 m et 3,00 m. Le chenal entre l'ILE GARO et le

DOURDY est également large de 150 m (sous le pont) ; sa cote moyenne

est de 2,50 m et sa cote minimale est entre 1,00 m et 1,50 m. Un

troisième chenal très étroit orienté Nord-Ouest, Sud-Est passe sous la

digue menant à l'ILE QUEFFEN. Ce chenal est à une cote moyenne de 2,50 m.

La majeure partie du bassin se situe entre 3,00 m et 3,50 m.

Actuellement, ce bassin est très partiellement utilisé en

Conchyliculture (notamment par Monsieur MOULLEC, propriétaire du

MOULIN A MER de LANRIEC). Toutefois, les conditions d'hygiène en ri­

vière de PONT l'ABBE sont assez médiocres. Les Moules sont souvent

malades de la Typhoïde et du Myticola. Selon Monsieur Y. LEBERRE

(l.S.T.P.M. - Lorient), la station d'épuration de PONT L'ABBE est insuf­

fisante, son doublement est de toute fa~on indispensable quelque soit

l'utilisation du bassin de QUEFFEN ainsi que du reste de la rivière.

Les conditions de salinité sont plus favorables depuis le détournement

de la rivière de PONT L'ABBE.

D'autre part, le centre de vacances du château de DOURDY

••• 1•••
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possède en bordure un certain nombre de terrains. Il reçoit chaque année

plusieurs centaines de vacanciers. L'ancien moulin qui se trouve dans le

fond de l'anse a été transformé en une très grande piscine.

Un projet d'aménagement doit transformer ce bras de la

rivière en un plan d'eau. Une digue serait construite entre QUEFFEN

et GARO. Il en serait de même sous le pont reliant GARO. Un terre-plein

central serait édifié avec les matériaux issus du dragage du bassin. Le

plan d'eau ainsi réalisé aurait une superficie d'une douzaine d'hectares.

II - TOPOGRAPHIE - SEDIMENTOLOGIE

1 - Topographie

Voir carte au 1/25.000e
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2 - Sédimentologie

L'ensemble du bassin possède un substr~t vaseux (slikke

essentiellement). Des sondages ont permis d'évaluer l'épaisseur de la

couche de vase entre 0,1 m et 1 m suivant les endroits.

Toutefois, dans la partie centrale, l'épaisseur est cer­

tainement plus grande.

III - DONNEES PHYSICO-CHIMIQUES

1° - Données générales

Les conditions physi8o-chimiques à l'intérieur du plan

d'eau réalisé après endigage serait certainement très proches de celles

de l'étang de KERMOR à TUDY. Pour ce dernier, les conditions sont les

suivantes :

a) Température

La température de l'eau en février est, généralement,

de l'ordre de 59 à 6°. Elle peut descendre à 0° pendant

les hivers très rigoureux.

En été, la température de surface varie entre 25° et

b) Salinité :

En hiver, la SO/oo est généralement de l'ordre de

30 °/ Elle peut atteindre 20 °/0000· suivant le jeu des

vannes communiquant avec l'étang d'eau douce. En été, la

Salinité est généralement supérieure à 33 °/00 •

• •• 1•••
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2° - Mesures effectuées le 21/07/72 à 10 h dans le

bassin de QUEFFEN :

Température de l'air................... 21°

Température de l'eau en surface ••••••••

SO/oo en surface •••••••••••••••••••••••

IV - DONNEES BIOLOGIQUES

1 - Flore

20,5°

33,5 °/ 00

"i:"0,3°/ 00

La majeure partie du substrat étant de la vase, la végé­

tation fixée est peu développée. Seules quelques EnŒromo~ha. sp de

petite taille se rencontrent sur ce substrat meuble.

Sur la digue menant à QUEFFEN, la zonation est typiquement

océanique de mode abrité :

Verrucaria maura,

Pelvetia canaliculata,

Fucus vesiculosus,

Ascophyllun nodosum,

Enteromorpha. sp.

On rencontre des Salicornia herbacea et S. fruticulosa sur

les bordures du bassin aux plus hauts niveaux.

2 - Faune

Les poissons les plus fréquents sont les suivants

... / ...
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Atherina presbyter (Prêtre)

Anguilla anguilla (Anguille)

Mugil cephalus (Mulet)

Mugil auratus (Mulet)

Dicentrarchus labrax (Bar)

Chrysophrys aurata (Daurade)

Pleuronectes platessa (Plie)

CONCLUSIONS

Les conditions d'hygiène et la proximité d'un grand nombre

d'estivants en période de vacanceS risquent de poser des problèmes à

court terme quant à l'implantation d'un établissement d'aquaculture.

Un choix rapide doit être effectué quant à son orientation soit touris­

tique, soit aquacole ; une solution de compromis ne peut être envisagée

pour des raisons de protection du matériel et des produits.

Des mesures devront être prises face à l'insuffisance de

l'épuration des eaux usées de la ville de PONT L'ABBE.

Cela mis à part, les investissements nécessaires à l'équi­

pement de ce site en vue d'une exploitation aquacole sont les suivants :

construction d'une digue munie de vannes entre l'ILE

QUEFFEN et l'ILE GARO (150 m),

construction d'une digue munie de vannes sous le pont

reliant l'ILE GARO (150 m),

- petit laboratoire, magasin, installations frigorifiques •••

NOTE Compte tenu de la situation générale du terrain, toute alimenta­
tation par le chenal Nord devra être évitée pour limiter les risques
de pollution venaŒde PONT L'ABBE. L'alimentation la meilleure se
ferait par le chenal Sud. La pr~se d'eau étant alors située plus en
aval et plus profonde.
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LE MOULIN AMER DE LANRIEC

l - DESCRIPTION DU SITE

Situé au fond de l'Anse du MOULIN A MER, sur les

communes de LANRIEC et de TREGUNC, le Moulin à Mer de LANRIEC

appartient à Monsieur MOULLEC, Mytiliculteur.

Il s'agit d'un étang d'environ 4 hectares dans le

fond duquel débouche le MINAOUET qui prolonge le ruisseau du

Moulin de KERGUNUS. C'est une retenue d'eau salée de 40 à 80 mètres

de large pour 500 mètres de long environ. La cote moyenne des ter­

rains est de 3 m dans la partie Sud, près de la digue.

Cette zone est, en effet, la seule utilisable, le

reste des terrains étant situé trop haut.

On peut estimer à 1 hectare la surface utilisable. La

digue est en très bon état ; elle est munie de 3 vannes : deux gran­

des vannes latérales (l'une de 3 m, l'autre de 2 m de large), une

vanne centrale (de 0,80 m de large).

Plusieurs raisons font de ce site un terrain intéres­

sant pour l'aquaculture malgré la faible superficie exploitableo

Ce site devrait être immédiatement utilisable à la fin

de l'année 1972 lorsque Monsieur MOULLEC aura terminé les travaux

d'aménagement de son étang.

La première tranche des travaux est terminée ; elle

comportait la remise en état de la digue, le remplacement des vannes

et le percement d'une grande vanne latérale.

La deuxième tranche des travaux, prévue pour septembre

1972, comporte le dragage de la partie Sud de l'étang de façon à obtenir

un plan d'eau permanent d'une profondeur d'au moins 4 mètres et par­

tiellement renouvelable à chaque marée. Des bassins en béton y seront

•.. i ...
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construits. Les matériaux extraits seront utilisés pour isoler le

cours du MINAOUET le long de la berge Est comme cela existait déjà

il Y a un siècle.

Une fois ces travaux terminés, l'étang sera alimenté

en eau de mer et pourra recevoir des apports d'eau douce à volonté.

D'autre part, ce site est déjà utilisé en conchyliculture. De ce fait,

il possède déjà la main-d'oeuvre et la plupart des installations né­

cessaires. Un grand hangar abrite actuellement le matériel de tri, de

conditionnement et de transport. Les alimentations en eau douce, eau

de mer et l'électricité existent déjà.

Un pont roulant permet d'apporter directement les panniers

à moules du bassin extérieur dans le hangar.

L'exploitation de Monsieur MOULLEC, qui possède en plus

des concessions en rivière de PONT L'ABBE (entre l'ILE QUEFFEN et

l'ILE GARO), produit chaque année environ 400 tonnes de Moules. Elle

comprend 7 ouvriers. Le reste de l'ANSE DU MOUIN A MER rejoint la mer

à environ 1 km de là. A mi-chemin, se trouvent les chantiers du

MINAOUET-GRIGNALOU (Société ROLLAND).

Le chenal a été dragué pour permettre aux petits cha­

lutiers et aux bateaux de plaisance de rejoindre ces chantiers à

pleine mer, quelque soit le coefficient de la marée.

Toute la partie comprise entre ces chantiers et l'étang

pourrait être envisagée pour une extension ultérieure.

II - TOPOGRAPHIE - SEDIMENTOLOGIE

1 - Topographie

Voir carte topographique de la partie Sud de l'étang
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et la carte marine pour les cotes concernant l'entrée de l'ANSE DU

MOULIN A MER.

Le fond du chenal qui relie le Moulin de LANRIEC est

pratiquement à la cote - 1 m (cote marine).

2 - Sédimentologie

L'étang possède un substrat vaseux. Seul l'ancien cours
9-

du MINAOUET, le long de la rive Est, est formé d'un substrat de graviers.

La couche de vase dans l'étang n'est certainement pas très épaisse

les cailloux et les blocs affleurent à différents endroits.

A l'extérieur de l'étan& le long de la digue, le sub­

strat est formé par une zone centrale vaseuse entourée d'une zone de

sables et de graviers, puis de cailloux et de rochers sur les parties

latéraleso

III - DONNEES PHYSICO-CHIMIQUES

1 - Données générales sur la région de CONCARNEAU

Voir la publication de Monsieur LEGALL, Directeur du

Laboratoire Maritime de CONCARNEAU (Collège de France).

2 - Mesures effectuées dans l'étang

Le 25 juillet 1972 à 18 heures.

... / ...



• Température de l'air •••••••••••••• 24,0°
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• Température de l'eau en surface... 22,0°
(marée basse)

• Salinité.......................... 31,4%0

"t 0,3% 0

• Oxygène au milieu de l'étang.... 7,2 PPM

à la sortie (VANNE EST). 9,6 PPM
(sursuturation)

L~amplitude thermique est actuellement assez importante

(de 3° à 25°). Elle sera moindre après les travaux de recreusement et

l'isolement du MINAOUET. On devrait alolli approcher l'amplitude thermi­

que enregistrée à CONCARNEAU.

IV - POLLUTION

A 800 mètres en amont du MOULIN A MER, sur le MINAOUET,

se trouve une usine de conserverie de Poissons. Cet établissement

n'engendre pas de pollution permanente, mais il semble qu'après cer­

tains grands nettoyages, un taux de pollution un peu élevé soit enre­

gistré.

V - DONNEES BIOLOGIQUES

1 - Flore

La végétation sur l'ensemble du bassin est assez ho­

mogène. Sur les parties de substrat dur (blocs, digues ••• ) on rencontre

la zonation classique des hauts niveaux (Pelvetia canaliculata

Enteromorpha sp., Fucus vesiculosus, Ascophyllum nodosum).

En face de la vanne Est, sur le tracé de l'ancien

chenal d'écoulement du MINAOUET, on rencatre en plus des espèces

••• 1•••



- 178 -

précitées Ulva lactuca. La bordure de ce chroal est parfois au-dessus

du niveau des pleines mers de vive eau. On rencontre alors des Obione

portulacoïdes (Phanérogames aquatiques).

2 - Faune

Le poisson le plus fréquent dans l'étang est le Mulet.

On le rencontre pratiquement en toute saison. On trouve également

quelques jeunes Bars.

A l'extérieur de la digue, dans l'anse proprement dite,

on pêche surtout de la Plie, du Mulet et du Bar.

CONCLUSION

Site favorable par sa morphologie et ses instal­

lations. La reconversion dans l'Aquaculture de cet étang puis, dans

une 2ème phase, d'une partie de 11 anse semble très possible.

Un petite exploitation peut s'y installer rapidement.

Elle serait à peu près l'équivalent sur la Côte Sud des installations

de Monsieur CAOUS~ à SAINT-SULIAC.

Espèces envisageables Bar, Mulet, Sole, Plie,

Anguille.



L'ESTUAIRE DE LA RIVIERE DE MERRIEN

l - Description du site

II - Topographie - Sédimentologie

III - Pollution

IV - Données physico-chimiques

Gl)nclusions
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L'ESTUAIRE DE LA RIVIERE DE MERRIEN

l - DESCRIPTION DU SITE

L'estuaire de la rivière de MERRIEN est situé à quelques

kilomètres au Sud-Est du BELON, sur la commune de MOELAN-SUR-MER.

C'est une petite ria encaissée de 600 à 700 m de long et

d'environ 100 m de large. Le fond est à une cote moyenne variant entre

3 m et 0 m jusqu'à environ 500 m de l'embouchure. Il s'agit d'un des

très rares sites toujours immergés.

L'implantation de viviers flottants en eau libre y semble

possible moyennant une protection vis-à-vis du large (chicane, jetée ••• ).

Une exploitation plus classique isolant complètement un bassin est

également possible.

Mais, cette implantation pose un certain nombre de problèmes.

La rivière de MERRIEN possède déjà une activité propre

c'est un abri pour une vingtaine de petites unités allant de 1 à

3,5 tonneaux.

De plus, en arrière de cette zone portuaire, se trouvent

quelques concessions conch~licoles comprenant 19 parcs à Huttres de

3 hectares et 1 parc à.Moules de 2 ha.

Enfin, il faudra tenir compte de la réaction des riverains.

Pour toutes ces raisons, il serait souhaitable de ne pas

chercher une rentabilisation immédiate de ce site. Dans un premier

temps, il est suffisant de savoir que ce site a des possibilités. Ces

possibilités pourront être exploitées dans un deuxième temps lorsque

l'aquaculture aura fait les preuves de sa rentabilité sur le plan in­

dustriel. Il est probable qu'entre temps, la situation matérielle aura

... / ...
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évolué en rivière de MERRIEN de même que les réactions de la popula­

tion vis-à-vis d'une aquaculture qui manque de maturité.

II - TOPOGRAPHIE - SEDIMENTOLOGIE

1 - Topographie

Une étude topographique précise devra être faite avant

toute mise en exploitation.

2 - Sédimentologie

A l'entrée de l'estuaire, le substrat est formé de sable

plus ou moins grossier reposant à même la roche granitique. Au fur et

à mesure que l'on s'éloigne de l'embouchure, les particules s'affinent,

le ~dbstrat devient vaseux à partir de 700 m de l'embouchure.

III - POLLUTION

Aucune pollution notable n'est à signaler.

IV - DONNEES PHYSICO-CHIMIQUES

Une étude précise portant sur les variations des diffé­

rents paramètres devra être effectuée avant toute mise en exploitation.

Cette étude devra fournir des données concernant l'amplitude des varia­

tions thermiques, les variations de la salinité en fonction de la maréè

et du débit de la rivière de MERRIEN. Actuellement, aucune donnée sérieuse

ne peut permettre d'évaluer ce dernier critère.

On trouvera, ci-joint, à titre purement indicatif, une partie

des résultats de l'étude effectuée par J. MARIN sur l'estuaire du BELON

••• 1•••
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situé à quelques kilomètres de là.

CONCLUSIONS

Ce site est favorable par sa topographie, sa forme et sa

situation. Des précisions concernant les facteurs physico-chimiques,

surtout les variations de la salinité en période de crue de basse mer,

sont indispensables pour conclure définitivement sur la valeur de ce

site. De toute façon, une exploitation immédiate n'est pas souhaitable.
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FIG. 11. - Situation hydrologique au large: du Bdon en juillet 1969
(d'après VINCENT et KURe),
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LA MER DE GAVRES

l - Description du site

II - Sédimentologie Topographie

III - Pollution

IV - Données physico-chimiques

V - Remarques

Conclusion

l - DESCRIPTION DU SITE

La MER DE GAVRES se situe à l'Est de l'estuaire du

SCORFF et du BLAVET, à quelques kilomètres au Sud de LORIENT.

Elle est le vestige de l'ancien lit du SCORFF. Cette

baie se compose de deux parties successives : la baie de LOCMALO et

l'arrière baie, séparées par un étranglement entre LES SALLES et

KERSAHU. L'arrière baie semble plus favorable à l'aquaculture, malgré

sa moins bonne position topographique, car elle est plus éloignée des
~

grands centres de PORT-LOUIS et de GAVRES ; RIANTEC étant la seule

agglomération importante à proximité de cette zone.

D'autre part, les activités portuaires sont importantes

à LOCMALO et à BAN-GAVRES, alors qu'elles sont pratiqument absentes

du reste de la baie.

Nous ne retiendrons ici qué l'arrière baie allant de

••• 1•••
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l'étranglement des SALLES-KERSAHU jusqu'au fond de la baie avant

l'étang de KERVRAN.

La surface ainsi délimitée couvre une superficie de plus

de 350 hectares.

Dans la partie Sud, un long cordon littoral sépare la baie

de la pleine mer. Sa largeur varie entre 100 et 200 m, puis il s'élar­

git progressivement jusqu'à KERSAHU où il atteint 800 m.

Cette étroite bande sableuse est fragile. Elle est la

matérialisation d'un équilibre entre de nombreuses forces naturelles.

Il est indispensable de veiller à ne pas détruire cet équilibre au

risque de provoquer une transformation irréversible de la morphologie

du site.

Dans tout le quart Nord - Nord-Est, il faut noter la présence

de nombreux marais, de sources et de ruisseaux au débit très variable.

Par contre, dans la baie proprement dite, il n'est signalé aucune ré­

surgence.

Ce site possède déjà un certain nombre d'activités. Tout

d'abord, il faut noter la présence des installations de tir de la

MARINE NATIONALE, situées à KERSAHU et marquant l'origine du Polygone

de tir. Le cordon littoral fait également partie, sur toute sa longueur,

de ce terrain militaire.

D'autre part, il existe, près de l'Ile KERNER, quelques

concessions conchylicoles, ainsi que deux bassins en dur. Ces instal­

lations ne limdtent en rien les possibilités d'aquaculture du site.

Enfin, il faut signaler l'importance de la pêche à pied

sur une grande partie de ce terrain. En effet, nombreux sont les

riverains, plaisanciers ou gens de la région, qui viennent là pour

~~aisir de récolter coques, palourdes et autres Mollusques que l'on

trouve en abondance.

• •• 1•••



II - SEDIMENTOLOGIE TOPOGRAPHIE
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Voir la carte "SUBSTRAT" au 1/25.000e.

Voir le relevé topographique du fond de la baie effectué

par les Ponts et Chaussées de LORIENT, à la demande de la Chambre de

Commerce du Morbihan.

D'après les cartes du S. H~ (SHM64 70), le chenal de la

baie de LOCMALO se situe entre les cotes 1 et 4 mètres, la cote moyenne

se situant autour de 2,50 m.

III - POLLUTION

Aucune pollution notable n'est à signaler.

IV - DONNEES PHYSICO-CHIMIQUES

Des mesures régulières de la température et de la salini­

té, portant sur plusieurs années, ont été effectuées sous le contrôle

de Monsieur LEDORVEN.

Elles permettront d'établir avec précision

l'amplitude thermique et les variations de salinité à l'intérieur de
A

la MER DE GAVRES (voir additif).

D'autre part, quelques mesures ponctuelles ont été effec­

tuées à titre indicatif :

~'r S. H. Service Hydrographique de la Marine
••• 1•••
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le 18/07/72 à 16 heures LES SALLES

Température de l'air ••••••••••••••••••

Température de l'eau (surface) ••••••••

Salinité ••••••••••••••••••••••••••••••

Oxygène •••••••••••••••••••••••••••••••

23,5°

22,2°r"'

26 %0

8,4 ppm
pour 22,2°

le 30/08/72 (coefficient 70.78 - Basse mer à 14 h 23) :

- mesures effectuées par la DDE de LORIENT. La station

était située à l'Ouest de l'étranglement LES SALLES - KERSAHU (voir

localisation précise sur la carte ri SU BSTRAT ri ) •

__________. ",_.J

=

1

Mer à 0,50 m Mer à 2,50 m
Heures Air sous la sur- sous la sur-

I face fnce
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v - REMARQUES

En ce qui concerne l'alimentation en eau de mer, il y a

plusieurs solutions.

La plus simple et la moins risquée, consiste à installer

une digue munie de vannes entre LES SALLES et KERSAHU. Dans ce cas,

il faut prévoir la possibilité de "chasser" l'eau du bassin pour en

éviter le colmatage. Il serait peut être possible d'améliorer ce

principe en remplaçant les vannes par un système rappelant le "groupe

Bulbe". Ce syst~me:pennettrait d'obtenir un bassin dont le niveau et

l'alimentation seraient partiellement libérés des contraintes- imvosées

par les marées.

En éliminant ainsi une partie de l'amplitude des marées,

on obtiendrait un niveau, toujours variable, mais de plus faible am­

plitude.

Une autre solution théoriquement très favorable mais

aussi très aventureuse, consisterait à installer un autre poste d'ali­

mentation au travers du cordon littoral. Ce double système permettrait

d'obtenir un courant longitudinal dans l'axe du bassin. Il faudrait

alors savoir qu'elles seraient les réactions du cordon littoral face

à cette nouvelle circulation d'eau. D'autre part, ce projet se heurte

à un autre problème: la variation de l'épaisseur des couches de

sable déposées par la mer le long du cordon, à l'extérieur du bassin.

Ces variations sont de l'ordre de 1 m à 2 m.

- CONCLUSION

Ce site semble très favorable à l'aquaculture. Sa grande

superficie exploitable en fait un site qui mérite une attention toute

particulière.

• •• 1•••
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Deux types de problèmes sont cependant prévisibles

- Des problèmes techniques ayant trait notamment aux

réactions du cordon littoral vis-à-vis d'un nouvel équilibre créé

par la présence d'un bassin intérieur permanent. D'autre part, le

mode d'alimentation en eau de mer devra faire l'objet d'études pré­

cises. Compte tenu du taux de rentabilité vraisemblablement élevé

d'un tel site, ce pourrait être l'occasion de mettre en place un

système d'alimentation original.

- L'implantation d'une exploitation aquacole ne se fera

pas sans opposition de la part de riverains, des syndicats de pêcheurs

à pied, voir de la MARINE NATIONALE. Un certain nombre de campagnes

d'information locale seront très utiles.

*

*

*
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./>
L'ANSE DE STER-OUEN A BELLE-ILE

l - DESCRIPTION DU SITE

v fiS'
La crique de STER-OUEN se situe sur la côte Ouest de

1
-r 1

BELLE-ILE au niveau de SAUZON. Elle pnsseee dans sa partie Sud, un

diverticule encaissé, orienté Nord-Est - Sud-Ouest et, de ce fait,

bien protégé de la houle. En effet, la houle est brisœà l'entrée

de la crique par réflexion. En juin 1972, Y. HARRACHE a pu constater

que, malgré une houle assez forte, l'intérieur de l'anse était très

calme. Cette crique s'étend sur environ 350 m de long pour une lar­

geur moyenne de 70 m à l'entrée, puis de 35 m environ vers le fond.

La surface utilisable est estimée à un peu moins de 2 hectareso

La profondeur atteint dans la partie la plus large 15 à 20 m en

pleine mer et dans la partie étroite 3 à 4 m.

Ces caractéristiques bathymétriques font de cette

crique l'un des très rares sites où la profondeur est toujours su­

périeure à 6 m.

C'est un site suffisamment abrité pour que l'impan­

tation de viviers flottants puisse être envisagée sans trop de

risques.

II - SEDIMENTOLOGIE

Le fond de la crique est formé par un substrat de

sable grossier et de gravier.

III - DONNEES PHYSICO-CHIMIQUES

Il s'agit là, évidemment, d'un site très océanique •

.... /."'.
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Les caractéristiques de l'eau de mer sont les mêmes ici que sur la

région de HOUAT et HOEDIC. Des mesures de température et de salinité

ont été effectuées sur l'île de HOEDIC en 1971.

moyenne •••••Janvier......... 3 u à 8°

Février ••••••••• 4° à 9°

Mars............ 6° à 9°

Avril........... 8° à 13°

Mai ••••••••••••• 11° à 19°

Juin •••••••••••• 15° à 20°

Juillet ••••••••• 15° à 19°

Août •••••••••••• 16° à 20,3°

Septembre ••••• o. 16° à 19,5°

Octobre ••••••••• 13° à 16,5°

Novembre •••••••• 13° à 15°

Décembre •••••••• 13° à 3°

" .....
" •••••

" .....
" •••••

" •••••

" •••••

" •••••

" •••••

" •••••

" •••••

" •••••

6,9°

7,5°

10,6°

14,2°

17,1°

16,8°

17,5°

16,9°

14,9°

Les températures absolues varient entre 3,0° et 20,3 °

alors que les moyennes se situent entre 6,9° et 17,5°.

- Salini té :

La salinité est très stable. Elle varie entre 34,9 %0

Ces conditions sont très favorables à une

implantation en milieu typiquement océanique. Malgré la position

très septentrionale de ce site, en Bretagne, les variations thermiques

semblent encore favorables à l'élevage. de Saumons Atlantiques

ou Américains après la smoltification.

Par la qualité de son eau, et pour compenser sa

faible superficie, ce site pourrait être utilisé pour l'affinage des

productions aquacoles et ce, en viviers-flottants.

• •• 1•••
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III - AMENAGEMENTS

En utilisant des cages grillagées de 8 m x 8 m x 4 m,

soit 250 m3, Y. HARRACHE évalue à 200 tonnes la capacité de production

en Saumons.

Les amén~gements nécessaires seraient les suivants :

élargissement de la voie d'accès,

nivellement d'une plateforme pouvant recevoir labo­
ratoire, atelier, et magasin,

- branchement électrique (800-1000 m),

- équipement frigorifique,

- zodiac ou véhicule amphibie.

Pour finir de briser la houle, il serait, peut être

utile, de déverser des gros blocs de rochers à l'entrée de la crique.

CONCLUSION

Le site de STER-OUEN est l'un des très rares sites sur

les côtes bretonnes où il est possible d'implanter des viviers flot­

tants en eau libre et de qualité.

C'est un site où les investissemnts seront certaine-

ment très faibles et la mise en exploitation peut être très rapide.
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DONNEES GENERALES

1 - Température

- Station de VANNES (valeurs enregistrées pendant

la période 1960-1971) :

• Moyenne des températures du mois

le p lus chaud :

Juillet (moyenne des Maxi.) •••••••••

• Température maximum enregistrée :

Août 1961 et Juillet 1971 .......•...

• Moyenne des températures du mois

le p lus froid :

Janvier (moyenne des Mini.) •••••••••

• Température minimum enregistrée :

23,4°

Janvier 1963........................ -11,8°

D'une manière générale, la température moyenne en

hiv~ se situe entre + 5° et + 6°. La température moyenne

en été se situe aux alentours de 17°. L'amplitude des

variations thermiques est faible (MARTEIL 1960). Pour la

periode 1965-1970, l'amplitude thermique est de 10,3°

(PAULMIER 1972).

2 - Pluviomètre

- Station de VANNES (1960-1971)

• Moyenne- annuelle ••••••••••••••••••• 818 mm

... / ...
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C'est une région humide où les averses sont fréquen­

tes. Les fortes précipitations ont généralement lieu

en Automne et en Hiver.

3 - Vents

Les vents dominants soufflent du secteur Ouest.

4 - Ensoleillement, évaporation

L'insolation maximum a lieu en Juillet. L'intensité

de l'évaporation est importante d'Avril à Octobre avec un

maximum en Juin (PAULMIER 1972).

II - TOPOGRAPHIE ET SEDIMENTOLOGIE

La D. D. Ao du MORBIHAN a publié en 1972 une carte au

1/20.000e du "Relief sous-marin du Golfe du MORBIHAN et de la Rivière

d'AURAY". Les isobathes 0 m, 3 m,Sm et 10 m y sont reportées.

En ce qui concerne les niveaux, l'annuaire des marées

du S.H. donne les valeurs suivantes:

- Voir page suivante
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On constate que lors des marées de morte eau (coeffi­

cient de 28), pour obtenir un renouvellement d'une couche d'eau de

1 m, il est nécessaire que les terrains soient à une cote marine

inférieure à :

- 2,30 m dans la région de PORT NAVALO

- 2,50 m " AURAY

2,40 m " VANNES

(Il n'est pas tenu compte ici des variations du niveau dues à la

pression atmosphérique). Mais ceci est très théorique. Les travaux

effectués par GLEMAREC (1964) semblent montrer que le marnage est

très att~nué par le goulet de PORT NAVALO.

Le marnage à BAILLERON est inférieur à 4 m, alors qu'il

est de 6 m à PORT NAVALO. Les platiers qui, d'après les cartes marines

devraient être théoriquement émergés, sont en fait toujours immergés

sous 0,60 m d'eau environ. Les valeurs théoriques citées plus haut

seraient donc à corriger.

Du point de vue sédimentologique, cet ancien réseau

hydrologique émergé est devenu une immense vasière. Seuls les chenaux

situés à llouest de l'ILE AUX MOINES présentent une prédominance de

sables et graviers (70 %) due aux violents courants qui empêche le

dépôt de la vase (GLEMAREC 1964).

III - DONNEES PHYSICO-CHIMIQUES

1 - Le Golfe du MORBIHAN

Au large du Golfe, V. KURC (1969) donne une varia­

tion de la température de l'eau de fond allant de 8,0 0 en hiver à

15,0 0 en été (1967-1968).

D'après MARTEIL (1960) dans l'ouest du Golfe, les varia-

••• 1•••
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tions annuelles de la température sont faibles "hors les cas de froid

et de chaleur exceptionnels".

GLEMAREC (1964) donne, pour Juillet 1962 une température

varaiant entre 18° et 21° en surface et au fond, à marée haute et

marée basse dans la région comprise entre l'ILE AUX MOINES et NOYALO.

En ce qui concerne la salinité, MARTEIL (1960) estime

que dans la partie ouest du Golfe celle-ci n'est jamais inférieure à

30 %00 GLEMAREC a relevé en Juillet 1962, dans la partie ouest du

Golfe, une salinité variant entre 32,7 %
0

et 32,9% 0 en surface et

au fond, à marée haute et marée basse.

Toujours selon GLEMAREC (1964), la rivière de NOYALO ne

provoque pas de dessalure importante i en hiver notamment, cette dessa­

lure est atténuée par un important brassage qui évite touœvariation

brutale de la salinité.

En effet, les courants de marée sont très violents dans

le Golfe. Entre le GRAND MOUTON et le PETIT MOUTON, à l'entrée du

Golfe, des vitesses maximales de 6,5 noeuds en flot et de 8 noeuds en

jusant ont été signalées. Au Nord-Ouest de l'ILE AUX MOINES, la vites­

se du courant peut atteindre 5 à 6 noeuds en jusant.

2 - La rivière d'AURAY

Les données générales sur la rivière d'AURAY ont été

établies essentiellement à partir des publications de MARTEIL (1960)

et de PAULMIER (1972).

a) Température

Les variations de la température de l'eau sont ~

étroitement liées à celles des températures de l'air.

- Voir page suivan~ les graphiques

•••1•••
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Pour des cas très exceptionnels MARTEIL donne une

température de l'eau pouvant varier entre 3° et 23° alors que les

moyennes se situent entre 8° et 21°. Les couches profondes sont

notamment sujettes aux forttB variations.

• •• 1•••
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D'autre part, il faut noter que l'amplitude des va­

riations est plus faible en aval qu'en amont, au fond qu'en surface.

32.7
~. ':>
"'.• <..J

3~~.S

32.0

11)"/ :-;:1.-t
~)":-j ~ -1,(~

i lO(} ,~ 0
r;v l 2.2
W'7 t1,,=) 1

Gûï f);' (1 '1

L:2"6 ~9.6

l:)i")o~ "q~ 1
l,~" 1 2;/~

22
JJ

i) 3' 71
20"2 3~:9
j ,"0 3~),O

::--~,:I
11 'I\,J 8;), -.}

~o) ~;/1.~

.c,; .... () ~il,'"?

'J"O ,! l,()
6"0 31,.1

13"6
Li ('-1 ;)J.2
ld')2
~ü(l2

! H'l:~

Il~"7

1
Snrface 1

Ani Amo:1t -
T') SO/OQ Tu so/(,Q!

;~-1, .[
:~ 1~.:2

8ù.'-,
19.9

~~:~ ~~:~
! 12"1 ",~.O
; J 'Lv·1 38.!>i 1(1)8 33.~

1
2u"O 34.7
21 'l;~ ;3.1.0

J t ïUK 3.>,]

i----

1

[.>"6 35,5
J. 2°2 :1.'),)
0 0 - :)-t,<R

l, ~~~ ~~:l,
(jvO :32,.-)

I
l".2(17 ;j~~.6
1 jO;') :~,+.~

I
l., .. :; :j·-,.0
1";0.-) ~J.j ..)

1 J ...,°3 :L'·)A
1 l~o.-) 3'1.0

3.),:')

,,·1.0
;14.3
~~ l ,9
318
:U.7

')3.~

.34.1
;:>-l.7
3.>.0
:j;l,ô

16°0
lIOn

9'lG
:,/),)

3"0
7 v S

14°'2
10"5
JJ04

1 19°;3
1 19°0
! Ik<)6
1

Fondi
Mois 1--·-------_.-

·1 Aval .I\.mollt
. 1'(' S 0,1 'JO T" S (, 100

___ 1__-

l
, 19.'54·; 95.; i

()(:wbrr. .... poo;; 3'Li IG"(j
=,,"Ùq!-Illbre ,. 1 ]°7 S4,~ Il'}J
D(>cclllLrc .. 1.: JOi ~~.:~ lJ',1
Janvier d'l::? :,0. J 9"2
f{;,-rier ; ~o2 29.4 i)".l
i\1ar,,; "1' ,(lI ~J.·l ür,~~
Avril .. 11"9 3~.O 12"~

~lai .. !1-1"0 33.:, J.-,"l
.Jn;n 1· ltjOo ;~.).!:.. 1,"1
.J uiTlPL ~tlù~ :3:,.0 ~1(':J

:\ù6t jZt'·2 R.~.O 22()9
S~lJtRmhre ll j'o~ :l.),2 1_°-; ;~.-J.2

lU55.19:;el----
Octobre ..... 1.W,V.') 3:;';)

1

:\onnJlre ' .. J 3°0 3:~,O
Déc(~mLre .. i gO"; a!1.S

r~:~;'ii;;l:' ::::::! ~::~ :~~:g
?\!ars . i ï"5 32.7
Avril L)"O 33.6
l\-fai 11(1)0 35,6
Juin 114f\l ~5,D
JuiHet .: li:\ v 6 J.'),Î
Aof;t .1 i~o5 35.-1
Septl:'mbrc. ,1 t 9°0 34.~

, i

- RilJiére d'Auray (11)54-1956). Tel:lpératu;'c er
salinité il pleine mer, en aval (st. du Vézy) et cn amont
(st. du Plessis).

(d'après MARTEIL, 1960)

b) Salinité

La salinité est, ici, fonction du coefficient

de la marée et du débit fluvial. Une stratification haline très mar­

quée s'établit en hiver et au printemps. Elle est plus marquée en

amont. C'est en février que l'influence du débit fluviàl est la plus

marquée. PAULMIER a relevé en surface, dans ces conditon~ des sali­

nités allant jusqu'à 22,58 0/00 au VEIZIT (VEZY) et 15,6 0/00 à

BASCATIQUE (en face de l'Etang de ROC'H DU).

• •• 1•••
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Dans le même temps, les salinités au fond étaient

respectivement de 23,20 0/ 00 et de 31,30 0/ 00 • Du printemps à l'été,

la stratification s'amenuise, elle devient pratiquement nulle en aval

de juin à septembre. La salinité est alors voisine de 35,0 à 35,5 0/00.

w
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.- Rivière d'Auray, isohalines à pleine mer; a) crue. h) éU<J0e,

~~~--"--- ~~Z720- _o. __2S_. -Y_~o
~- ='--------------------- -
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~
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Rivière d'Auray, isohali"cs de crue à basse mer.
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D'une manière générale, les salinités sont caractéri­

sées par des variations importantes d'une année' à l'autre, d'un

endroit à l'autre, de la surface au fond. Les salinités les plus

basses sont rencontrées en hiver, elles sont généralement inférieures

à 30 0/00 voir à 20 0/00.

Ces fortes dessalures s'observent surtout en amont,

en surface et à marée basse.

Les salinités les plus élevées sont observées: en Août.

Elles avoisinent 35 0/00. En conséquence, pour l'aquaculture en

rivière d'Auray, on aura intérêt:

- à se situer le plus en aval possible,

- à pouvoir s'alimenter en eau de fond en période de

crue (pompage) et ce, durant la pleine mer.

c) El!

Le pH en rivère d'AURAY est généralement alcalin.

MARTEIL relève des variations de 7,6 à 8,3. PAULMIER donne des varia­

tions allant, en aval de 7,9 à 8,4 et de 7,9 à 8,5 en amont.

d) Taux d'oxygène

La teneur en oxygène dissout est voisine de la

saturation en été (90,95 %) et diminue pendant l'hiver (60 - 70 %).

- Voir graphiques page suivante

••• 1•••
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FIG, 12. - Rivière d'Auray, saturation en oxygène
dissous. en relation avec la température et la
salinité; en aval (---) et en amont (--),

(d 1 aprè s MARTEIL, 1960)

IV - DONNEES BIOLOGIQUES

1 - La Flore

La végétation macrophytique du Golfe du MORBIHAN est

fort peu developpée quantitativement du fait de la faible proportion

des substrats durs par rapport à la vaseo Seuls, ~elques herbiers

de Zostera marina se sont implantés sur les rares zones de substrat

stabilisé.

2 - La Faune

Dans son étude sur la bionomie benthique du Golfe du

MORBIHAN, GlEMAREC (1967) distingue parmi les peuplements benthiques

0 •• / •••



des LIMIVORES (Clymene, Terebellides, Notomastus •••• ), des mangeurs de

film superficiel (Abra nitida, Nucula turgida ••• ), des mangeurs de

film et de matières en suspension (Ampharetidae), des herbivores, des

prédateurs de l'épi et de l'endofaune (Polychètes errantes: Phyllodoce,

Glycer~ Nephthys ••• ~, Nemertes ; 9pisthobranches), et des consomma­

teurs tertiaires (Conger conger, Anguilla anguilla, Pleuronectes pla­

tessa, Mugil auratus, Sepia officinatis)~

t ... __ ... -.... - - - -,

_CARTE DES FAciES aiOLOGiqUES_

EJ . Nuculo nucl.u:>. •

Tope:> aUrous .

~ Nucula turgida-Molima palmàta .

• H.rb;~rô N.lurgida-Abra·ovato.

Nuculu tur9i dO-Abra nitrdo.

N.turgida- Abro nit ida- Turril~lac.

. ,.,""",-'"'"'·''''~~··I~ Terre.$ émargées.

~--~-

(d'après GLEMAREC, 1967)

A cette énumération, il faut ajouter parmi les Poissons,

le Bar, la Sole et le Turbot.

En ce qui concerne le Mulet, LAM-HOAI-THON, 1971, re­

marque sa présence en abondance dans la partie oritentale du Golfe. Le

Mulet y arrive au début du printemps et les juvéniles apparaissent fin

•••1•••
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Mars début Avrilo On commence à rencontrer les alevins à partir de la

2ème quinzaine de Mai. A la mi-automne, les plus gros individus émi­

grent, suivis par les plus jeunes. Certains individus pourraient se

reproduire sur place.

v - NOTES

- Productions en 1971 :

• Huîtres plates ••••••• o 792 tonnes (consommation)

1700 tonnes (de jeunes de
18 mois à 2 ans)

• Huîtres Portugaises ••• o tonnes

- Superficie :

Les surfaces exploitées sont en constantes aug­

mentation :

• 1965 0 ••••••••••• G ••••••1602 hectares

• 1972 ••••••••••••••• 0 •••1945 hectares

En ce qui concerne la main-d'oeuvre, salariée, dans

les petites exploitations conchylicoles, il faut signaler qu'elle

devient de plus en plus rare et devient parfois le facteur limitant

de la production de ces petits établissementso
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L'ETANG DE ROC'H DU

l DESCRIPTIO DU :I~
===================

Situé sur commune de CRAGU, et étang, qu couvr me

uper icie de 5 _e tares, a partient à 'fonsieur D G ~S, Indu tr"e_,

d e ran à BAUD. Cet étanv f t pa ti 'lUl P opriété de ryQ hectares.

a particularité e 'et étang réside ,dans le système de

digues, de canaux et d vannes permettm t l _ récu ' ra ion e 'é aCl a­

tion des eaux dou es à partir des étal: g f. schéma des i 1S­

tal tions). L'bt g rine'pa ne subit donc ace de salur migré

les a_.o ts in"':ermit e ts de q atrp rui seal.X ébouchant au fond des

étang latéra

es apports 'ea de mer se ~o tartir e la rivière

d'~uray par lUl chenal d nt la ote vois~ne l zéro des car e mari es.

Ce chenal fai ég ilent part' e de é, C=t i 'agi d"J,ne

conc"ssio antérielre à 'ôn 15 n (E it de Moulins • ~'eaH de ,el"

pénètre dan un remier bass'n par eux ro ,pes de deux v~~es en

pa:' it état e fi rC'he. E'îtr ce:: de ~: VaY1 es, u gra"l e .;:u'l e centra e

E' à /1 mè res de large erm t un rem lis a, e a_ ide et i1"1port-' t lors

des plp.'T'e mers de viv eau. e ce prel'1:!.er bass'n l'cau oé èt e e suite

dans e assin pr'_c'?a1 par de x groupes de deux va~es.

t\ct'L:ellement, 'éta~ princi? ?eut ten'r, e~ moye~~e, une

aute r d'eau de 1,CO mptre à 1,50 mètr~ vec de zones oi~ profon­

de à uest ~ l'ét~~g. En vive ~au, a couchp d'eau ~eu atteindre

2 m::tres.

L'ensemble des installations est e pa fait état. Un grand

bâ iment, actuellem~nt désaffect~ ,est situé en bordure du premier bas­

sin. Il peut recevoir les installations nécessair~3 2n a~aculture

(station de ompage, labcratoi e, b reaux, stockage d aliments et du

poisson••••

...,/...
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II - 0 EES TOPOGRAPH DES

Voir la topogr~hie de l rivière 'AurëY.

a cote moyenne de terr i set de - 1,50 mètr
(eot mari e.

III - S DI ~}T LOG B
==============

L'ensem le d~s bassins p ss~de un v str~t vase - (slik'e)

IV - 0 ES PHYS CO-r _MI nUES
================~~======

A - Donnée:; Gé"lér:'\le

- Voir "D nné s Générales sur r' vipre dl AUR __ ".

Des mesures de tem ér ture, sa in"té et taux d'o·-gène ont

été e f tuée pa on ieur D L TAN ( Il s'agit d'une é'u-

de t ~s approf0n i de l'é g rt t e ériode de lv iplrs

au~ a entours de 19~5. Mo ie DI('lIJt;'C' e "': en osses iO'1 d ces

é Itats.

Honsie r LE:~ E:)OUX a é al ~nt fit e fectuer es me ure

pendan un yc f' arum dans l'es.oi- 0'e,ploite cpt é an, po:r l'éle-

va e es tr itf's e. eau e mer.

'-+~
Monsi p1 lr~ de a rompa nie r;f>nér le Tran atlantique,

r' égal t i téressé à cet étang.

D' rps l'éTude de M ~ L sur la -riviè d'A r i

r ît e lé' mo enne men uelle e av Y'ié 195-'1 ntr!":

7,00 et 22,0 0 a fa il t e t: e 6,Ao p-i ~3 , 0 en surface. En 1955-19 6,

la empér tu""e a va~oié au fon et e s rfac nt 3,";0 et 19, 0

..-,/...
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n é é, a salini P ec-t 'ordre e 35, 0/00· En h"..lver,
(upriode de c1"ues) à lein me , la a "l'lité nt' n , au niv al de

R e'F U, v le r ois nan 17%
0 en .r"ace e "'0 0

/ au on ., 00

a

19 h

'T'

le

(e = 80

ér t re

\~ /Çl"'L;,,,,~(.~)

13' 7 entre li e 19 h

RM = 14h31

PM"" 20h27 h)

f> l' ir

- Tempéra"· 'oe d l'ea dan e

che al à l'extérie r des digl es

et en CO 1 •••••••••••••••••••••••••• a

Temué atur ne 'ea e urfac dans

le ssi d'alim "1ta ion .
• Q .

- Températu e de 'eau e lrface den

ha si inci al : ..••.........•......

Ta 0/ !
00 J l

r t e a sin principal

Le étan, s atpraux e le c a~ de déchar e de

une Fi init' l'l '.le.

30
- Tau '0" ène

---------~;..---

8,2 à 9,~ pp~ pour oor.

s éto.ng ont

i une s rsaturati n rovoq ée

algu le important •

r une ég't t"on
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Aucune p 11 io p rt' liè e n'est à oter. On eut sim­

lem !t noter l'é at très eutrophiq e des étan s.

l - DONNEffiBIOLOGIQUFS
==================

'ét de ROJ'l DU e t Eréquenté e sentiell~n nt p r d

Hulet, de l'A ille et u B r. On . rouv é a ement de l lie et de

a So e ains' que d~ 1. Cr ette (Solquet et Crevette ro e du GolEe).

La quanti té de r qui pénètre don l'étang à chaq').2 marée

es tr's importante. Monsieur DIGN avait npme pensé i ta 1er ans

1 b s i d'alime: ation une pêh r'e e B • Il éva ue à une t ~~e

la an i té de Bars qui pé·nètrent dans l'étang p r grande maré •

D'a re part, a n'veau ne l~ ~rande Vallile d'aliment tio.

e vive a, il s'est fomé lm petit bas '1 d'eau de mer tagnante.

Depui uatre ans, gro pe cî'une d'z e Bars et d Mule s

survi t là.:r 1 semble one que e tem 'rat r de e

S tE' pu nt rmet rp u m ins la urv'e p es e pèces. a sal~ i é

y e t ce e de 'e u d mer.

Les in al ations t d'é acuation des a de

me et des eaU' doves, a sur'ie en bassi~s

t 'i térêt que 0 te le l' 0 r' é aire à l' aqua'~u ture, font de l'étang

de ROCtDU un site très favorable à l'aquaculture.

Un é evage exten 'f de divers e n'('es i rliv'·nf' est d'or s t déjà

possibl pour lm inresti sernent très inim. Ce pourrait être une re-

mière étape avant le p ssage à unp a a ult r intpnsive certainemen

très réalisab e dan ce ite.



- 229 -

L'ANSE DE BADEN

l - DESCRIPTION DU SITE

Située sur la commune de BADEN (56), l'anse de BADEN couvre

une superficie de 110 hectares. Elle communique avec la mer par la

passe située entre les SEPT ILES et la pointe du BLAIR et débouche à

l'entrée de la rivière d'AURAY.

Deux étangs isolés par des digues munies de vannes débouchent

dans l'anse:

- L'étang du MOULIN, situé près de MERIADEC couvre une su­

perficie de 12 hectares et appartient,
à Monsieur SELO J.

- L'étang de TOULVERN, situé latéralement couvre une super­

ficie de 32 hectares et appartient au

colonel LEROY.

Deux chenaux, dont la cote varie entre 0 mètre et 3 mètres

traversent l'anse de BADEN et l'étang de TOULVERN.

La cote moyenne des terrains qui émergent à marée basse est

de l'ordre de - 2,00 mètres, - 2,50 mètres (cote marine).

Le chenal entre la pointe du BLAIR et SEPT ILES atteint une

cote de 3 m. La langue de sable entre SEPT ILES et LOCMIQUEL est à

une cote moyenne de - 4,50 mètres.

1/ L'anse de BADEN proprement dite est une zone essentielle-

ment vaseuse (slikke) bordée par une côte rocheuse, parfois sableuse.

Elle est partiellement recouverte par un herbier de Zostera nana sur­

tout au nord de SEPT ILES. Sur les zon~s rocheuses,~on retrouve la

succession classique de la végétation des hauts niveaux du milieu

marin.

... / ...
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Dans cette anse, les concessions ostréicoles, assez nombreu­

ses, couvrent un peu plus du tiers de la surface. Elles sont situées en

bordure du chenal (cf. Carte). Elles ne sont pas toutes utilisées.

2/ L'étang du MOULIN (Etang de MERIADEC) est un étang d'eau de

mer situé au nord de l'anse de BADEN. Il est séparé de celle-ci par

une digue.

Un moulin à marées situé au Nord-Est de cette digue permet

la communication entre l'étang et l'anse. La digue et les vannes du

moulin sont enbon état. Un petit ruisseau, au très faible débit et à

cours intermittent, se déverse au fond de l'étang. Le bourg de

MERIADEC situé en bordure de l'étang se compose d'une soixantaine de

personnes en hiver. Compte tenu de cette très faible population, il

n'existe aucun système d'épuration.

3/ L'étang de TOULVERN : situé dans la partie Est de l'anse

de BADEN, il communique avec elle par deux vannes placées sur la digue

qui sépare l'étang de l'anse. La digue est en parfait état. La vanne

située au Nord Ouest ne possède plus de système permettant son ouver­

ture. La vanne située au Sud-Est de la digue est en état de marche.

Elle est munie, du côté de l'étang, d'un système de grilles mobiles

empêchant le poisson de sortir lors du remplissage ou de la vidange

de l'étang.

Cet étang a vraisemblablement déjà été utilisé en piscicul­

ture ou en tant que réservoir à poisson. Les strutures existantes le

prouvent.

Deux petits bassins en béton surmontés de grillage plastique

sont placés sur les bords de l'étang et confirment cette hypothèse qui

n'a pas trouvée d'échos dans la population riveraine. Au fond de l'étang

débouche un petit ruisseau de débit très faible et intermittent. Une

digue en très mauvais état avait pour but d'isoler le fond de l'étang

où débouche le ruisseau. Le substrat de cet étang est essentiellement

vaseux. Seule la zone de communication avec l'anse de BADEN est formée

d'un substrat de blocs et de cailloux. En arrière de la vanne Sud-Est
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se trouve une dépression d'une cinquantaine de mètres de diamètre et

dont la profondeur moyenne est de 3,50 m. Un chenal toujours en eau

remonte vers la partie nord de l'étang.

L'anse Sud de l'étang ainsi que le fond de l'anse Nord sont

recouverts actuellement par une couche d'eau de 50 cm à 1 m, compte

tenu de la retenue permanente des eaux par les vannes.

II ;.. DONNEES TOPOGRAPHIQUES_

Voir carte "TOPOGRAPHIE" au 1/20.000e.

III - DONNEES SEDIMENTOLOGIQUES

Voir carte "SUBSTRAT" au 1/10.000e.

IV - DONNEES PHYSICO-CHIMI~

1 - Données générales

D'après MARTEIL (1960) en 1954, la moyenne mensuelle

de la température de l'eau en rivière d'AURAY a varié entre

7,0 0 et 22,0 0 au fond et entre 6,8 0 et 23,2 0 en surface.

En 1955-56, la température a varié au fond et en surface

entre 3,5 0 et 19,5 0
•

D'après PAULM~ER (1972), au niveau de l'anse de BADEN,

• • •1• ••
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la moyenne mensuelle des températures a varié de 1964 à

1970 entre 7,0° et 18,5° en surface et entre 7,5° et 18,0°

au fond.

Pour la même période, à BASCATIQUE (un peu en amont de

l'anse de BADEN), la température minima a êté de 4,2° en

janvier 1964 (fon~. La température maxima a été de 21,15°

en juillet 1966 au PLESSIS.

b) Salinité

D'après MARTEIL (1960) à l'entrée de l'anse de BADEN,

la salinité, en été, est de l'ordre de 35,5% 0• En hiver,

en période de crues et en pleine mer, la salinité peut

descendre jusqu'à 25% 0 en surface et 31%0 au fondo

D'après PAULMIER (1972), les salinités minimales au,
VEZY sont de l'ordre de 22,5% 0 en février. A BASCATIQUE,

les salinités minimales sont de l'ordre de 15,5%0. En

été, les salinités maximales sont de l'ordre de 35,5% 0 •

Pour l'anse de BADEN, on peut extrapoler une valeur moyenne

entre les deux stations précitées.

2° - Mesures effectuées dans l'étang de TOULVERN le 13.08.72

foeffcient 80 BU

PM

14 h 31

20 h 37

15 h

TO de l'air ••••••••••••••••••••••

TO de surface ••••••••••••••••••••

Salinité •••••••••••••••••••••••••

Oxygène •••• oo ••••••••••••••••••••

20,0°

19,5°

34,5%0 ~ 0,3% 0

8,2 PPM (sursatu­
ration)

.0./ ...
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TO de l'air •••••••••• o •••••••••

T O de surface ••••••••••••••••••

TQ à 1,50 m de profondeur ••••••

Salinité •••••••••••••••••••••••

20°C

19,1°

18,2°

34,5% 0 + 0,3% 0

Dans la partie profonde de l'étang (près des vannes),

l'échauffement ne semble pas excessif. Dans les parties la­

térales de l'étang, où la profondeur est beaucoup plus fai­

ble, l'échauffement est supérieur; il ne semble pas, ce­

pendant, affecter par trop la température globale de l'étang.

Le caractère purement océanique de l'eau de l'étang

et de l'anse est démontréo Cela ne signifie cependant pas

qu'il en est de même en période de crues des ruisseaux qui

débouchent au fond des étangs. Les apports d'eau douce ne

devraient cependant pas apporter de trop grandes modifica­

tions de la salinité compte tenu du volume important des

apports marins.

v - POLLUTION

Aucune pollution d'importance n'est à noter. On peut simple­

ment noter une certaine eutrophisation des étangs en période estivale.

Un renouvellement correct devrait éliminer facilement cette eutrophi­

sation.

VI - DONNEES BIOLOGIQUES

1 - Flore

••• 1•••



- 238 -

La flore de l'anse de BADEN est très limitée du fait

de la prépondérance du substrat vaseux sur la presque rotali-

té de la surface. Dans le passe située entre la pointe du BLAIR

et les SEPT ILES, les parties rocheuses s0nt recouvertes d'une

végétation algale à zonation banale pour les hauts niveaux :

- Pelvetia canaliculata

- Fucus vesiculosus

- Fucus serratus

Des herbiers de Zostera nana occupent par endroit la

vasière. Ces zostères sont généralement associés à des

Entcromorphasp. L'herbier le plus important se trouve dans

l'anse Est entre SEPT ILES et TOULVERN.

Dans la région de COUEDIC, là où débouche l'étang

de TOULVERN, la végétation fixée sur les rochers est du mê­

me type que celle citée précedemment, mais enrichie en

Ascophyllum nodosum.

Dans l'étang de TOULVERN, la dépression située en arrière

de la digue du COUEDIC possède une v.égétation très riche. On

rencontre entre autre :

- Pelvetia canaliculata

- Fucus vesiculosus

- Fucus serratus

- Cystoseira discors

- Ulva lactuca

- Pillodophycées diverses (Ceramiumsp,

Gracillaria compressa, Pol-ysiphonia

sp ••• )

Toute cette végatation reflète le caractère océanique

de cette zone. Compte tenu des espèces présentent, il est

probable que les variations de température et de salinité

soient relativement faibles.

• •• 1•••
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En dehors de cette dépression la profondeur étant pro­

gressivement plus faible, on voit apparaître une végétation

ou prédomine Chactomorpha linum puis Zostera marina et

Zostera nana.

Dans ces régions latérales, les variations de température

sont plus importantes et l'insolation plus grande.

2 - Faune

La faune est très riche. Du point de vue ichtyologique,

on rencontre surtout du Mulet (Mugil spp), de l'Anguille

(Anguilla anguilla), de la Plie (Pleuronectes platessa)

et un peu de Bar (Dicentrarchus labrax).

VII - NOTES ET AMENAGEMENTS

- Le site de TOULVERN est favorable à l'aquaculture. Il semble

pouvoir être utilisé moyennant un investissement relativement faible

compte tenu des structures existantes. Cet étang pourrait servir de

zone-test avant l'utilisation de l'ensemble de l'anse de BADEN, elle

aussi étant favorable de par sa configuration.

- Les espèces envisagées pourraient être les poissons plats

(Plie, Sole, Turbot), le Mulet, le Bar et l'Anguille (grossissement).

Différentes espèces de crevettes pourraient être envisagées.

- Une étude expérimentale devrait être réalisée tout d'abord

dans l'étang de TOULVERN pour définir les variations exactes des diffé­

rents paramètres physico-chimiques (notamment les variations de sali­

nité en période de crues) et les possibilités d'acclimatation des

différentes espèces.
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1. CADRE GE]'ŒRAL

A. Météorologie d'après la Station Météo de VANNES

r
t
1

1•
- T611pérature

TO maxi aP~nuelle + 34,2 0 en Août 1961

Moyenne des TC du mois le plus chaud Moy. des Maxi. 23,4 0 Juillet

TC mini annuelle - 11,8 0 en Janvier 1963

Moyenne des TC du mois le plus froid Moy. des Mini.

- Degré hygromètrique

- Précipi ta~ions armuelles 818 mm

- Vents domin~~ts Secteur Ouest

Notes

B. Voies de communication

2,4 0 Janvier

Route d'accès pour SEPT-ILES

- Autre moyen de transport

D 316 de BADEN

- Grand centre urbain proche VANNES
AU RAT

1

Voir fond de carte au 50 OOOème

Notes :

C. Agriculture environnante

# 20 km
# 12 km

_ Type de cultures un peu d'élevage bovin

_ Pollutions possibles néant

Notes
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- Typ es d'indus tri es

Concessions conchylicoles - cf. cartes

- Pollutions possibles

- Projets

Extension des concessions à prévoir

Notes

E. Tourisme - Urbanisme ~

BADEN +1 4000 hab.

- Population hivernale MERIADEC

Population estivale

60 hab.

#UO hab.

BADEN 1900 hab.

Type de tourisme

Divers

Projets

Baignade
Pêche à pied

Notes Très peu de tourisme dans l'anse même. Seule le sillon sableux

reliant les "SEPT-Iles" à la terre ferme est utilisable - Le reste

est vaseux.
F. Aspect s.ocial :

En cas de reconversion en aquaculture du site, prévoir les réactions

des conchyliculteurs déjà implantés :

- Actuelle

Possible
'.

Notes diverses

- Ets du Moulin (MERIADEC)

- Ets de Toulvern

prop. privée de M9 SELO J.

prop. privée de M. LE ROY

MERIADEC n'a pas de station d'épuration, mais la population est

de 60 habitants.

.. . ti,/o Cl fi
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A. Généraux (cf. carte)

très faible

_ Position cf. carte 1/50.000 (AURAY - IGN)

_ Orientation axe général N-NE

_ Moyens d'accès De BADEN •••D.316 •••SEPT ILES
•••LE COUEDIC
••• LE GUERN •••PTE DU BLAIR

Arrivées d'eau douce ~
• à CELINO au fond de l'étang de Toulvern '
• à MERIADEC au fond de l'étang de Mériadec

- Arrivées d'eau de mer

Par la passe entre la PTE du BLAIR et SEPT ILES (chenal avec une
cote marine de 5 m)

Notes

- arrivées d'eau de mer suffisantes
- apports d'eau douce à contrôler (surtout en hiver) - très faibles.

B. Topogrsehl e - Aménagements existants :

_ Cf. plan de masse et profil topographi que

Notes - Anse de BADEN : aucune structures particulières
- Etg. de TOULVERN : déjà tout équipé pour la pisciculture

(vannes - digues - grilles à poissons en
bon étant), sauf digue du fond à CELINO.

- Etg. de MERIADEC : digues et vannes en bon état

C. Caracté~isti ques physico-chimiques :

- Temp érature de l'eau :

le 13.08.72 à 15h

TOULVERN

20 0 T O air

Variations approximatives

- Salinité :

le 13.08.72 à 15h

TOU LVERN

34 0/
00

+

Variations approxima"ci ves : dessalure certainement très faib le
dues aux PP.

_ Teneur en oxygène le 3.08.72 8,0 g/l sur saturation

- pH 8,0

- Autres caractères

Notes

." t..j r> e c



- Liste floristi que le 13 .08.72

Zostera marina (TOULVERN)
- Zostera nana (BADEN)
- Pelvetia caniculata (

Fucus vesiculosus ( BADEN
- Enteromorpha sp. )
- Chactomorpha linum
- Fucus serratus
- Ulva sp
- Rhodophycées nombreuses
- Cystoseira sp

- Evolution
Site très marin en été

- JJiste fauni.stique le 13/08/72

Poissons : MULET (très nombreux)
ANGUILLE
PLIE
BAR (peu)

'\ ',.
')

- Evolution, présence, frayères

Surtout zone d'engraissement

- 244 -

Notes

- Biocénose type

- succession normale : Pelvetia - Fucus (BADEN)
---

association type : Zostera nana et Chactomorpha linum
puis plus marin (TOULVERN)
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III. UTILISATION ET AIvIL'NAGEHf.NT DU SITE.

Espèces intéressées - Type de pisciculture

Poissons Plats, Bars, Multes, Anguilles, Daurades •••

- Technologie

- L'aménagement de l'étang de TOULVERN est partiellement réalisé
- L'utilisation de l'anse de BADEN dans son ensemble pourrait poser

des problèmes d'enva~ement.

IV. DIVERS.
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L'ANSE DE MANCEL

l - DESCRIPTION DU SITE

Située au Sud de VANNES, entre MONTSARAC et MOUSTERIAN, à

l'entrée de la rivière de NOYALO, l'anse de MANCEL couvre une super­

ficie approximative de 90 hectares avec une cote moyenne de - 2,00 m,

- 2,50 m (cote marine). Il s'agit d'un ancien polder qui était isolé

du Golfe du MORBIHAN par une digue reliant MOUSTERIAN et LE PECHIT.

Cette digue qui datait du milieu du siècle dernier et qui n'avait pas

été entretenue pendant plusieurs dizaines d'années, c'est peu à peu

dégradée ; elle finit par être percée sans difficulté lors q'une tem­

pête. Depuis lors, ce terrain a été reconquis par la mer. L'anse de

MANCEL est actuellement soumise au libre jeu des marées. Il serait

intéressant de savoir dans quelle mesure cette ancienne propriété

privée ressort aujourd'hui du domaine maritime.

Il s'agit d'une vaste étendue vaseuse entourant l'Ile de

MANCEL. Un chenal d'une longueur de 700 m, toujours en eau, relie

l'anse aux zones immergées du fond du Golfe du MORBIHAN. Les rives

des communes de MOUSTERIAN, OZON, KERLEGUEN et MONTSARAC forment le

fond de cette anse.

La partie Ouest de l'anse se compose d'une pointe de terre

partant de MOUSTERIAN et se terminant par la digue qui rejoint LE PECHIT

en passant par un îlot central. La digue entre l'îlot et la pointe de

MOUSTERIAN est longue d'environ 300 m. Elle est percée sur une longueur

de 50 m. La majeur partie de ce ~i reste de la digue n'est pas recou-

vert par les plus grandes marées. Une langue de terre relie l'îlot et

LE PECHIT et n'est pratiquement pas submersible. La partie Sud entre

LE PECHIT et MONTSARAC est parfaitement isolée.

Une vanne qui servait anciennement à l'évacuation des eaux

douces du polder est située à l'extrémité Sud de la digue contre l'îlot.
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Elle est inutilisable, car la vase qui a recouvert l'ancien polder sur

une épaisseur estimée à 1,50 m a tout colmaté.

Une très faible arrivée d'eau douce débouche au fond de

l'anse, au Nord-Est, entre KERLEGUEN et OZON.

II - DONNEES TOPOGRAPHIQUES

Voir carte au 1/10.000e

La cote moyenne des terrains est de - 2,00 m, 2,50 m. La

zone située à l'Est de l'Ile de MANCEL est une zone marécageuse au

niveau des pleines mers de vive eau.

La petite anse située au Nord, entre MOUSTERIAN et OZON,

est également une zone marécageuse située assez haut. Il s'agit d'an­

ciennes claires en cours de colmatage. Par contre, depuis la remise

en eau de l'anse, les digues qui protègent les terres du château de

BOTSPERNEN (actuellement occupé par une congrégation religieuse) sont

rongées par les eaux.

Le chenal qui traverse la digue aurait une profondeur de

3 à 4 mètres à marée basse, et ce de chaque côté de la digue. Le

reste des chenaux qui drainent l'anse sont à une cote moyenne de 1 m.

II - DONNEES SEDIMENTOLOGIQUES

La vaffiforme la majeure partie du substrat. Seul le fond

des chenaux est composé d'un substrat sableux. Une zone de cailloux

et de blocs provenant de l'effondrement de la digue est située de cha­

que côté de la percée. On devrait retrouver l'ancienne couche végétale

du polder à environ 1,50 m au - dessous du niveau actuel atteint par

la vase.

••• 1•••
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IV - DONNEES PHYSICO-CHIMIQUES

Le fond du Golfe du MORBIHAN présente selon MARTEIL (1960)

et LAM HOAI THONG (1971) de faibles variations de température et de

salinité.

D'après GLEMAREC (1964) en juillet 1962, la température dë

l'eau en surface et au fond a varié entre 18,0° et 21,0°.

La salinité est de l'ordre de 30% 0 • En 1962, GLEMAREC a

relevé, en surface et au fond, des salinités variant entre 32,7% 0

et 32,9% 0 •

Le 11/08/72, à marée basse, la température en surface était

de 19,2° et la salinité de 32,0% 0 + 0,3% 0 •

La végétation de l'anse de MANCEL dénote un caractère très

marin. Toutefois, il serait bon de pouvoir estimer l'importance des

apports d'eau douce qui ne doivent cependant pas être très importants.

V - POLLUTION

Aucune pollution notable n'est à signaler.

VI - DONNEES BIOLOGIQUES

1 - Flore

Sur la digue, on trouve la zonation classique de Pelvetia

canaliculata, Fucus vesiculosus, Ascophyllum nodosum, Fucus

serratus et Enteromorpha sp.

• •• 1•••
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Plus à l'intérieur de l'anse, un herbier de Zostera marina

et de Zostera nana occupe la ~ajeur partie de la surface.

2 - Faune

Parmi les poissons les plus fréquents, on peut noter:

l'Anguille ~guilla anguilla), le Bar (Dicentrarchus labrax),

les poissons plats (Plie, Sole, Turbot), le Mulet (Mugil spp).

On rencontre également beaucoup de Crabes verts, des

Bigorneaux, des Palourdes et de la Crevette rose.

D'après LAM HOAITHONG (1971), le Mulet est constamment

présent dans cette région, bien qu'il soit surtout abondant

pendant les mois d'été. Une partie du cheptel pourrait se

reproduire sur place.
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LE PUSMAIN

l .. DESCRIPTION DU SITE

Située à l'entrée de la rivière de NOYALO, sur les,
commune de SAINT-ARMEL et du HEZO, la propriété de Monsieur HAUMON

(ostréiculteur) comprend l'étang du PUSMAIN (5,5 hectares), des

claires à huttres et des marais (12 hectares).

L'intér@t tout particulier de ce site réside dans le

fait que Monsieur HAUMON pratique depuis deux ans

d'anguilles dans l'étang.

En plus de ces activités ostréicoles, il compte dévelop­

per dans ses bassins l'élevage des Poissons et des Mollusques.

Pour ce faire, il a réalisé un projet d'aménagement

dont les travaux ont commencé en 1971.

Liétang du PUSMAIN proprement dit est alimenté, à

part~r de la rivière de NOYALO, par un étroit chenal toujours immergé.

La vase qui recouvre le fond de ce chenal est appelée l'vase fiDide" car

elle n'assèche jamais. Elle permet d'éviter un échauffement trop grand

de l'eau qui alimente les installations. Sur une vase froide, la tem­

pérature ne dépasse pas 25°C. Sur une vase chaude (qui assèche tempo­

rairement), l'eau peut s'échauffer à plus de 30°. Ce chenal d'alimen­

tation débouche par une vanne dans la partie nord de l'étang. Le

niveau du chenal et de l'étang permet une alimentation correcte à

partir d'un coefficient de 65. De la vanne nord, l'eau pénètre dans

l'étang; l'écoulement se fait principalement par un chenal latéral

creusé le long des berges Nord-Est et Sud-Est.

- .. En deho.rs du chenal,. la prodonfeur .de l'étang est, au

minimum, de 0,50 m.

co./ •••
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Dans le chenal, la profondeur est de 1,50 m. C'est

dans cet étang que Monsieur HAUMON pratique l'élevage extensif des

Anguilles, depuis 1970. Il produit annuellement 2 tonnes d'Anguilles.

Il s'agit d'un simple grossissement à partir d'un cheptel de Civelles

renouvelé chaque année.

L'étang sert également de bassin d'alimentation pour

les claires de verdissement d'huîtres plates.

Un autre chenal alimente directement les claires. Il

débouche dans la partie Sud-Est de l'exploitation.

Actuellement, les travaux d'aménagement des claires

ont pour but de les transformer en bassins à alimentation continue.

Un bassin pour l'élevage des Palourdes est œrminé. Le principe de ces

bassins à chicanes sera étendu aux autres claires et servira égale­

ment au verdissement des HUîtres. Un grand chenal d'évacuation des

eaux est en cours de creusement. Sa profondeur atteindra 2,50 m. Il

permettra l'élevage extensif de Bars, de Mulets, de Bigorneaux, de

Palourdes et de Crevettes.

Un petit baraquement central existe déjà. Il sert

aux opérations de trie et d'expédition des Huîtres. Il doit être

remplacé par un bâtiment plus grand ou seront stockés les aliments

et la production.

II - DONNEES TOPOGRAPHIQUES

• Voir carte au 1/10.000e

• Un coefficient de 65 permet le renouvellement d'une

couche d'eau de 40 à 50 cm dans l'étang.

• •• 1•••
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III - DONNEES SEDIMENTOLOGIQUES

L'étang possède un subarat uniquement vaseux. Le

bassin à chicanes pour Palourdes a été recouvert d1un substrat de vase

légèrement sableux.

Le reste des claires est tapissé par la vase nécessaire

au verdissement des Huîtres.

IV - DONNEES PHYSICO-CHIMIQUES

1 - Données générales

D1après MARTEIL (1960), les variations annuelles de

la température de il-eau sont faibles, en dehors des cas exceptionnels.

GLEMAREC a relevé en juillet 1962 une température variant entre 18°

et 21° en surface et au fond, à marée haute et marée basse dans la

région comprise entre llILE AUX MOINES et NOYALO.

Des températures beaucoup plus élevées peuvent être

enregistrées suivant la profondeur et llheure de la marée. PELLIER

(ISTPM) a relevé en 1971 sur les Patières à marée basse sous une

très faible épaisseur d'eau des températures atteignant en été 40°

et en hiver 4,5°.

b) Salinité :

D1après GLEMAREC (1964), la rivière de NOYALO ne

provoquerait pas de dessalure importante dans la partie ouest du

Golfe du MORBIHAN. Des mesures effectuées en juillet 1962 ont montré

que la salinité oscillait entre 32,7 %
0 et 32,9% 0 dans la région

allant de llILE AUX MOINES à NOYALO.

0 •• / •••
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En hiver, la clessalure est atténuée par un important

brassage des eaux qui empêche un changement trop brutal de la sali­

nité.

D'après MARTEIL (1960), dans l'Ouest du Golfe, la sa­

linité n'est jamais inférieure à 30% 0 •

Monsieur PELLIER (ISTPM - Trinité/sur/Mer) a relevé

dans l'étang du PUSMAIN, en surface, les valeurs suivantes:

- le 22 juin 1971 ••••••• Températureo ••••

Salinité ••••••••

juillet 1971 •••• Salinité ••••••••

août 1971 ••••••• Température •••••

Salinité ••••••••

2 - Mesures effectuées le 12.08.72 à 17 h

20,0°

31,5%
0

36,0%
0

26,0°

34,0% 0

v - POLLUTION

- Température de surface dans le chenal

d 1 alimentation •• oo •••• o ••••••••••••••

- Température dans le chenal de l'étang

(profondeur 1 m) ••••••••••••••••••••• '

- Température de surface de l'étang ••••

21,0°

20,8°

21,2°

Aucune pollution sensible n'est à signaler malgré la

proximité de la ville de VANNES.

• ••1•••
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